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AVANT-PROPOS 

La prenJière collection publique cl' an ti­
quités grecques et ron1aines à Alexandrie 
fut réunie par l'Institut Egyptien ; elle 
provenait de dons de généreux particuliers. 
Elle comprenait une collection de tnonnaies 
dûrnent classi6ées, un certain notnbre 
clïnscriptions latines et grecques provenant 
de la nécropole orientale, une série de 
lampes ro1T1aines, une série d'anses de 
vases tin1brée,squelqües caricatures ren1ar­
quables, etc. On put voir r.ette collection 
jusqu'en 1878, et, si elle ne constituait pas 
un :Niusée propren1ent dit, elle en était 
certainetnent le noyau. Lorsque l'Institut 

1 

Egyptien se transporta au Cniee, la ville 
d' ~'-lexandrie perdit cette co Ile ct ion. Dcp uis 
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longternps, la (( Cornmission de Surveillance 
pour les Antiquités d' .A.lexandrie >> ne fonc­
tionnait plus ; les collections particulières 
Passalacqua, Anastasi, Zizinia, Harris al­
lèrent enrichir depuis lors les rnusées 
d'Europe. Le découragen1ent s 'en1para des 
autres collectionneurs, et c ~est ainsi que la 
eollection cle Den1etrio partit pour Athènes, 
une partie de celle de Pugioli alla à Bo­
logne, à Vienne, à Ne\Y-York, un peu 
partout. 

.Auguste Mariette, de vénérée n1én1oire, 
avait, il est vrai, réservé dans l'étroit musée 
de Boulaq une pièce pour les· antiquités 
grecques et romaines; rnais son activité, 
qui s'était portée de préférence sur les rno­
nun1ents colossaux de . l'Égypte ancienne, 
s'affaiblissait désormais sous le poids des 
fatigues éprouvées dans ses tnén1orables 
can1pagnes archéologiques. 

L'arrivée de NL Maspero à la Direction 
Générale des Anti.q uités d'Egypte fut le 
signal de tetnps rneilleurs pour l'étude des 
antiquités alexandrines. Son intelligence 
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vaste et pénétrante, son activité infatigable, 
lui perrnettaient d'a voir l'c-eil à tout. n 
enrichit et augtnenta le· département gréco­
rolnain créé par lVIariette en y appliquant, 
entre autres , les résultats des fouilles 
d'A.lexandrie; de Naucratis, de Daphné, 
cl' Antinoé et de Ptolén1aïs. Les antiquités 
coptes, de date plus récente, et négligées 
jusqu'alors, acquirent un intérèt nouveau, 
lorsque, à l'exen1ple de leur 111aître, les 
élèves de ~.faspero, tels que Bouriant, 
Ceugney, Gayet, essayaient d'y découvrir 
les dernières éUncelle' de l'hellénisrne. 

Cependant ces collections, réunies par 
l'activit8 de J\llaspéro et de NI. E. Grébaut, 
son successeur à la direction Générale des 
Antiquités, ne semb~aient pas être à leur 
vraie place ; elles étaient co111n1e écrasées 
par les n1asses monolithes et les colo'ssos 
des anciens Pharaons ; Alexandrie, l'an­
ticrue capitale de l'éclectisme hutTiain, sern­
blait de son côté, désignée pour devenir le 
siège d 'un J\fusée Gréco-Rornain. 

Enfin en 1891, lorsque fut fondée à 
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~'\.lexandrie une n1odeste _ société_, 1 'Alhe­
nœut1l, qui rnit dans son prograLTJme, 

entre autres, d'activer l.1 fondation d'un 
~Iusée Gréco-Rornain et crune Bibliothè­
que, la ::\Iunicipalité accueillit avec faveur 
celte idée généreuse et entra en rapports 
d;~ns ce but avec la Direction Générale des 
~\ n liq u i tés. 

Les négociations fureul longues et labo­
rieuses , et ne se tern)inèrent que lorsque 
l\I. de 1\forgan eut été nonHTié à la Di­
rection générale des Antiq11ités. Le 1er juin 
1892, fut enfln signé raclA constitutif d'un 
l\Iusée Gréco-I-lon1ain, dépendant de ·la 
Direction Générale des Antiquités, et sub­
ventionné par 1a ~Iunicipalité d'Alexandrie. 
qui en a v ait ossu ré l'existence au rn oyen 
d'une subvention annuelle. 

Appelé ù n1ettre en ordre et ü classer les 

Lnonun1ents égyptiens, grecs, rornait1s eL 
COIJtes que la Direction Générale avait 

cédés an nouveau :i\1llsée d'Alexa nd rie, j'ai 
clù tenir cornpte, avant tout, du local res­
treint tllis ù rua disposilio11. li es t vrai quu 
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par les petits rnonurnents, on entre plus 
avant dans la vie intiine d'nn peuple, n1ais 
ce sont les grands monurnents, qui révèlent 
les grandes idées. 

Dans cette œuvre n1odeste, j'ai eu comtne 
aides et conseillers E1nile Brugsch bey et 
NI. Alexandre Barsanti. 

Le plan général du local attribué au 1\Iu­
sée est très-sin1ple. Il cotnprend trois salles 
ü droite, et einq à gauehe ; un eorridor à 
droite, un autre à gauche, une salle en bas, 
une petite cour, Cc plan a donc pu ètre 
tracé sans diff1culté. En voici la dispo­
sition : 

SALLE A. - b"'gypte ancienr1,e. 
>) B. - Gréco-Ro1naine. 
)) c. ùl. · 

CoRRIDOR. - Inscr·iptions ptoLéuuûques, To-
n~ainei; byzant-ines. 

PASSAGE. - Sculpture~. 

CoRRIDOR. - Inscriptions coptes. 
SALLE D. - Basse époque. 

» E. id. 
>) F. - MédaiLLes. 
>) G. - 1-1 istorique. 
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SALLE li. - lV!anLu;;cJ·iis. 

)) I. - Réser't)ée . 
CouR. - Statues et monzunent d/.cers. 

c·est [lÎnsi que Je '17 octobre 1892, ü la 
prière de ~I. de 1:Iorgan, S .. \. Abbas I--Iil1ui, 
E.hédive d'Egypte, jnaugura de Son auguste 
présence notre 1\lusre, qni fut ensuite CJU­

vcrt au public le 1er novernbre suivant. 
Les syrnpatllies générales dont notre }.fu­

sée est le résultat~ lïntérèt toujours croi·s­
sn.nt qu·y prennent nos concitoyens, les 
dons quotidiens des par·ticuliers, nous font 

espérer que dans un avenir peu éloigné le 
l\Iusée aura un local plus digne de lui, oü 
pourront ètre exposés n1è1T1e les rnonu­
nJents de grande clin1ension. 

Quant au présent catalogue, nous ra vous 
destiné non-seulen1ent aux visiteurs, rn ais 
aux absents ruèn1es, pour allircr sur les 
1nun un1ents réunis au J\1 usée cl '..:\.lcxa nd ri u 
l'atteution des savants. Beaucoup cle ces 
lllOtiun1ents sont entièren1ent inédits; la 
plupart sont généralernent peu connus 
D'autres, qtiC l'ou t~royait perdus pour tuu 
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jours, out ·été, par un heureu~ coup du 
sort, par n1oi. retrouvés et. recueillis; le-s 
jnscriptions, en particulier, sont un trésor 
inépuisable el donneront lieu ù des études 
orjginales. 

Nous ne voulions d'abord donnt~r qu'une 
description SOlTllnaire des objets, ·salle par 
salle, en vue des personnes qui n'étaient 
pas ~pécialen1ent . préparées à ces études ; 
rnais nous n'avons pu résister ~t la tentation 
de donner aux, visiteurs attentifs et au x 
savants du dehors .. une deseription plus 
détaillée des seulptures, des figurines funé­
raires, des inscriptions publiques et privées, 
en les accompagt)ant d'un connnentaire, 
aussi bref que possible, toutes les fojs 
qu'elles présentaient' un intérêt spéeial pour 
l'IJ.istoire clé l'antique cité d'.1\lexanclrie. 

~1te.~·ancl1·t'e, Le 17 octob1·e, 1893. 

G. BoT'l'I. 



TABilE CHRONOLOGIQUE 

Ancien Empire - Rois de l'Égypte. 

a) Nlena 

b) Teta 

c) Alela 

d) Ala 

r·c- Xi"'C DYNASTIES. 

l "r DYNASTIE. (T/tinite). 

A\· .• l.-U. ~. 004: d1trée, 2,)3 ans. 

e) Hesep1 i 
j') i\1erbapen 

g) Satuenptah 

h) Kebhou 

Il'" 0 f)y~ _\.STIE. (Thinite) . 

• \.v. .T.-U. 4.751 ; dmée 30'2 ans. 

a) Boutbaou /) Perabsen 
b) Kakaou 

c) Binnetrou 

d) Ulnas 

e) SenL 

g) Neferkara 

h) Neferkasokari 

t:) lT ete fa 
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IIIIliC DYNASTIE. (J11en~plute). 

a) BelJi 

b) Kebk:t 
c) Teser 
cl)Tela 

e) Setes 

.:\v. J.-C. lt449; durt~e, ? 14 a us . 

{) Teserlelo. 

g) Alltes 
h) Nebl . .::o.ra 
i) llouni 

I\T'''" DYXASTJE. (J.Vfemplu'fe ) . 
. \v .• T.-C. 4'2:35: durée, 28.1 an:-:;. 

a) Snef'rou 

b ) K 1 wu fou 
c) Khafra 

cl) :\1enkaullor 

e) Haiatf 

{) Aseskaf 
g) Sebekkara 
h) Irnhotep 

V"'C DYNASTIE. (Memphite) . 
. \v.- .J.-C. 3Dol ; dueée, 2<18 ans. 

a) Ouserkar 

b) Salluura 

c) l\.ako.ï 
d) Aseskara 
e) Akauhor 

() Ouserunra 
g) Nicnkauhor 
h.) Dadkara Assa 

i) Ounas 

Vl"'0 DYNASTIE. (llLéphanùnienne). 
t\ v .• f .-C. 3703; durée, 203 ans. 

a) Te la 

b) Ali 
c) Pe})t rer 
cl) .\leulouemlzlal' 

e) Pepi II. 
() Nlentouernsaf 
g) N oulerko.ra 
lt) Neitaqor 

XI 
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VII. DYNASTIE. (llfemp!tite) . 

. \v .. T.-C .. , ... ; chll:ée, 70 jour:::;. 

? 

VIIIUIO DY~ASI'Il~ . . (iliemphite) . 

. \ "- .J. -C. 3500; durée, l!i'Z ans. 

'? 

IX'"" DYNASTIE. (Il é1·aJc!éo;;olitaine ). 

Av .• f.-C. ::l358; durée, JO!) arJs. 

X'"e DYN.\STIE. (liérak(éopolitaine). 

1\ "- .J .-C. 3::49; dul't:e, 185 ans. 

l'dOYEN ElVIPIHE, XI"·c- XVli"'c DYNASTIE 

Xl""' DYNASTIE. (Diospoldaine). 

a) Antef I,.,. e ) 1 

b ) lVI en .... /') Antef IV. 
c ) Antef IL g) Auter v. 
cl) A11lef III. h ) Au a a 



TABLE CHRONOLOGIQUE XIII 

i ) Antuf 
le ) Antuf-aa 
l ) Antef-aa 
nt) Antef VI. 
n ) Sneferkara 
o) ..•. ra 

p ) Ouserenra 

q) ,.,Nebouahèmra 
r ) Mentouhotep 1er 
s ) Sira Mentouhotep 

· t ) 1\fentouhotep II. 
u) Mentouhotep iii. 
v ) Mentouhotep IV. 
.re ) Sankhra 

xnmc DYNASTIE. ( Diospolitaine). 

Av. J.-G. 3064; dueée, 213 ans. 

a) An1énemhat I. 
b )· Ousert.esen 1. 
c} An1éne1nhat II. 
d) Ousertesen II. 

e) Ousertesen III. 
1) Arnénetnhat III. 
cq) A..rnénemhat IV. 
h) Sebeknefroura 

XIII"'e DYNASTIE (Diospolitaine). 

Av. J .-U. 2851; durée, 453 ans. 

? 

XIV"'e DYNASTIE (Xol'te). 

Av .• J.-C. 2398; durée 1.84 ans. 

? 



XlV TABLE CHRONOLOGIQGE 

XV me DYNASTIE. (Diospolitaine). 
Av . .T.-U. 22.1 ~;durée, ... 

••••• 1 •• ' • . 

rr ~ DY~ASTm. (Rois Pasteurs). 
dans le Del La. 

a) Shalati 

b) B'JWV 
C) Ap 
d ). A papi re·· 

e) l:'TY.XV 

/') "\ ' (jr'J"f]Ç 

xvrme DY:\ASTm, (2me Dynaslle des PasteuJ'S, SHI' Ioule I'Jt ~ypl e). 

Av . .J.-C ..... ; dm ée, ... 

a) Apapi II. 

XVII me DYN AS Tm (Diospolitaine). ROIS PASTEURS tians le Della. 

Av . .T.-U . . ... ; durée, ... ans. 

a) Taouaa 
b ) Taouaa-aa 

•.•.•.••.. ( 3 6 rois inconnus). 

'A À~Grppoc YF·ouOwGtç 
TŒ:J.wcrtç 
Taouaaqen 
Kamès 
Ahmés sipaïri 

Apapi nt 

........... 
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NOUVEL EMPIRE, XVHI"'e- XXXIme DYNASTIE. 

XVIIII\lC DYNASTIE. (Diospolitalne). 

Av. J.-C. 1703; durée, 24l ans. 

a) Ahmès I. 
1 

b ) Aménhotnp I. 
1 

c ) Thothmès I. 

1 1 
d) Thothmès II. Hatsepsou e ) Thoth1nès III. 

1 
f ) Aménhotep II. 

1 

9 ) Thotmès IV. 
1 

h} Aménhotep IIl. 
1 

i ) A1nénhotep IV, 
. 1 

le) Hasaakakheprou 
l ) Toutankhan1en 
m) Aï 
n) Horemheb 

XIX"'e DYNASTIE. (Diospolitaine). 
Av .. J.-C. 1462; durée 174 ans. 

ct) Ramsès I~·· 

Ù) Séti pr 
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c ) Ramsès II. 
cl) Meeénptah Je•· 
e) Amenmesès 
() Séti II, Menéptah 
p) Merénptah II , Siptah 
h) Set-nekht 

XXmo DYNASTIE. (Diospolitaine ). 

Av .. J.-C. 1288; durée, liS ans. 

a) Hamsès III. 

1. 1 

b) Ramsès I\'. cl) Ramses ri. 
c) Ramsès V. 

1 

e ) Rams ·".s YII. () Rams~ s Y Ill. 
h) Hamsès IX. 
i) Ramsès x: 
le) Ramsès XI. 
l ) Ramsès XII. 
m) Hamsès XIII. 

XXIme DYNASTIE. (n. Ta~i.te . ) 
wspo 'lta~ne 

Av . J.-C. 1110, durée, 130 ans. 

1 

g)Meiamoun 
~Iel'iloum 

ROIS A TANIS ROIS-PRÊTRES D'A:'IB10:s- a Tbebes 

a) Siamun a) Herhor 

b) Psioukhanou 1 

b) Piankhi 
c) Nscpepx_sp·nç 1 

c) Pi nol m Jer 
d) Amenemap 1 
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) '0 ' e v~ï_t,)p 

() "tftvY.z~ç 

g) Hor Psioukhanou 

cl) Pinotm II. 
1 

e) Ramenkhepee 
1 

f) Pinotm III. 

XXII"'e DYNASTIE. (Bubastite). 
1\Y. J.-C. 980; du1·ée, 170 ans. 

a) Sbeslwnq Ir'· 
b) Osorkon rer 
c) Takelot re• 

cl) Osorkon II. 
e) Sheshonq II. 

f) Takelot II. 
g) Sheshonq III. 
!1) Pimai 
i) Sheslwnq IV. 

XVI. 

XXIII"'e DY~ .~STŒ (Tanite) ROIS ETHIOPIE~S PRI~CES DF SAÎS 
Av. J.-C 810; dur~e, 89 ans A THÈBES dans le fief desquels ét<tit comprise 

a) Petusibast Kachto 
la rt\ gion d' Almn!ll'ie 

b) Osorkon III ....... Pian khi ......... Tafnekht 
c) Psimout 
cl) Z·'rrr 

Piankhi ~1eriarnen 

XXIV"'c DYNASTIE. (Sai'te). 
A7. J.-C. 721 ; durée Gans. 

1 

Bak n ranf 
1 

XXVme DYNASTIE (JJ,thiopienne) 
Av. J.-C. 715; du1·ée, 50 ans. 

a) Cllabaka Stepllinates 
1 
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b ) Chabatoka 

c) Tabarka 

Nechepso 
1 

Neko I. 
Vice-roi pour les Assyriens 

XXVI•• DYNASTIE (Salle) 1 

Av. J.-C. r-
1 
-----------' 

665 Psametik I. 
1 

611 Neko II. 
1 

595 Psametik II. 
1 

589 Apriès 

569 Amasis 
1 

528 Psametik III. 
1 

XXVII.' DYNASTIE (Perse) 

527 Ca-mbyse 

521 Darius I. 

485 Xerxès I. 

465 Artaban 

462 Artaxerxès 

425 Xerxès II. 

425 Sogdianus 

424 Dari us II. 

XXVIII'"e DYNASTIE (Saïte) 

1 

405 ·?- Amyrtée 

? 
Khabbasha? 

Ina ros 
1 
Thanyms 

• 
1 
1 

1 

Amyrtée 
1 

Pau si ris 
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XXIXu~c ·DYNASTIE (Mendésienne) 

399 ? N ephéritès I. 
393 Hakori 
383 Psünout 
? N ephéritès II. 

XXXme DYNASTIE (Sébennitique) 

? Nekihorheb 
365 '? Taho 
361 N ekhtnebef 

XXXl'"e DYNASTIE. (Perse). 

Av. J.-C. 

345 Artaxerxès Okhos. 
338 Arsès. 
:137 Darios III Codomannos. 

ÉPOQUE GRÈCQUE. 

XXX lime DYNAS'l~IE. (M acédmuenne). 

332 Alexandre le Grand. 
332 (Fondation d'Alexandrie). 
324 Philippe Aridée. 
323 Philippe Aridée et Alexandre II .LEgos·. 
315 Alexandre II seul. 
311 Interrègne. 
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XXXIll'"e DYNASTIE . . (Lagides) 

305 Plolémée I Sotee I. 
Bérénice I reine. 

283 Ptolétnée II Philadeplle. 
Arsinoé I reit1e. 
Arsinoé II reine et sœur -t- ·2-19. 

2 !7 Ptolérnée III Évergète I. 
Bérénice II reine+ 216 

222 Ptolémée IV Pbilopator. 
Arsinoé III reine et sœur. 

205 Ptolémée V Épiphane. 
Régence de Sosibios et Agalholdès. 

l) de Sosibios Le jeune et Tlépolemos .. 
>) de Ar·istmnène 

Ptolémée V (Hor ... dans la Haule- Egypte). 
Cléopâtre I reine. 

181 Ptolémée VI Philon1étor. 
Cléopâtre I régente. 
lVI. J.Ernilius Lepidus tuteur. 
Eula1·os et Lenaïos, régents. 

170 Antiochus IV, le Syrien. 

166 Ptolémée VI et Piolémt~e VIII 
16l Ptolémée VI seul. 
1-lG Ptolémée VII Eupalor . 
.1-16 CléopâLre II régente. 
llG Ptolén1ée VIII Évergète II. 

Cléopàtre II reine. 
Cléop<).lre III reiJJe -t·- 88 av. J. C. 
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117 Ptolérnée IX Soter II. 
107 Plolérnée X Alexandre I. 

Cléopâtre IV reine. 
88 Ptolén1ée IX Soter II ite1·uJn. 

81 Ptolé1née XI Alexandre II. 
Cléopâtre V reine+ 81. 

81 Ptolérnée XII Aulète. 
80 Interrègne. 
73 Pl olétnée XII Aulète üeJ•zun. 

Cléopâtr·e VI reine. 

52 Cléopâtre VII et Ptolérnée XIII Dionysos. 
Arsinoè reine. 

Ptolétnée XIII seul. 
Cléopâtre VII seule. 

-18 Cléopâtre VII èt Ptolémée XIV. 
4! Cléopâtre VII seGle. 
32 Cléopâtre VII et. Pts)létnée XV Cés~rion. 

30 L'Égypte aux H_omains 

f:POQUE ROIVIAINE 

Empereurs. Préfets de l'Ègypte. 

30 Auguste . Cornelius Gallus. 
2G .)) iElius Gallus. 
2-l: 
ll 

)) 

)) 

C. Petronius. 
P. Rubrius M. f. ~fœ. Barbants 
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9 Auguste C. (?) Turannius (Secundus). 
? >) • • • • • • • Aquila. 
? >) M. Magius M. f. Maximus. 

Ap. J.-C. 

1 )) P. Octavins. 
14 Tibère ..tEmilius Rectus. 
15 )) L. Seins Strabo. 
15 )) Vitrasius Pollio. 
18 )) .IElius Gallus. 
19 )) C. Galerius. 
20 )) Vitrasius Pollio, iterun~. 
29 )) ? 

32 )) T. Julius Seve rus. 
32 )) Avillius Flaccus. 
42 Caligula .!Elius Gallus ite?"UnL 

47 Claude C. Julius Sex. f. Cor. Postun1us. 
48 }) Cn. Vergilius Capito. 

? )) M. Mettius Modestus. 
? )) (L. Juliu~?) Vestinus. 

5G Néron Ti. Claudius Balbillus. 
67 )) Cœcina Tuscus. 
68 )) Ti. Julius Alexander. 
71 Vespasien Ti Julius Lupus. . 

? )) Paulinus (Valedus?). 
82 Do1nitien C. Tettius Africanus. 
83 )) L. Laberius Maximus. 
86 )) C. Septimius Vegetus. 
95 )) T. Petronius Secundus. 
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Ap. J.-C. 

? Domitien M. Mettius Ru fus. 
? Trajan Pompeius Planta. 

104 )) C. Vibius Maximus. 
105 )) C. Minieius !talus. 
109 )) Sulpicius Similis. 
116 )) Flavius Titianus. 
116 )) M. Rutilius Rufus. 
117 )) Q. Marc. Turbo FrontoSulpic. Sev. 
117 Adrien Q. Rharnnius Martialis, 
121 )) T. Haterius Nepos. 
126 )) T. Flavius Ti tian us itent m. ? 

135 )) Sex. Petronius Mamertnus. 
137 )) .. . Felix. 
140 Antonin C. Avidius Heliodorus. 
148 )) .lEmilius Dinarchus. 

? )) L. Valerius L. f. Quir. Proculus. 
158 >> M. Macrinius Vindex. 
162Marc-Aurél.M. Bass:::eus M. f. St. Rufus. 
166 )) Florus Tiiianus (?) 

175 >> Flavius Calvisius. . 
? )) lVI. Petronius Honoratus. 

179 >> T. PactLuneius Magnus . . 
180 Comn1ode P. Alanius Flavianus. 

? >> M. Aurelius Papirius Ilionysius. 
194Sept.Sévèr. M. Ulpius Primianus. 
202 >> . M:::etius L:::etus ~ 
203 )) Subatianus Aquila. 



XX:IY TABLE C'HRO;;;OLOGIQUE 

Ap. J.-C. 

215 Caracalla Flavius Titianus. 
? )) Iulianus. 
? l\!Iacrine Basiliaous. 

232Sévèr.Alex.Mœvius Honorianus (Ilonnr~t11S?) 
1 >> L. Valerius Procult ts. 

'? Aurélien Claudius Finnus 
302 DiocléLien Pompeius (?). 

La série des Ptéfets d'~~gypie se continue; rn ais 
ce sont alors des gouverneurs sans aucune it'n­
portance. 

Empereurs Prrefecti Augustales. 
Ap. J.-C. 

328 Constan. 1. Ital us. 
329 )) Zenius. 
330 )) Magninianus 
331 )) Florentius. 

)) )) !talus itertun. 

332 )) Eugenius 
333 )) Paternus. 

334 )) Philagrius. 
337 Constance II Théoclorus. 
338 )) Philagrius iterun~. 
341 )) Longinus 
344 )) !talus tef·tiunL 

345 )) Nestorius. 
353 )) Sebastian us. 
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i\ p. J -C. 

354 Constance II Longinianus. 
355 )) 1tJaxire us. 
356 » Catapbronius. 
357 )) Parnassius. 
359 )) Ital ici anus. 

)) )) Faustinus. 
361 Julien Gerontius. 
362 )) -Üly1npus. 

)) )) Ecdicius. 
361 Valens Flavianus. 

)) )) I-Iierius. 
3'67 )) Tatianus. 
372 )) Aelius Palladius. 

)) )) Publius. 
380 Théodose I Julian us. 
382 )) Antoninus. 

)) )) Palladius. 
383 )) I-Iypathius. 
38-l )) Florentins. 
385 )) Paulinus. 
386 )) Florcntius iterLun. 

388 )) Erythri us. 
390 )) Alexander. 
391 )) Evagrius. 
392 ' )) I-Iypathius 'lten,un. 

)) )) Potarnius. 
395 A n:étd i us Channosiuus. 
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Ap. J.-C. 

396 Arcadius Rernigius. 
>) >) Gennadius. 

397 >) Archelaus. 
415Théodose II Orestes. 
4'>;_} 

"""" 
)) CalJistus. 

? )) Théodorus. 
435 )) Cleopâter. 
451 lVIarcien Florus. 
~167 Léon I. Alexander. · 

? Zénon Adrian us. 
'? )) Anthe mi us 
G! )) Apollonius. 
? Anastase . Théodosius. 
9 Justin II. X, 11eveu de Justinus Treix. 

578 Tibère Constantin ? 
583 ~~rau ri ce ? 
602 Phocas '! 

610 Héraclius ~, 

Le 22 décetnbre 6-10 après J.-C. la ville 
d'Alexandrie esLetnportée d'assaut par les Ar·abes 
sous le cornrnandernet1t d'An1rou, général du 
Khalife Omar. 



NOTE 

L'impression de ce catalogue était déjà fort 
avancée, lorsque ayant soumis les épreuves à 

M. de Morgan, il a bien voulu me faire obser­
ver que la trouvaille de Birket el Q ueroun 
(voir pages 66 et suiv.) doit être nommée plus 
exactement « trouvaille de Di1neh ». Que de 
1néme il faut lire toujours XXJmc dynastie au 
lieu de XXJJmc dynastie, là où il est question 
des objets provenant de la deuxième trouvaille 
de Deir el-Bahari, (Prêtres d'Amrnon). Je 
m'e1npresse donc d'en aviser le lecteur attentif. 

Pour ce qui concerne le dieu Solf:nopàïos, 
je dois à l'obligeance de ~· Nourrisson, bi­
bliothécaire d'Alexandrie, d'avoir aujourd'hui 
connaissance d'une remarquable étude de 
l\I. F. KREBS (.LE gyptische Priest er unter 
?'oemischer Herrschaft etc. dans la Zez'tsch­
ri(t fûr LEgyptische Sprache) XXXI, 1893}, 



XX Y III NOTE 

dans laquelle le non1 Soh:uojJaïos est 1'an1cné 
ü sa ,'tructurc originaire So(h)k-nop-aa, 
SCJbCJ!r, Seigneur de l'Ile; divinité n1entlonnéc 
aussi dans une stèle du ~fusée de BcrUn. 

I\1~1. les Visiteurs voud l'Ont bien être indul­
gents pour toute errent· ou on1ission qni aurait 
pu sc glisser dans la rédaction elu présent 
catalogue. 

Voir aussi, ü la fLn du ,·olume, les « El';·ata ». 

AlexandL'ie' l rr nOYClniJrc 1893. 

ex-. BoTTr. 
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PARTIE · GÉNERALE 

Salle A. Ancienne Egypte. 

VITRINE A. 

Dessus: panoplie d'arcs et de bâtons des an­
ciens égyptiens. 

Sur le prernier rayon sont exposées des toiles 
des mornies d'une conservation rernarquable, 
pnisqu 'elles da te nt ùe la xxn"'e -cl ynastie (980-810 

av.J.C.) 
Les no• 2 à 160 cornposent une jolie collection 

de figurines en pâte de verre: ce sont les princi­
pa 1x dieux de l'ancienne Egypte. De 161 à 195 

et de 217 à 238, autres statuettes en bronze ou 
en pierre figurant aussi les dieux de l'ancienne 
Egypte. Nous en donnons ici une description 
sornrnaire. 

MYTHE D'OSIRIS. 

1. OsiJ~is debout, le corps enveloppé cornrne 
celui des n1omïes, tient en nutin le fonet. et la 
crosse. Sa couronne ordinaire est nne rnitt·e 
conique ornée de deux plumes (justice et vérité): 
il y est ajouté quelquefois le disque sol ai re 
(Voir no• 179, 188, 193, 19i). 
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II. Isis sœur et femme d'Osiris, isolée et de­
bout, ou assise et allaitant le petit Horus : (2, 3, 
7, 14, 17, 27, etc.). 

III. Isis-Hathor, coiffée du disque solaire avec 
deux cornes de vache: (4, 5, 6, 8, 10, 12, 13, etc.). 

IV. H m"us, fils d'Osiris et d)Isis, enfant, nu, 
la tresse pendante, les jambes légèrement recour­
bées, le doigt dans la bouche: (163, 164, 165, 
168, 187, 222, 22!). 

V. H api, incarnation d'Osiris : (176 et 231). 
VI. Horus, entre sa 1nère Isis et la déesse 

Nephtys qui lui avait servi de seconde rr1ère : 
(15 et 28). 

VII. Anubis, à tête de chacal; il avait présidé 
avec Horus à l'ernbaurnetnent d'Osiris tué par 
Set: (de 44 à 62). 

VIII. Thoth) à tête d'ibis, le fidèle et savant 
conseiller d'Osiris et d'Isis : (de 134 à 163). 

IX. Amset, génie funéraire, fils d'Osiris: (no 29). 

DIEUX DE MEMPHIS. 

I. Ptah, le dieu suprèn1e de Memphis, debout, 
la tête raséee, ernn1aillotté comme une n1otnie, 
tient entre ses n1ains le sceptre de puissance eL 
de fern1eté: (195 et 219). 

II. Slwkhit, qu'on appelle la grande chérie de 
Ptah, est la deuxièn1e personne de la triade de 
1\!Iernphis: (20 et 22). 
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III. Shokhit-Bast, variété de la précédente: 
(de 154 à 160; voir aussi 171 et 175). 

IV. No fer Tou1n, fils de Ptah et de Sokhit_, 
a sur la tête la fleur de lotus épanouie, de la­
quelle s'élance une tige. On le voit sur un lion 
aux no• 21 et 24. 

V. Ptah patèque: (de 76 à 90). 
VI. Ptah patèque, avec Isis, Neptys, et autre 

Isis ptérophore; (82 et 125). 

VII. Epervier de Ptah-Sokar' éno 43). 

DIEUX DE TI-II~BES. 

A pet la grande (cl e 95 à 106 et ûe 108 à 119). 

CYCLE SOLAIRE. 

I. Shou, fils de Rà: (-!0 à 42; 6-l à 66; 91 à 94; 
120 122). 

II. Épervier d'Horus: (26, 63 el.c.). 
III. Neith, la n1ère du Soleil: (186 et 217). 
Sur les rayons infét·ieurs on ponrr·a voir des 

petits flacons et des godets en albâtre, pour toi­
lelte et pour collyres. 

1 

VITRINE B. 

Dans la partie supérieure sont rangées des 
statuettes funérail'es des . dynasties xvrn'"6 '(1703 
à 1 ,_162 av. J .-C.) , xxnwe et xxvrme (665 à 527 
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av. J.-C.), provenant la plus grande partie des 
déco:I vertes de Deïr ·et-Bab a ri (Thèbes) en 1881 
et 1891. Ces figurines sen1blent avoir été déposées 
par les parents et anlis du défunt le jour de ses 
funérailles. Chaque figurine est façonnée les 
1nains croisées sur sa poiLrine, n1unie d'une 
pioche, d'un hoyau et d'un sac de semences pour 
se nvrer, en lieu et place du défunt: aux travaux 
pe rautre vie. ~insi que l'écrit M. Maspero, 
on noriunait ces statuettes Ouoshbiti ou Shb'iti 

( d)autres lisent Oushebti ou Shabti), les Ré]JOn­

clards, à cause de la fonction qu'elles remplis­
saient dans l'autre n1onde, car elles devaient 

1 -

réponcl?"e à l'appel du non1 du défunt et se pré-
senter à sa place pour exécuter les cO?"vées 

qu'Osiris avait le droit d'exiger de lui. 
Beaucoup de nos figurines portent la simple 

rr1ention: Que la Lunûè?'e sod faite au défunt tel 

fils de la telLe fustifiée. Le chap. VI du Ritu'r:l 

funéraire est reproduit sur les statuütles no• 30-L 
306, 313-316, 3093 et 3096. 

Celles de la xxnwe dyn. sont en terre ~uite 

recouverte d'un étnail .bleu; le no 3093 qui est de 
la xxvr•ne dyn. est en terre émaillée verle. 

Nous noterons les suivantes: 

292.- Figurine funéraire p~ur le défunt Khon­
soumes. 
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303. - Semblable, pour Amenhotep prophète 
d'A1nrnon. 

304. - Jolie statuette funéraire au norn de 
Pinotnz I grand-prêtre d' An1mon et roi d'Égypte. 

XXII"'e dyn. - DEIR-EL-BAHARI. 

306.- Autre statuette funéraire, au non1 de la 
reine iVsikhonsou, probabletnent fen1tne du roi­
prêtre Pinotm III. xxnme dyn. -DEIR-EL·BAHARI. 

313, 314 et 315.- Jolies statuettes pour le 
défunt. Ii or prêtre d'An1rnon en Thèbes. 

xxurne dyn.- DEIR-EL-BAHARI. 

359.- Statuette funéraire pour Nsi Jbnoun, 
princesse thébaine. xvrnme à XXII"'e dyn. 

DEIR-EL -BAHAlU. 

361.- Statuette au non1 de Thotlun~s scribe 
du tt·ésor. DEIR-EL-BAHARI.· 

362. _; Staluelte ft1néraire de J.Vsi An~oun, 
quatrième prophète du dieu Atntnon en Thèbes. 

XXII'"e dyn.- DEIR-EL-BAHA.RL 

362 . bis.- Jolie statuette funéraire dePsamitik: 
fils de la dalne Â..Jnenritis. xxvrme dyn. 

DEIR-EL- BAHARI (?) 

Dans le compartiment suivant on expose une 
riche collection d'amulettes funét'aires. A gauche, 
collection d'yeux n1ystiques t'Ouclja) en toutes 
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1natières, depuis le lapis-l~t~:uli jusqu'à la pâte 
én1aillée. Ces yeux étaient consacrés avec réci­
tation de certaines prières, elu chap. CXL du 
Rituel par exe1nple; puis on les attachait au 
poignel du défunt, à son cou, sur sa poitrine, ou 
bien on les 1nettait avec d'autres an1ulettes dans 
la cavité du ventre, après l'extraction des in­
testins (" ) . 

. An n1ilieu sont rangés les scarabées. Les plus 
gros appartiennent à la classe des scarabées 
fabdqués à l'avance et on les achetait, à l'occa­
sion, chez les t.narchancls ct:objets funéraires. 
Après avoir enlevé le cœur du n1ort, on le rern­
plaçait par un gros searabée, sur lequel on gr a v ait 
souvent une invocation tirée du Rituel. Le sca­
rabée aux ailes déployées, sous le no 518 est 11n 
pectoral en terre émaillée. 

Les anciens égyptiens croyaient que rien ici­
ba.s ne s'anéantit. C'est le non ornnis maria?" du 
poète latin; et Tertullien, reprenant les doctrines 
égyptiennes, écrivait: omnia ?~~cleu nt quum cle­

sierint; üleo finiuntur ut fiant; nihil clepe1~it, 

n-isi in salutem. En conséquence on croyait à la 
méten1psychose, dont le syrnbole est le scarabée. 

496 et 497. - La déesse Hiquit, sous fonne 
d'une grenouille, 

(1) lVIASPERO, Gat. p. 267-68. 
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498-500 et 51d-512. - Figurines représen­
tant les génies de l'ernbautnement; ce sont An~set, 
H api, Dia~unaoutef et f{eb!tsennouej'. 

A droite se continue la collection des amulettes. 

638 à 646. - Colonnettes en forme de 'tiges 
de lotus. 

655 à 663. -Petits chevets voti_fs, pour pro­
curer au défunt des nuits paisibles clans l'autre 
1nonde. 

664 à 680. - Amulette clacl, ernblèrne de 
stabilité. 

699 à 703. - A1nulette appelé boucle cle cein­
ture, qui n1ettait le défunt sous la protection 
d'Isis et d'Horus. 

A citer encore : des croix ansées, syrnbole de 
la vie : 

des Têtes cle -Bis, l'Hercule grotesque; 
des Cuisses votiues, ernblètnes de génération ; 
des cœurs; 

des phones d'A n~mon, sytnbole de la lu1nière 
solaire, d'après l\1. Virey ; 

des bœufs votifs dont les pieds sont liés, itna­
ges des_ victitnes offertes pendant le sacrifice 
funéraire; 
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de petites égides avec la tête de lionne de la 
déesse sol ai re Sokhit ; 

des couronnes elu midi et couronnes elu nord, 

et un n1édaillon avec figure du dieu Bis. 

Dans le con1partiment inférieur nous avons 
exposé une n1omie de basse époque, dépouilrée 
de son emmaillotement, qui était du reste très 
pauvre. 

Près de la rnomie : 

715.- Albâtre. Haut. 0'"20. 

Vase canope, au non1 de lrivompitnefer fils 
de Merineitl1. (xxvl'"e dyn ) 

716. -Albâtre. Haut. 0"'26. 

Autre canope, au norn du grand chancelier 
Ptsemitik, flls de Merineith. (xxvr"'e dyn.) 

722. ·- Albâtr·e. Haut. 0"'28. 

Canope, au notn de Ptuarnun. 

723. - Albâtre. Haut. 0"'28. 

Canope sans inscription. 

L'usage de placer les canopes dans les ton1-

beaux n'est fréquent qu'après la xxme dynastie .. 
c< Les vases canopes recevaient les viscères 

c< du défunt, reLirés du corps pour l'ernbaume-
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« ment, et confiés à la garde de ·quatre genies 
« funéraires, fils d'Osiris ... L 'estOtnac, renfermé 
cc dans le premier vase canope, était gardé par 
<< A mset, génie il tête burnaine. Dans le second 
<< vase, les intestins étaient sous la garde de 
cc H api, génie à tête de cynocéphale. Dans le 
cc t roisiè1ne vase Tia01.unaute(, génie à tête de 
« chacal, gardait les pou1nons. Enf1n, le foie 
<< élait placé ùans le quatrième vase, sous la 
(< proLecLion de J(ebhsenouf, génie ü têLe cl'éper­
« vier. )) (Virey. catalogue du l\1usée de Ghizeh, 
pag. 163.) 

718. - 1'e1'Te cuite rouge. Haut. 0'"25. 

Cône funéraire pour un Grand Prêtre d'Annnou, 
dont le non1 est peu lisible. 

718 bis.- Terr-e cuite rouge. Haut. OIU23. 

C6ne funéraire au non1 de An~e.nmés justifié. 

~'!. Mas pero (Cat., p. 138) reconnaiL clans ces 
« cônes funéraires des offrandes ilclives,. siuw.­
« lant des pains de fol'Jne conique. Ils sonL 
cc estampés au no1n du défunt, sans doute pour 
« lui parvenir plus sùrement dans l'autre tnonde. 
<< On n'a jusqu'à présent découvert des cônes 
<< funéraires qu'à Thèbes: les plus anciens sont 
c< de la :xr"'c dynastie, les plus Jnodernes, de 
<< la xxvrme. >> (Virey, CaLalogue du Musée de 
Ghizeh, p. 188.) 
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VITRINE C. 

On y voit debout le couvercle supérieur du 
cercueil de Chonsoun~es prêtre d'Arnn:wn en 
Thèbes, provenant àe la trouvaille de Deïr-d­
Bahari en 1891. La n1otnie de Chonsoumes est 
au Musée elu Caire. 

Ce couvercle est n1on1ifonne : la tête porte un 
bouquet de lotus, syrnbole de nouvelle noissance; 
le collier qui couvre la poitrine se con1pose de 
fleurs et de boutons de lotus: au centre du col­
lier on voit le scarabée de Khepra, le.s ailes 
étendues, sur le dacl (nilomètre), coiffé du disque 
solaire. 

Au prernier tableau, à gauche, Osids dans un 
naos orné d'urœus est assis devant la table des 
offrandes, assisté lui rnêtne de la déesse Nepbtys 
qui, debout derrière lui, reçoit par le ba du 
défunt l'offrande de l'encens. Isis ailée, peinte 
en vert, étend ses ailes) en signe de protection, 
sur l'ârne de Chonsoun1es. Légende: Isis La 
grande mère de dieu, La ?nat tresse dans L'occi­

dent, accorde toute chose bonne et pure. 

Représentation analogue à droite : ici ia déesse 
debout est Isis, eelle ailée est Nephtys. Légende: 
llephtys déesse auguste, 1naUresse de l'occident, 

accor·de, etc. Derrière Isis on voit Anubis : deux 
génies funéraire~ à droite et deux à gauche. 
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DEUXIÈME TABLEAU. - Nout, déesse du ciel, 
les chairs en vert, étend ses ailes pour recevoir 
Chonsoumes dans son sein. De chaque côté 
Anubis est debout, tenant l'étendard de l'A­
n1enti : l'âme de Chousoumes en adoration. 

TROISIÈME TABLEAU. -Au centre, le naos de 
Khepra. Au sommet, le soleil qui plane du N. au 
S. sur le hiéroglyphe indicatif du rnot ciel. L'œil 
n1ystique d'Horus à droite et à gauche, ainsi que 
la déesse ailée duN orel et celle du Sud. Au rnilieu 
le searabée simple, coiffé du disque solaire et de 
la croix ansée répétée quatre fois; la croix, en 
écriture hiéroglyphique, signifie vie. De chaque 
côté la légende: Osi7·is seigneur de réternité, et 
un génie barbu assis. 

FIGURATION DE DROITE.- Osiris seigneur de 
l'éternité et derneurant dans l'Arnenti, assisté 
d'Isis debout avec une bandelette, est coiffé du 
disque solaire et assis vis-à -vis d'une déesse à 
figure de serpent ailé aux grands replis, debout. 

A gauche, rnê1ne représentation, sauf qu'Isis 
se change en Nephtys. Au bord de chaque côté, 
Chonsoutnes en prêtre, debout, rasé, revêtu d'une 
longue robe flottante fait ses offrandes à Osiris. 

BANDE CENTHALE. -- Premièr·e Scène. - Le 
disque solaire ailé plane du N. au S. Quatre fois 
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le signe de la vie, cinq urœus à droite et autant 
à gauche. Quatre génies funéraires. 

Suit encore le scarabée coiffé du disque sola ire, 
les ailes ouvertes. Plus bas, le disque solaire et 
deux scarabées silnples; quatre génies à droite 
et trois à gauche, devanl l'emblè1ne de r Amen ti. 

Autre scarabée aux ailes étendues, prornesse 
de résurrection, et enfin le disque solaire entre 
la déesse duN. et celle du S., l'œil mystique de 
droite et celui de gauche: de chaque côté un 
urœus. 

BANDE DE DROITE. - Osiris coiffé de la cou­
ronne verte avec les deux plu n1es (justice et 
vérité), est assis au devant de la table des of­

frandes, assisté de Isis debout. Prière banale 
pour que l'on donne chaque chose bonne et pure 
à Chonsoumes. 

Vis-à-vis d'Osiris, un génie, qui a pour tête le 
signe de l'Atnenli, est debout. 

Plus bas, figurations analogues: le génie est 
coiffé du scarabée; le signe de l'An1enti est der 
ri ère Isis. Au pied, trois génies affrontés avec la 
déesse ailée au corps de serpent. 

La dernière scène 1nontre le défunt en prièee 
au devant dJOsiris hiérakocéphale ·, coiffé du 
disque solaire et assis à la table des offrandes. 
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VITRINE D. 

Couvercle de cercueil; mên1e travail et prove­
nance qne celui. que nous venons de décrir·e. Le 
non1 du défunt n'a pas été tracé. 

DEIR-EL-BAHAIÙ. 

VITRINE E. 

Vis-à-vis de la vitrine C est le eouvercle de 
la seconde boite renfermée dans la pren1ière. La 
tête, avec perruque, est ornée d'un sin1ple ban­
deau. Le collier se compose de fleurs de lotus. La 
décoration de l'estomac et de l'abdomen est 
conçue comn1e suit; au centre, le scarabée coiffé 
du disque solaire, sans ailes; de chaque côté un 
dieu accroupi et une déesse ptérophore affrontée. 
En bas, le signe nub; deux génies affrontés, 
ainsi que deux vautours et deu'{ en1blèmes de 
l'âme. 

Vient une déesse ptérophore, les ailes étendues. 
Autre scarabée analogue au pren1ier : légende : 
Le dévot au gy·ancl dieu, etc. Osiris dans le naos, 
assis, coiffé de l'atef, au-devant du vautour de 
Mout. Hor hiérakocéphale, avec urœus, suivi de 
l'œil mystique. 

La partie inférieure est légèrement cassée. 
Légende verticale de droite, invocation à Nephtys: 
légende verticale de gauche, invocation à Isis. 



16 ANCIENNE ÉGYPTE 

VITRINE F. 

Deuxième couvercle du cercueil auquel on a 
destiné celui enfermé clans la vitrine D. Trou­
vaille de Deir-el-Bahari: représentations ana­
logues. 

VITRINE G. 

Au centre: chevet de momie entre deux éper­
viers, no 739; pectoral de l110l11ie au bas duquel 
on voit fig_urée la grande scène du Jugernent de 
l'ânw. Osiris Khentan1enti est assis sur son trône, 
cotnme juge infernaL Derrièee lui on voit debout 
la déesse Isis; au devant est une table à offrandes 
et le dieu Thoth ibiocéphale prêt à écrire la sen­
tence qui sera prononcée par Osiris. A côté, sur 
une espèce de naos, est accroupi Anoup. L'âme 
du défunt est debout, sernhlable à une rnomie, 
accon1pagnée de la déesse Ma (la Vérité). Le 
dieu Anoup a placé sur le plateau de la balance 
rin1age de la Vérité, tandis qu'un dieu hiéraco­
céphale se pr$pare à placer dans l'autre le cœur 
du défunt. 

La couronne de fleurs qu'on voit au tnilieu de 
cette vitrine a été trouvée dans le cercueil de 
Chonsoumes; ces fleurs ont donc au moins trois 
mille ans. 
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Aux nos 736 et 741 sont à noter deux cartonnages 
de rnornies, d'époque gréco-rornaine, ren1arqua­
bles par la parfaite conservation de leur dor-ure. 
Aux angles on pourra observer urie paire de .s5ln­
dales fort anciennes. 

CAISSE H. - Dans son ancien cercueil gît une 
jolie n1on1ie du c01nrnencement de la xxv re d yn. 
(six siècles av. J.-C.) GuRNAH. 

CAISSE I. - Momie de la dame I<ararr ; épo­
que de_ la xxx··e dynastie, un peu avant la fon­
dation d'Alexandrie. Le couvercle a été déposé 
provisoirer11en t près cl e la stèle de Ptolémée I 
Soter. 

SocLE J. - Calcaire. Haut. 011163. 
Stèle cintrée: le roi Ptolémée I (à en juger par 

le cartouche) est en adoration devant une déesse 
en forn1e de lionne. xxxur"'e dyn. 

SocLE J(. - Calcai1·e coqzâllacé. Haut. 0"'65. 

Cynocéphale assis. 

SoCLE L. - Calcaire. Haut. Qm.J: -1; larg. 0"'72. 
Plaqne sciée de chaque côté ; on y lit quatre 

fois le 1iorn de Nakht-hor-hibi snoten1-n.)-Ha, -en 
d'autres tern1es c'est Nectanebo I, de la xxxme 
dyn.- Don de M .. EDw. SnroND BEY. 

BASSE- ÉGYPTE. 
3 
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SOCLE M. - Albâtre oriental. Diam. Om57. 

Base de colonne: sur le pourtour, le protocole 
et les cartouches de Ramsès III (xrxme dynastie). 
Autre sen1blable a été trouvée par l\1. Enlile 
Brugsch bey dans les ruines de l'ancien Onion. 
(Tel-el-Yahoudi).- Don du Comte A. DE ZoGJEB. 

TEL-EL-YAHOUDI. 
SocLE N. - En haut : 

Sorte de iJnago clipeata d'un roi de l'Egypte : 
n1algré la brisure du nez, cette pièce est remarN 
quable à plusieurs titres. 

En bas: 

Calcaire. Haut. OfU--16; laeg. 0"'47. 

Table d'offra{1des, en souvenir d'une fondation 
pieuse. - Don de M. LÉONIDAS A VIERINO, 

Étagère, au-dessus du socle N. 

Calcaire. Haut. Ow30. 

Buste de roi accroupi. 

SOCLE O. -Grès. Haut. 01\143; larg. 0"'43. 

Dans un naos orné d'urœus on voit Hor l'aîné, 
dieu de Dendérah. DENDÉRAH. 

SOCLE P. -Granit noir. Haut. o·n27. 

Tête de Spbynx; bon travail. - Don de 

M. LASCARIS. ALEXANDRIE. 
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Sur la porte d'entrée de la première salle gréco­
ronlain~, voir le n1oulage d'un célèbre podeait 
de la reine Taïa, épouse de Arnenhotep III 
(XVIIl"'e dyn.) L'original est au Musée du Caire. 

Annexe A. - Ancienne Egypte. 

CAISSE A. Cercueil extérieur d.e rnotnie, prove­
nant de la deuxièrne trouvaille de Deir-el-Bahari 
(1891). Le fond est décoré d'un serpent, les ailes 
déployées et le signe de la déesse Neitll stH' la 
poitrine. Autre set'pent fort eneoulé, sel'rant dans 
ses replis le signe de la vie future. La déesse 
Nout est là · pour accueillir le. défunt; elle se 
tourne vers l'occident. Aux côtés, six génies 
funéraires debout auprès d'un autel surmonté 
d'un vase à libations. 

Partie e,YJtérieure. 

TABLEAUX DE DROITE.- La montagne de l'Occi­
dent. En haut la déesse Nout embrasse le· disque 
du soleil ; au centre du disque est le sc a ra bée 
vénéré de Khepra. Le disque solaire est tern1iné 
en tête de vache ; aux pieds de la montagne on 
voit la chatte de l'Occident, forrne de la déesse 
Miritskro. Nous sornmes au Douacl, au lieu de 
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l'adoration ; c'est pour cela que nous voyons 
trois rangées de chacals, cynocéphales et éper­
viers en adoration du Soleil qui tourne au Nord. 

Deux pleureuses dans l'attitude des pleureuses 
fellaha d'aujourd'hui. Le prêtre officiant parait 
lire le rituel funéraire, ou plutôt c'est le fils qui 
tient lieu de prêtre. Représentation des offrandes 
à faire au défunt, telles que volailles, gâteaux, 
cruches de bière 2 arbres à planter dans le jardin 
funéraire qui devait entourer le to1nbeau. Le fils 
après a voir accon1pli les cérérnonies avec l'ins­
trurnent dit sotep, fait place au san~, qui prend 
dans sa main la peau de panthère, et, revêtu de 
celle-ci, s'avance vers la momie du défunt placée 
debout sur le sable à l'entrée du tombeau. C'est 
la cérérnonie de l'ouverture de la bouche. 

Derrière la rnomie on peut voir le tornbeau, 
qui se compose d'une bâtisse rectangulaire avec 
porte et fenêtre et d'un pyraJnidion·. 

TABLEAUX DE GAUCHE.- La n1ontagne de 
l'Occident, la déesse du Nord et l'œil d'Horus: 
la déesse Hathor sous forn1e de vache blanche 
tachetée de noir descend .de la tnontagne. Le fils 
du défunt, son héritier, fait ses offrandes : ce 
sont deux vases noirs et deux rouges, une oie, 
des pains, des gâteaux, etc. La veuve, elle aussi, 
fait des libations. Une barque flotte sur le Nil : 
le défunt et sa mère sont assis sous un reposoir. 
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La barque est gouvernée par un arn-~hent debout 
et se tournant en arriè.re Y.ers le défunt. La bar­
que est retnorquée. L'a;n-,khent dirige la rnanœu­
vre et tient les càbles auxquels sont atlachés 
quatre chacals d'Anoup; trois ér1erviers à figure 
hnmaine posent leurs griffes sur le càble et aident 
au traînage. 

Plus bas, une autre barque à trois rameurs 
parait se charger des offrandes _ qui sont entas-
sées au rivage. - DEÏR-EL-BAHARI. 

VITRINE B. 

En haut, des planchettes · (304!, 30'15, 3050, 
3051) couvertes de hiéroglyphes et de peintures 
funéraires. Le no 30-!6 est un pectoral de 1110111ie. 

Au deuxièn1e compartin1ent : 3055, 3058, têtes 
de rnon1ies ; 3054 et 3059, n1on1ies de chats; 
3053, n1ornie d'oie. 

Le no 3056, bois blanchi, est un coffre funé­
raire des ti né à garder les statuettes répondantes 

du nornrné Petamoun. 

SoCLE C. - Granit gn:s. Haut. Qm 55. 

Partie inférieure d'une statne trouvée sur l'em­
placement de l'ancienne Rhakotis, en avril 1893. 
Le 1noclèle de cette channantè pH:ce nous fait 
reg re Lter l'absenue de la_ partie supérieure. 

ÀLEXANDR1E. 
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SoCLE D. 
3090. - Basalte. Haut. 0"'-:15. 
Buste très dégradé du jeune roi PsJmilik II 

(xxvr"'e dyn.). Le roi était repr8senté avec le grand 

colliee de la justice, en juge suprêLne de rEgypte. 
On le teouva sur le rivage du Grand Port. 

Don de M. C. Zouuo. ALEXANDRIE. 

SOCLE E. 
3091. - Granit noir. Haut. Om28. 
Tête de jeune roi: travail inachevé, retnarqua­

ble par le charme de l'expression. 
Epoque ptolérnaïque. 

Pr·ès de la j'enêh~e. - l\1ornie provenant de la 
nécropole d~ Akhmim, rancienne Panopolis. Le 

personnage est nomn1éNessi-Horfils de Ma .. hor. 

Epoque ptolèmaïque. Don elu Vicotnte ANTOINE 
DE ZOGHEB. AKHME\I. 

3061.- (25,536 de Boulaq). G1~ès. Haut. Om30; 
larg. 0'"32. 

Table à offrandes. On y voit des pains sacrés, 
des vases à libations, etc. DrtAH-ABu'L NEGGAH. 

3062.- CalcœÙ"e. Haut. 0"'39; larg. 0 11123. 

Stèle cintrée où l'on voit en relief. répervier 
d'Horus affronté aYec l'urœus royal se dressant 

sur la queue.- Don de feu le Rév. ECKEUSLEY. 

ALEXANDRIE. 
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3063. - Calcai1·e. Haut. 0"'37; larg. 0"'26. 

Pla4.ue rectangulnire sur laquelle on lit le notn 
du roi Ramessu ~1eiamoun (Han1.sès II, xrxUJe 
d ynaslie.) KAFR- EL-DA \VAR. 

3064. - Basalte noir. Haut. 0"'G0; larg. 0111 29. 

Génie solaire en adoration. Bloc tiré du rivage 
de la tner, Vieux Port d'Alexandrie, en février 
1893. ALEXANDRIE. 

3065. - Grès. lia ut. 0"'25. 

Stèle ci nt rée. En ha ut. le soleil plane entre le 
nord et le sud. Au premier registre, un roi et une 
reine affrontés, couronnés de l'urœus; leurs 
tllains setnlJlenl se joindre en serrant les sceptt'es. 
Il y a quelque raiSDn de croire que la reine esl 
Cléopalre VII et le roi Césarion. 

Salle B.- Gréco-Romaine. 

VITRINE A. 

Dans cette vitrine est exposée une sene assez 
riche et complète de terres cuites funéraires de 
Fuyoum el de Sàqqarah. Ces nguriues tlue l'on 
déposait clans les ton1beaux, sont des répliques 
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plus ou moins heureuses, quelquefois geotesques, 
de chefs-d'œuvre àjan1ais perdus. Aussi ont-elles 
un geand intérêt pour l"'histoire de l'at·t hellénis­
tique. Nous avo_ns placé dans cette vitrine les 
figurines représentant Jupiter, S(~rapis, Isis en 
Détnéter Thesn1ophoros, Détnéter Chloé, Isis 
plousi0 (la riche). Voir : 

Jupiter; nos 788 à 792. 
Jupiter-An1mon; 793 et 79!. 
Sérapis; 795 à 810. 
Isis en Dé1néter Thes1nophoros; 811 à 828. 
Coré; 829. 
Dé1néter Chloé ; 830 à 866. 
Isis plousia, (dont le telnple était SUt' rempla­

cement de la Bourse Toussoum actuelle); 867 
à 870. 

Isis nourricière; 871 à 876. 
Hor plousios ou Ploutos, debout ; 877 à 907 : 

sur le cheval; 908 à 923: sur le baudet; 92 -1 ü 925: 
sur le bélier de Chnouphis ; 026 ü 928 : sur le 
chameau; 929 et 930 : sur l'autruche; 931 et 932. 

VITRINE B. 

Suite des figurines du cycle des grandes déesses 
éleusiniennes. Il ne faut pas oublier que le fau­
bourg oriental cl 'Alexand l'ie ( aujuurd 'hui Khàd ra) 
s'appelait E'leusis et que Philadelphe y avait bâti 
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le temple de Céeès Tllestnophoros, en combinant 
les types de ces divinllés avec les types plus 
répandus du cycle osiden. 

Hor plousios su?' l'oie; 933. Le même, hydro­
phore; de 935 à 9 !0. Avec la cys Le rn ystique et le 
pain sacré, abreuvant une oie, 9 -ll : et autres 
variétés du n1ên1e type, que nous décrirons 
1ninutieusement dans la deuxième partie de ce 
Catalogue. 
~ UJnéros 1003 et 100± ; deux formes peu con1-

1nunes de Dionysos l'ancien, ou Hadès. Le dieu 
Canope; 1005 à 1007. 

;lnaïtis, déesse babylonienne; '1027 ü 10!1. Des 
joueuses de tympanon; 10!2 à 1036; eL la sca­
breuse Baubo, de 1057 à 1078. 

VITRI~E C. 

Co.\IPARTUIENT n'EN HAUT.- Images d'anitnaux 
üuusacrés, tels que lions, chiens, singes, sphytiX 
femelle, oies: plusieurs sont d'un travail assez 
prinlitif. Au rnilieu, di verses statues de Vénus : 
à noter le no 1401, provenant d'Achrnouneïn, e1 
remarquable par l'ngencemenl de }[l draperie. 
A droite, joli bas-relief funéraire trouYé dans un 
tombeau de Kllùd ra (Alexandrie) : un jeune 
homme esL assis cla1ts l'allitude d'une pensive 
1nélancolie. Don de M. le •:ornte \Vass. 
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. Co~IPARTIMENT DU CENTRE.- Quelques figurines 
du dieu Mèn, du dieu f\1ên-A1tis et masques de 
Déméter. (Grande Grèce.) Disques en émail, dout 
un nombre prodigieux, 3600 environ, a été décou­
vert par M. Étnile Brugsch-bey à Tell-el-Yahoudi. 
!Vlédaillons et plaquettes en terre cuite, a\;ec le 
dieu Sérapis en relief. Joli fragment d'un bas­
relief de la belle époque Alexandrine : à nolee 
le calme de eette figure assise et la noblesse de 
l'a ti itude. 

VITRINE D. 

Dans le eornpartiment supérieur nous avons 
exposé des spécimens de verreries d 'époque 
greeque et rmnaine, provenant en grande partie 
de Fayoutn et de Thèbe.s. 

En bas, ainsi que sur les vitrin8s et les étagères 
des salles B et C, on notera la riche eolleetion 
des urnes einéraires greeques. Elles proviennent 
presque toutes cl 'une trouvaille faite à Khâù ra 
en 1886. Plusieurs d'entre elles pol'ient des graj'­
fiti qui nous perrnettent d'en reporter la date aux 
règnes des Plolém.ées IV, V et VI. Ce sont donc 
de notables éehar.tillons de la poterie funéraire 
alexandrine au ten1ps des Ptolé1nées. 

Près de la porte de la salle A, à remarquer les 
statues acéphales, uo• 1712 et 1718, école de tran­
sition. On regrettera l'absenee des tètes : telles 
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qu'elles sont, ces statues nous offrent un essai 
très heureux d'art hybride. 

Les statuettes 1745, el 1746 appartiennent à 
une période inconnue de l'art; ce sont des mo­
numents isolés auxquels il faudra revenir plus 
tard. 

Parmi les sculptures gl'oupées dans cette pièce 
MM. les visiteurs voudront bien noter les n°"1743 
et 1741: dans l'un con11ne dans l'aut1·e, le sujet 
est E1/los endorrni; l'un est bien modelé d'après 
un enfant, tandis que l'autre a des proportions 
quelque peu troublantes. 

Pour l~s autres sculptures, consulter le présent 
catalogue, 2me partie; Sculptures. 

Salle C.- Gréco-Romaine. 

VITRINE A. (Poteries funérair·es). 

La plupart des objets que reuferme cette vitrine 
proviénent de la nécropole orientale d'Alexandrie. 
Quoique ces vases soient d'un travail rnédiocre, 
nous pouvons en citer un à cloche renversée, avec 
peintures en jaune bronzé (no 2020); un antre sur 
la panse duquel est figurée une tête de femrne 
(no 2032); un troisièrne de travail cypriote d'après 
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un pl'olotype égyptien (no 2034:); et autre à tête 
de -porc, ranimai saceé à la bonne déesse: 
(11° 2036). 

VITRINE B. - (Fz'gurines.) 

Les poteri.es funéraires se continuent dans le 
compartiment central d'en [~aut de la vitrine B. 
A noter les écuelles 11° 2099 et 2100, dont l'une 
renferrne des œufs. Pour la vert·erie, le no 3100, 
dont l'iridescence est très remarquable. (Tour des 
Ronlains, d'Alexandrie: elon -de M. C. ZouRo); 
et le l1° 3101, lacrin1atoil'e jssu de la fouille 2 
à Korr1-el-Chougafa, 1892 . 

.Aux côtés do ce comparlilnent supérieur se 
trouvent des figurines du Fayoum, dans l'ord ee 
suivant: 

de 1079 à 1090; figurlnes d'Acloni8. 

de 1091 · à f 103; série des Vénus; accroupie, 
Anadyornène, etc . . 

de 1104 à 1123; E1·os, c'e_st-à-dire l'Amour, 
fils de Vénus, arn1é ou donnant en dieu funé­
raire. 

de 1131 à 1142; cal'icatures et ?Ouvenirs des 
j eu_x du Cirque. 
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de 1143 à 11.68; caricatuees d'Çlcteurs co Ini­
ques et de rnusiciens de l'ancien théâtL·e alexan­
dt·in. A ren1arquee le no 1152; une grenouille as'" 
sise sur un poisson (le dauphin d'Arion?) jouant 
de la lyre. 

de 1169 à 1192; t0tes de Vénus, la coquette 
déesse qui avait succedé à l'austère Coré dans le 
cycle des grandes Déesses. 

COMPARTIMENT CENTRAL.-COIDniencernentd'une 
collection d'ivoires sculptés provenant presque 
tous des cimitières d'Alexandrie. On y voit 
Dérnéter d'Eleusis. Une fernme danse avec en­
train; presque entieretnent vêtue, elle laisse voir 
le sein droit pour retenir son vêtement de la 
n1ain droite. La plaque est brisée à droite. Pro­
bablernent la danseuse agitait de sa tnain gauche 
le ta1nbourin. -Achat. ALEXANDRIE. 

Parmi les autres ivoires il y en a de remar­
quables par la hardiesse des lignes. 

Les terres cuites n"" 12!9 et 1250, dont le lieu de 
trou vaille est incertain, peuvent passer pour des 
fragments assez rares dans l'histoire de l'art ; 
elles nous montrent en effet le relief à son stade le 
plus archaïque. 

A droite sont quelques échantillons des figu­
rines du genr\3 de cellès de Tanagra; on les a 
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découvertes dans les totnbes d'époque ptolén1a'L­
que à Alexandrie. On n'a pas encoee eu l'occasion 
de faire, dans la né ~..:ropole orientale, sillonnée par 
la ligne du chetnin de fer et couverte de bâtisses 
particulières, les fouilles systén1atiques déjà 
préconisées par lVI. Maspero. Cela est fort regret­
table, étant donné que eette nécropole est fouil­
lée en tous sens par les exploiteurs de pierres 
qui, de peur d'être arrêtés dans leur travail, 
cassent les urnes et les figurines style Tanagra, 
(:n'ils peuvent rencontrer. 

A gauche, autre série de Vénus en terre cuite; 
deux répliques (no• 1218 et 1219) de l'Arnour qui 
dort, et une belle statuette de Silène (no 1221) 

avec la jarre déjà vidée sur l'épaule gauche. 

VITRINE c. 

Cette tnomie, de parfaite conservation, ainsi 
que celles enferrnées dans les caisses D et E, 
nous vient d'une trouvaille qui a été faite à 
Robayat (Fayoum) où il semble qu'il y ait eu un 
poste militaire. L'appareil de cette pre1nière 
n1omie et d'une belle conservation; l'etntnaillo 
tement est obtenu par de bandelettes disposées 
de façon à former des losanges décroissantes 
à l'infini; rn ais ce qui en fait une pièce capitale 
c'est le portrait encore en place sur la mornie et 
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peint à la cire. Cornme les n1omies de Robayat 
datent du règne de lVIarc-Aurèle, on comprend 
aisément l'intécêt de ces peintures pour l'histoire 
de l'art. 

CAISSE E.- Autre rnotnie provenant égalmnent 
de Robayat, rnoins soigneusement emn1aillottée, 
tnais intéressante au n1ème titre, pat~ le portrait 
qu'on y voit peint à la cire et encadré à la place 
de la figure. 

CAISSE 1:?. -Troisième 1non1ie avec son por­
trait peiQ.t à la cire et èncadré soigneusernent à 

la place de la figure. Le défunt parait avoir été 
un jeune homme syrien, tandis que les rnon1ies 
précédentes accusent le type grec. 

CAISSES G et H. - Deux autres rnomies de ·la 
même époque, dont une fort goudro~1née. L 'appa­
reil de l'autrg est de parfaite conservation. Les 
cartonnages étaient attachés par des bandelettes. 

VITRINE D. 

Cartonnage doré d'une motnie d'époque rornai­
ne; ce rn asque est revêtu d'or si ·brillant qu'on 
aura de la peine à le croire ancien. · 
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SOCLE I. 

1782.- Basalte. Haut. 0"'92. 

Statue riu nommé Eirenaios, qui était prostates 
d'un ihiase du dieu Socnopaios. 

Epoqlie romaine. BrRKET-EL-Qurm.ouN. 

SocLE J. 

1780. -Basalte. Haut. 0"'61. 

Statue du non1mè Pi sois(?), prêtre du dieu. 
Epoque ron1aine. BIRKET-EL-QUEROrN. 

SoCLE K. 

2491. - Basalte. Haut. 011119; larg. 0 11145. 

Base d'une statue du dieu Harpochrate cl ressée 
par Lykariôn l'an G de Néron empereur. 

Epoque romaine. 

1781.- Granit gris. Haut. 01H60. 

Bacchus chargé d'une outre, s'appuyant sur 
une vigne. 

Epoque romaine. 

SocLE L. 

1785.- Basalte noz·r. Haut. 0"'29. 

Partie infét'ienre d'une statue signée par son 
sculpteur, qui s'appelle Petisi, fiLs de Pappos. 

Epoque romaine-. FAYOUM. 
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GROUPE M. 

1772. - Marbre blane. Haut. Om --19. 

Groupe représentant Persée ou Bellérophon 
sur· le cheval ailé. Bien que rnutilée, cette pièce 
de sculpture alexandrine a des lignes adnlira-
bles. Don de M. P. PuGIOLI. ALEXANDRIE. 

1773. - Calcaire. Haut. Qm29. 

Tête de Dionysos. ( Lunus ? ) 
Epoque romaine. 

1774.- Calca,·1·e. Haut. Qm3o. 

Buste acéphale de la déesse Minerve. 
Epoque romaine. 

1775.- 'Calcaire. Haut. 0"'24. 

Charmant portrait d'inconnue. 

PASSAGE. 

Dans ce passage jadis réservé à plus n1odeste 
office, nous avons dû ranger des monmnents qui 
ne trouvaient pas place dans les salles, et en 
subordonner le rangetnent à la disposition de la 
pièce. A remarquer dans le rayon d'en haut une 
tête de Jupiter d'après le célèbee Jupiter d'Otricoli 

4 
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qu'on attribuait à Phidias et où on voudrait 
aujourd)hui reconnaître l'œuvre de Lysippe. -
Don de lVI. PuGIOLL ALEXANDRIE. 

Dans le rayon inférieur, on voit deux bustes 
autrefois dorés, qu'un incendie a reeouverts d'une 
incrustation qui les défigure. 

Le buste de dan1e romaine, pièce conçue avec 
grandeur, est atteint par les érnanations salines. 
LR tête (no1818) est d'une expression ren1arquable 
et provient des catacombes d'Alexandrie. C'est 
encore un don de M. PuGIOLI. 

Salle D. - Basse époque. 

VITRINE A . 

Riche collection de lampes d'époque grecque, 
ron1aine, byzantine et copte, provenant en partie 
des nécropoles d'Alexandrie, et en partie du 
Fayoum. A noter les lampes à vernis noir, qui 
paraissent être de fabrique alexandrine. Toute 
une série (marque: trois rameaux d'olivier), est 
sans doute issue d'un atelier Alexandrin : parrni 
les figurations y représentées sont à noter celles 
reproduisant Isis Alexandrine, Vénus. dans la 
coquille, Sérapis. 
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La basse-époque est manifeste dans les lampes 
en forn1e de grenouille. M. Maspel'o est d'qpinion 
que dans ces lampes, la grenouille est symbole 
et promesse de résurrection. Ce sont alors des 
lampes chrétiennes. Cependant il y en a d'anté­
rieures au cbt'istianistne, où la grenouille alterne 
avec la figuration hideuse de la vieille Baubo des 
n1ystères d'Eleusis. 

En bas, on voit quelques éch::tni illons de poterie 
de b~lsse-époque. A noter la pomrne de pin (no 214-t, 
don de M. Ed. FRIEDHED.i), l'entonnoir, etc. 

VITRINE B. 

En haut, à droite, échantillon des pole des issues 
des fouilles de Korn-el-Cliong:1fa (Alexandrie) 
dans le courant de Novetnbre 1892. 

Le con1parti1nent du cenlre renferme des frag­
n1ents d'inscription3 grecqnes, latines et coptes 
sur n1arbre. Celle de Galatiattus (25 ll) et l'autre 
d'un procureur in1périetl ( 2311) viennent des 
catacon1bes occidentales. Il y en él une n1ilitaire 
tracée dans le verso d'un J>actu;n intervenu entt·e 
des parties qui nous restent inconnues. (2515). 
Au centre, à noter des lampes funéra it~es prove­
nant des fouilles à Ko1n-el-Cl1ougafa : les sujets 
sont très variés. A côté d'un gladiateur thrace, 
d'un buste de Sérapis}· d'autre de roi couronné, 
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on voit Adan1 et Ève (1635), des larr1pes avec la 
croix (1636-40), etc. 

Le cornpartiment d'en bas renferme de petits 
tnonurnents de la piété des pren1iers chrétiens. 
La précieuse collection des empreintes c.hré­
t.iennes, latines et geecques, sur. plâtre provient 
d'un ci111etière d'époque byzantine en dehors de 
la porte Moharen1-bey (Alexandrie). La collection 
des fioles de Saint Menas est une particularité 
du Musée d' AleKandrie; cep.~ndant tout Musée 
d'Europe en a des échantillons. 

« Ces an1poulesJ de la fortne de flacons ronds 
(( aplatis, ren1ontent au vme siècle et représentent 
<< ordinairen1e11t sur les deux faces, Saint Ménas 
<< debout, en costume de légionnaire, la tête nue 
« et nimbée d'une auréole circulaire, les bras 
« étendus dans l'attitude de la prière. Quelque­
<< fois on trouve une croix équilatérale de chaque 
<< côté de la tête,; d'autres fois, c'est la légende 
« 0 AfiOC MHNAC, qui tient la place des deux 
<< croix. Au dessous des deux bras étendus sont 
<< représentés deux chameaux accroupis, un de 
<< chaque côté. Chose curieuse : les traits de la 
« figure sont le plus souvent ceux d'un Égyptien; 
<< n1ais, quelquefois aussi, la tête est celle d'un 
<< nègre avec de grosses lèvres, le nez aplati et 
<< les cheveux crépus. Parfois les atnpoules por­
<< tent sur l'une des deux faces l'effigie du Saint 
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« avec les chan1eanx accroupis et au revers l'ins­
<< cri pti on A ri OY M H NA E Y A 0 ri A ou 
« EYAOriA TOY AriOY MHNA MAPTYPOC; 
cc d'autres portent en avers cette inscription, 
cc sans l'effigie du n1artye, et au revers le lnono­
<< gramn1e du Cheist sur plaque étoilée. 

« Saint Ménas l'Egyptien, qui était soldat 
« dans une des sociœ cohortes appelées Nun1eri 
« Rutalici, de la province PHRYGIA SALUTA­
cc RIA, a suhi le 1nartyre par décapitation à 
cc Cotiaeun1, ajourd'hui Kyoutahia, en l'an 29o de 
cc notre ère, sous le règne de l'empereur Maxi­
« nlien. S::t depouille, transférée à Alexandrie, fut 
<< déposée près du lac Marœotis, oü, au dessus 
cc de son to1nbeau, s'éleva ensuite, sous le pa­
<< triarcat de Timothée iElurus ou Bishaïa (-157-
« -177) une église magnifique. >> 

(Néroutzos -Andenne Alexandrie, p. 36-37). 
Dans notre collection on verra des fioles oü la 

figure de Sainf lVIénas n~est pas nimbée; celles-ci 
sont, en conséquence, qnelque peu antérieures au 
vme siècle. 

VITRINE c ET TABLEAUX D, E, F, G. 

Broderies d'Akhtnin1 ; xn·e siècle après J.-C. 

<< La rnode était en ce temps-là aux tapi~series 
cc et aux étoffes brodées ; chaque n1ort en em-
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« portait avec soi dans la tombe de quoi remplir 

« une armoire de rnusée ....... ~es voyageurs 
(( européens et les 1narchands d'antiquités, pré­

cc venus de la trouvaille, s'en sont disputé le pro­

« duit à coups de piastres d'abord, puis à coups 

cc de guinées >). 

(Maspero ; 2u•e rapport sur les fouilles et tra­

vaux exécutés en Egypte.) 

CAISSE H.- Mon1ie d'époque ron1aine avancée. 

SoCLE 1. 
1829. - Calcaire. Haut. 0'"6!, 

Médiocre copie d'un Eros funéraire, sujet pré­

féré de la poésie alexandrine. 

SOCLE J. 
1830. - Calcai?'·e. Haut. Qm45; la rg. OIU53. 

Plaque rectangulaire, peut être une métope de 

quelque édifiee religieux. Deux serpents affrontés 

se dressent sur leur queue; l'un est coifl'é du 
pchent, l'autre (Agathodaimon ?) est coifié de la 

couronne rouge. 

Don de M. L. AVJERINO. ÀLEXANDR.lE. 
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Salle E. 

VITRINE A. 

Jarres et ossuaires provenant de la Nécropole 
rle Chatby ü l'est d'Alexandrie. Les petits coffrets 
que l'on voit dans le corùpartlrnent inférieur 
proviennent de mes fouilles en 1892 dans les 
sépultures juives et portent des graf!iti. 

<< Les objets les plus intéressants qu'on trouve 
<< cruelquefois dans les sépultures souterraines 
<< des Juifs de l'ancienne Alexandrie, sont les 
<< ossuaires, oG-r~O-~x.'l.t, ou petits cofï'rets rectan­
<< gulaires, 1nuuis de couvercles prisn1atiques ou 
(( semi-cylindriques, de l~ rnème forme et de la 

<< 1nème grandeur que ceux recueillis aux en­
« virons de Jérusaletn et décrits par lVI. Cler­
« ll10lli-Ganneau dans la Rente archéologique 
<< (juin 1873). )) 

(N l~ROUTZOS. -]~'tude sur les j'ouiLle8 d' Alexan~ 
drie, p. 83). 

Le long du rnur on pourea étudier quelques 
bas-reliefs funéraires trouvés à Alexa nd rie. 

Le no 1846 conserve, à den1i effacé, le portrait 
du défunt : le bas-relief 18-17, en marbre jadis 
peint, nous a été donné par lVI. PcGroLr. Le 
no 18,-!9 est la dalle qui fermail la couche mor­
tuaire de Sarap1·a à Kon1-el-Chougafa. L'autre 
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dalle, en fonne de porte de 1naison, a été retirée 
du rnêtne hypogée en 1893 : elle renfertnait des 
cadavres à l'état de squelettes et des urnes en 
plon1b. 

Salle F. 

Autour de la salle sont rangées des inscriptions 
coptes, des stèles coptes en forrne de façade 
d'église byzantine, et cl'autt·es rernarquables par 
1 'orne1nentation. 

A noter une longue inscription copte de l'an 512 
après Dioclétien (796-D7 de J.-t:.) et un autre texte 
(no 2727) de grand intét\~L La stèle 2721 d'une 
bizarre ornmnentation nous a conservé des traces 
d'un oraffito copte à l'encre noire. 

A citer : 

2713. - Calcaire. Haut. 0"'62; larg. Om51. 

FAÇADE DE POUCHE D'JiGLISE. - Fronton trian-
gulaire avec autefixes et animaux. Sous le porche 
entre colonnes enroulées, Ùne grande croix égyp­
tienne. Légen<ie : Jéstts-Clwist. Le père Iihm·i­
.~ios Petros. 

2715. - Calcah·&. Haut. 0"'52. 

AuTRE PORCHE. - Fronton triangulaire dans 
lequel deux animaux debout, affrontés, s'abreu-
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vent à une sorte d'autel placé au 1nilieu. Les 
antefixes du fronton se terminent en grappes de 
raisin. 

2726. - CalcaiTe. Haut. Om33, larg·. 0"'2--l. 

Sous le porche un personnage debout, les bras 
levés dans l'attitude de la prière. 

2728. - Calcaire. Haul. 0"'44, larg. 0'"2-!. 

Sous le porche orné de deux colonnes, une 
femme debout, les bras leYés comrne au numéro 
précédent. Comtnencetnent d\1ne inscription pour 
le repos de la défunte. 

2729. - Calcai?·e. iiaut. 0"'62, larg. 0"'345. 

Stèle de Lazaros, en forme de façade d'église 
byzantine. Au--dessous du fronton triangulaire 
on voit un porche en cintre surbaissé, très orné: 
au rnilieu est le défunt dans l'attitude de la prière. 

VITRINES A et B. 

Cornmencernent d'une collection de tnonnaies 
ptolétnaïqttes, la plupart en argent. Feu M. Gio­
vANNI DE DEMETRIO avait bien voulu de son vivant 
léguer son non1 au nouveau :Musée d'Alexandrie. 
Sa n1ort prérnaturée l'etDpêcba de nous gratifier 
d'une partie de ses adr11ir·ables collections de 
n1édailles. 
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Nous nou::; son1mes donc préoccupés de la 
difficulté de créer à Alexandtie un n1ode:ste cabi­
net de 1nédailles. 

La collection actuelle (un tnillier de pièces) se 
con1pose : 

a) tl'une série de -13 t pièces itupériales classée::; 
avec soin par NI. Duthiltlu Caire; 

b) de 11l0llllaies plolétnnïques et 1'0lllaines crue 
j'ai ramassées un peu partout; 

c) de::; achat::; i'.:tils par le :Musée dans le hui de 

se former une colledion de tuonnaies ptol é­
maïques; 

d) d'une collection de l)lomlJ::;. 

Salle G. - Historiqu8. 

Au 1uilieu de la ::;alle ~L'vi. los Yisit.cur::; pour­
ront voir (socle A) le b1·as Casdag!i ainsi nu1umé 
d'aprè::; le généreux donaleur. On l'a lrou\·é h 

Benha dans les ruines de l'ancienne Athribis. La 
hardiesse de l'exécution, les pro.porlions colos­

sales, ainsi que la grande conn a is::;a nee des 
détails anatomÏ(JUes non::; rappellent les plus 
beaux temp::; d.e l'école clc Lysippe. 

Les inseriptions rangées dans cette pièce ont 
un intérêt spécial pour l'histoire d'Alexandrie e.t 
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de l'Égypte.~ Quelques n1oulages remplacent des 
originaux qui, pour diverses considérations ne 
reverront janw i s Alexandrie. 

A noter : 

2450. - l\~Ioulage de la stèle d'Alexandre II, 
le fils d'Alexandre-le-Grand, d'après un original 
découvert au Caire en 1870 dans les fondations 
d'une petite chambre de la 1nosquée Cbeïkhoun. 

<< Elle date de l'an VII d'Alexandre 11, fils 
« d'Alexandre-le-Grand, et a été dédiée par 
« Ptolén1ée fils de Lagos, qni ne prend encore 
<< que le titre de Satrape d'Égypte. Ptolé1née était 
« déjà fort puissant. Il avait fait sa résidence 
« dans la j'orte1·esse dH ?"Ol~ Alexandre Je··, sur les 
« bords de la 1ner Jonienne, dont le nom, prilrU:tij' 

« était Rakôti, et où il avait établi beaucoup de 
<< Grecs avec leurs cllevaux et beaucoup de 
l< galères avec leurs soldats, elc. ('). >) 

Dans la suite il rappelle sa campague ùe Syrie, 
et autre CéllTJpagne heureuse en Marmal'ique. Au 
n1ilieu des réjouissances pour ees Yictoires qu'il 
venait de rempocter, il cherchait ce qui pouvait 
ètre agréable aux Dieux de l'l;:gypte. On lui 
suggéra de restituer aux prêtres de Bouto les 
biens que le roi Khabbasll leur avait donnés et 
que les Persans leur avaient enlevés. Ptolétnée 
s'en acquitte de bonne gràce. 

(1) MASPERO, Cat., p . 55-56 . 
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2451-53. - .Moulage de la «pierre de Tanis)) 
portant un décret rendu par les prêtres rassem­
blés dans lo ville de Canope en l'honneur de 
Pto-lémée Evergète pr et de sa fen1me, la reine 
Bérénice. 

L'original a été trouvé à Tanis en 1866 et déposé 
au Musée du Caire. Très con1plet, il garde encore 
intact ce texte précieux rédigé en hiéroglyphe, 
en dén~otique et en grec. Ce fut la plus éclatante 
preuve de la véritè cln systètne de déchifl'renle 11 

inauguré par Chatnpollion le .Jeune. 

24-54. - Moulage de la célèbre pien"e de Ro­
sette trouvée en 1799 par un officier français 
i\1. Bouchard près de la ville de ce nom et déposée 
quelque temps après au Brùish Musezun. 

<< On sait que la découverte du déchiffrement 
« des hiéroglyphes par Champollion est due à 
« cet usage ptolémaïque de publier le texte de 
« certains décrets ü la fois en égyptien et en grec. 
c Sachant que dans le texte égyptien les enrou­
<< letnents appelés cartouches contenaient des 
<< noms royaux, connus par le teY.te grec, il o 

<< suffi d'analyser rigoureusement les groupes de 
« signes contenus dans ces cartouches pour re­
« constituer peu à peu l'alphabet hiéroglyphi­

<< que (l). >) Don du BRITISH lVIusEUl\L 

(1) VIREY; Gat. du Musée de Guizeh, p. 93. 
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2455.- Mm"bre blanc. Haut. Om72, larg. Om25. 

Autel votif, dédié par Anvnonarin à la Bona 
Dea qui a son ten1ple en Pandytis. Trouvée à 
Alexandrie, près de la Tour Rotnaine en 1891 
par M. Zouro qui la céda gracieusement au Musée. 

Époque ptolétnaïque. ALEXANDRIE. 

2456.- Calcaire. HaLlt. 0!1125, larg. 0"'28. 

<~ Plaque votive consaceée aux dieux de Sarno­
« thrace par Apollonios de Thé ra, fils de Sosibios, 
<< chef des postes échelonnés le long de la côte 
« égyptienne, pour avoir échappé pae leur entre­
« rnise aux périls d'une traversée sur la Mer 
<< Rouge. - Ep. ptolérnaïque. QouFT. 

MASPERO. - Catalogue, p. 359. 

2458. - Calcair·e. Haut. 0'" 25; larg. OIU 20. 

Inscription de cinq lignes en l'honneur de 
Ptolémée V Epiphane par Kallistralos et les sol­
dats sous ses ordres. 

2459. - G1·anit noir. Haut. Om 13; larg. Om· 29. 

Base d'une statue de Ptolén1ée VI Philornétor. 

2460.- Basalte. Haut. Om 23; larg. Om 21. 

Stèle cintrée. Cotnmencernent d'un décret dans 
lequel on fait 1nention de Eu .... das, fils de Sosi­
gènes, qui a le titre très élevé de cru·ry~v-f);. 
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2461. --Marbre blanc. Haut. Qm33; larg. Qm24. 
Sous le règne de Ptolémée VII, Evergète II, le 

nonuné Sotù"ilcàs, fils d'IkadùJn, natif de Gor .... , 
l'un des comn1andants de la Garde royale, n été 
envoyé en missinn au Sinaï par ParJtis Stratège 
de la Thébaïde, et il l'a accomplie à souhait. 

Parmi les inscriptions- d'époqne romaine, à 
citer le no 2492 où il est question des biblio­
thèques gt·ecques; le l1° 2493 dans laquelle on 
a rnartelé le non1 de Vibius Maxirnus pr·éfet 
de l'Egypte sous Trajan empereur; les no• 2!90 
et 2495 dans lesqu~ls on no1nme Vestinus, et 
C. Cal-visius Statianus autres préfets et l'ins­
cription de l'usurpateur J1~irJnus le Sy1·ien. 

(2508 bis). 
Les no• 2505, 2506, 2507, 2508, 2509~ sont des 

inscriptions tnilitaires. 
D'autt·es inscriptions qui n'ont pu trouver de 

place dans cette petite salle sont encore à placer. 
Voir celle du pr·éfet Jlfinicius (Municipalité), 
C3lles de M. Antonùts III vir·, de AehuR J)enle­

trius orntenr, de Dioclétien, etc. (Cour du ·Musée). 
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Salle H. - Manuscrits. 

VITRINE A. 

Urnes cinéraires ptovenant d'une trouvaille 
faite en décembre 188G à Khàdra, à l'est d'Ale­
xandrie. Ces uenes contenaient les dépouilles 
n1orlelles de quelques rnercenaires de Ptolétnée 
IV et ses successeurs. Une partie des urnes 
trouvées en place dans le t01nbeau des n1erce­
naires et dans un autre de pélerins grecs envoyés 
en n1ission ·aux solennités religieuses d'Alexan­
drie, émigra en Amérique: elles sont 1naintenant 
au Musée de New-York. Une centaine d'urnes, 
cependant, a été rachetée par .M:. Grébaut alors 
Directeur général des antiquités de l'Egypte ; 
M. de Morgan, son successenr, à bien voulu les 
placer clans le Musée d'Alexandrie. A part. les 
peintures exquises dont plusieurs de ces urnes 
sont e1nbellies, ce qui en fait lïntérêL ce sont les 
inscriptions en graffiti, ü la pointe ou à l'encre: 
cette particularité en fait des n1onun1ents tout à 
fait uniques. Voici les non1s lisibles des soldats 
dont les restes sont enfermés dans cette vitrine: 

1. Ménèclès, crétois, général, + 217 av. J .-C. 
2 ...... onop ..... + 214 av. J.-C. 
3. Télérr1aque, crétois. 
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4. Aristanor, de Hysiœ. 
5. Battos, de Polyrrhenium, Crète. 
6. Lysi.stratos. 
7. Aristoklès. 
8. Istieios, fils de Dérnetrios. 
r. And rosthènes. 

10. Attalos, Acaruanien, + 146 av . J.-C. 

VITRINE B. 

Urnes funéraires en plon1b prov~nant des 
fouilles à Kon1-el-Chougafa, nécropole de l'ouest, 
Alexandde, en 1893. D'autres, la pluparL avec 
graffiti, proviennent de difféf'entes trouvailles à 
la Petite Ibrahin1ieh (nécropole orientale d'Ale­
xandrie). 

VITRINE è. 

1855. - Albâtre. Haut. 00146. 
Jolie statue acéphale de la déesse Neith, pro­

venant des ruines de Saïs. 
Petit recueil d'objets de différentes époques 

trouvés à Alexandrie. 

VITRINE D. 

2867. - Fragments d'un papyrus en langue 
syriaque. (IvW(' siècle après J.-C.). 
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2868. - Fragn1ents carbonisés de deux papy­
rus grecs d'époque romaine provenant d'une 
trouvaille dans les ruines de l'ancienne Avaris. 

2869. - Ostrakon hiératique, qui paraît ap­
partenir à la xxme dynastie. Don de M. LE COMTE 
ALEX. DE ZOGHEB. 

2870 à 2875. - Tablettes enduites de cire, 
sur lesquelles des écoliers grecs ont tracé leurs 
lettres. 

2876 à 2881. - Six ost::-aka en écriture dé­
tnotique. Don de M. le CoJnte Alex. DE ZoGHEB. 

2882 à 2885. - Quatre ostraka grecs, dont 
l'un contient une liste d'objets en bronze, et 
d'autres datés de l'époque des Antonins. Don de 
M. le Conde Alex. DE ZoGHEB. 

2850 à 2866. - Collection d'étiquettes de mo­
nûes, qu'on altacbait au cou ou sur la poitrine 
des n1omies pour en établir l'identité lors des 
anniversaires, dans les caveaux où on les en­
tassait. 

2886 à 2910.- Cailloux et éclats de poteries . 
couverts d'écritures coptes. Don de M. le Comte 
Alex. DE ZOGHEB. 

5 
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VITRINE E. 

2912 à 2914. - lVIanuscrits coptes sur peau, 
op istographes. 

Dans les tableaux rangés au-dessus de cette 
vitrine on expose d'autres n1anuscrits coptes 
(2915 à 2918) gracieusement cédés au Musée par 
l\1. Gwv ANNI CHI NI. 

Le no 2919 est un fragrnent d'un registre de 
banquier; ce doctnnent écrit en langu.e latine sur 
parchetnin a été cédé au Musée par son Conser­
vateur. 

Epoque romaine . ALEXANDRIE. 

SoCLE F'. - Mm~bre. Haut. 0"'46. 

1854. - Statue du dieu Sérapis assis sur un 
globe. La tête 1nanque. 

Epoque ron1aine. ALEXANDRIE. 

SOCLE G. - Verre. Haut. Qm27. 

3202. ~Urne cinéraire en verre, d'une con­
servation remarquable, provenant des fouilles de 
Kom-el-Chougafa (Alexandrie) en 1892 . 

.. 
Epoque ron1aine. ALEXANDRIE. 
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SoCLE H. 

3203.-Moulage d'une horloge solaire, d'après 
un original trouvé à Alexandrie en 1877 à la base 
de l'obélisque qu'on allait transporter en Angle,. 
terre. Don du BRITISH MusEUM. 

SoCLE I. - Plâtre. Haut . .1"'02. 

1853. - lVIoulage d'une retnarquable statue 
de Prisortnier Dace existarü au "Niusée Britan­
nique. Don elu BRITISH MusEUM. 

SOCLE K.- Plâtre. 

3205. - Moulage de deux feagments de 
clepsydra. A l'extérieur on voit différentes scè­
nes d'adorations faites à la divinité par un roi de , 
l'Egypte, qui y est nommé tantôt Alexa nd ros 
Sotepenka mei Ari1un, tantôt Philippos (Ar idée?) 
Don du BRITISH MusEuM. 

1849. - Au dessus du socle K, à voir le n1on­
lage d'un bas~relief grec représentant IIermes 
debout, rnarchant à gauche, reconnaissable aisé­
rnent à la coiffure qui lui est particulière, au ca­
ducée et à la lyre. Don du BRITISH MUSEUM. 



52 RÉSERVÉE 

Salle 1.- (Réservée). 

VITRINE A. 

1241 à 1255. -Terres cuites provenant des 
nécropoles de Fayoum : ce sont des représenta ... 
ti ons trè.s curieuses de Dionysos. Le n" 1256 
pourrait bien être une Persephone. De 1257 à 1262, 
le dieu Bis guerrier : ce dieu est vêtu n1oiti"é en 
Hercule, moitié en Atlas-Shou ; il est tantôt une 
sorte d'Hercule grotesque, tantôt le dieu de la 
toilette. A ce propos M. Virey, en bon connais­
seur des 1nythes hybrides, rappell~ la fable grec­
que d'Hercule filant chez Otnphale et se parant 
comme une fetntne, peut-être en souvenir de ce 
dernier rôle du dieu égyptien. Le n" 1262 est en 
effet un Bis hermaphrodite. 

Ori y voit eucore des lampes avec des scènes 
très curieuses, ainsi que des objets, quelque peu 
troublants, d'art libyque et grec; des Baubo 
hideuses, etc. 

SoCLE B. - Calcaire. Haut. Qm54; larg. 0'"34. 

1871. - Haut-relief représentant Jupiter en 
cygne, Léda et Cupiçlon. Trouvé dans les fouilles 
de M Naville dans le Fayoum. 
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1872. -- Calcaire. Haut. Olll27; larg. Qw27. 

Bas-relief. lVIên1e représentation. 

1873. - Jl!Im·'bre blanc. Haut. Olll38. 

Torse de Vénus. Don de M. P. PuGIOLI. 

ALEXANDRIE. 

1863. - MaTb?"e blanc. Haut. Olll77. 

IIeen10s terminal. ÀLEXANDHIE. 

2271. - Terre cuite. Haut. 011173. 

Au1phore ave~ graffiti en écriture dérnotique. 

VITRINE C. 

:Marques d'amphores d'Alexandrie, Cnide, 
Corinthe, etc. 

VITRINES D, E, F, G. 

lVIarques d'amphores avec noms des prêtres 
elu Soleil à Rhodes, etc. 

v !TRINES H, I. 

Marques d 'amphores du Bosphore, des villes 
de la Syrie, de Carthage, etc. 
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A voir encore une vingtaine d'incriplions 
coptes, cinq inscriptions coufiques, etc. 

Pour étudier les 1no,nunents e;cposés en cette 
salle, qui est à fétage inférieur, il faut se 1nun1·r 
d~une per1nz·s.~ion spéciale de M. Le Conse1·v-ateu1· 

du Musée. 

Corridor. 

à) Aile droite. 

Faute de place j'ai rangé le long du corridor 
toutes les petites inscriptions qui u'offraient au­
cun intérêt historique spécial. La pretnière section 
se cotnpose d'un certain non1bre d'inscriptions 
d'époque rornaine. Voir: 

2513. - Ma1·bre blanc. Haut Olll2-i; larg. 0"'4:1. 

Epitaphe latine de F!avia DoJnitia, demoiselle 
syrienne. 

Epoque romaine. 

25_14. - Calcaire. Haut. 011124; larg. Om28. 

Epitaphe greeque au notn de Tiberios K!audios 
Kylindros, pr siècle ap. J.-C. 
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2515. -.- Gr·és, Haut. 0"'34; larg. 0!1138. 

Inscription funéraire tnétl'ique grecque, peu 
lisible. 

Epoque r01naine. 

2516. ---: Calcaù·e. Haut. 011)18; lal'g. 01034. 

Epitaphe de Valeria Polùta. 
Epoque ron1aine. 

2517. -- Calcaire. Haut. Om46; larg. OU129. 

Stèle en forn1e d'édicule grec. Le défunt qu'on 
voit au centre, s'appelait Protar!dws ..... 

2518. - MaTbre blanc. Haut. 011)51; larg. 011161. 

Bas-relief funéraire pour A ure lia Aquilina. 
Epoque romaine. 1\llANDARAH. 

2519. - Calcaire. Haut. 0"'50; larg. 01032. 

Epitaphe de Glaul-âas. 
Epoque rornaine. NAUKRATIS. 

2520. - Calcaire. Haut. 0"'38; larg. 0"'1!6. 

Stèle funéraire de Ta-Isi. Le nom est égyptien; 
l'inscription est grecque. 

Les nutnéros 2527 à 2530 proviennent d'une né­
cropole d'époque romaine à Kafr-Dawar. 

La série des bas-reliefs funéraires qu'on -voit 
à gauche 111érite l'attention du visiteur éclairé. 
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Six d'entre eux ont été déjà édités par 1\ti. 
Maspero : les nun1éros 2535 à 2538 ont été réceln­
rnent rachetés par le musée. 

1804. - Calcaire. Ha ut. Om3 -1; larg. Ow52., 

Plaque rectangulaire. Isis et Sérapis sont cou­
chés sur un lit d'hqnneur-. 

Epoque romaine. 
Don de M. Léonidas A VIERINO. ALEXANDRIE. 

1805. - Calcaù·e. Haut. 0"'57; larg. Ow42. 

Hot Plousios dans son naos. 
Epoque ron1aine. ALEXANDRIE. 

Vient ensuite une triple rangée d'inscriptions 
de basse grécité, trouvées la plupart dans les né­
cropoles de Hern1ontis et Akhrnim. Le no 2580, 
nous conserve l'éloge pompeux de Ioannia fille 
d'Anvnonios de Her·?noupolis_, l'un et l'autre sa­
vants dont nous ignorions l'existence. 

Les nun1éros 2583 et 2593 sont des épitaphes 
composés entière1nent de forrnules en1pruntées 
à des prières liturgiques. 

A gauche, à voir les nun1éros 2584 et 2855: le 
dessin de deux pieds humains est un souvenir 
du pélerinage au sanctuaire de la déesse Isis ü 
PhHœ, accornpli par des dévols païens à l'époque 
dè Justinien en1pereur. (Fouilles de 1\ti. Maspero 
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dans les ruines d'une petite ehapelle chrétienne 
eonstruite avec les débris d'uu temple païen, ü 
Philœ.) 

b) Aile gauche. 

Riche collection d'inscriptions fÙnéraires coptes 
provenant des fouilles de M. Maspero à Abydos, 
Karnak et Assouan en 1882-1883. Elles ont été 
publiées presque enti~rement par M. Urbain 
Bou riant. (Recueil de Travaux etc. 1~83, p. 60-70). 
C'est une longue série tle n1oines, de nonnes, 
d'évêques de la Haute Egypte pendant lès pre­
mières années de la conqu~te des Arabes. A re­
n1arquer la décoration mystique de ces· pierres, 
les croix de fonnes très diverses, les feliillures, 
etc. Cette série se continue dans la salle F. 

Cour du Musée. 

1875. - Mar·bre statu-aire. Haut. 1m65. 

Grande statue acéphale de dame rmnaine. La 
disposition de la draperie est très soignée. 
(Fouilles du Musée dans le Camp des Césars, à 
Si di- Gaber', en J893). 

Epoque romaine . ALEXANDRIE. 
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2558. ~ Granit gPis. Haut. 0'"28; larg 011174. 

Bose d'une statue en l'honneur de Marc Antoine 
le triumvir. 

Epoque ptolém<:rïque. ALEXANDlUE. 

2559.- Marbre blanc. Haut. Qn-16. 

Tronc de colonne. On y lit le c01nrnencement 
d'une inscdption grecque dans laquelle on fait 
homn1age à Sérapis. Trouvée en 1893. 

ALEXANDRIE. 

1874. - Granit rose. Haut. 111\09. 

Statue acéphale de Ramsès II, trouvée en 1883 
sur le plateau de la Colonne de Pompée. 

XIXe dynastie. ALEXANDRIE. 

1560.- Calcaire. Haut. 11112l; larg. 0"'58. 

Grand autel votif dédié ü Jupiler par un oHicier 
de la Ile Légion Trajane. 

Epoque ron1aine. CoPTOS. 

2561. - Granit rose. Haul 0"'G8. 

Tronc de colonne, avec inscriplion latine en 
l'honneur de Maevius Hono?~atus préfet elu pré­
toire. Don de M. R. Moss. NrcoPOLlS (RAMLP.H). 

1878. - l.J!J arbre blanc. Haut. 1'"82. 

Statue acéphale d'ernpereur romain. 
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2557. - Granit g1"is. Long. 2"'50. 

Couvercle du sarcophage de Antonia Panarete 
trouvé en 1893 ü ribeahirnieh, par les . soins lle 
l\11. KOBLET. 

Epoque romaine. ALEXANDRIE, 

1881.- Marbre blanc. Haut. 1'1148. 

Jolie statue de dame romaine. La tête et le bras 
droite manquent. 

2512.- Marbre blanc. Haut. OID55; larg. OIU50. 

Partie inférieure d'une base de statue dédiée 
par la ville d'Alexandrie en l'honneur d'un gyn~­
nasiarque, dont le no1n nods échappe. Fouilles 
dLL Musée au Missala en 1892. ALEXANDRIE. 

2562.- Marb1"e blanc. Haut. 1"'06; lat·g. 0'"47. 

Sorte de console, trouvée dans les fondations 
de la 1naison Adib,. rue Chérif pacha, à Alexan­
drie. D'un côté, inscription grecque en l'honneur· 
de · Aelius Den~etrùts orateur et philosophe 'du 
nme siècle après J.-C.; de l'autre, inscription 
latine en l'honneur de DiocléÜen ernpereur. Don 
de la Banque LE Cuünrr FoNCmR EGYPTIEN. 

Epoque romaine. ALEXANDRIE. 

2563. - lVI arbre blanc. I-I a ut. 0"'63; 1 arg. 0"' ~15. 

Base de la statue que la ville cl'Alexand·rie 
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engea en l'honneur de l'ernpereur Trajan. Don 
de S.E. NuBAR PACHA. 

Epoqne romaine. ALEXANDRIE. 

Cour de -la Municipalité. 

Ne disposant pas de place suffisante, le Musée 
d'Alexandrie a déposé à lalVIunicipalité quelques 
monun1ents qu'il ne pouvait pas logel' dans ses 
salles. A y voir, une statue de Sérapis trouvée à 
Alexandrie dans les fondations de la maison 
Adib ; (elon de la Banque LE CRÉDIT FoNCIER 

EGYPTIEN) une statue colossale d'Hercule trouvée 
jadis le long de l'ancien Cours CanopiLitLe; la 
base honoraire de C. Minicius préfet de l'Egypte 
et autres dont on donnera ailleurs les délalls. 
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I. - (SALLE A). 

Granit noir. Haut. Qm 27. 

Tête de sphynx royal déterrée récemn1enl dans 
les environs de Zagazig. 

Don de M. LASCARIS. 

II. -(CouR nu MusÉE). 

Basalte noir·. I-Iaut'. l"' 51. 

ZAGAZIG. 

Statue assise de la déesse Sokhit, reconliais­
sable à sa tête de lionne. La moitié infédeure a 
été déterrée dans les fondations de la n1aîson 
Ma~1roidis, à Alexandrie, du côté cle la rue Te'\vfik 
pacha, en 1891 : la partie supérieure que des 
ouvriers peu conscieneieux avaient vendue, a 
été retrouvée par le conservateur dn ~usée à 

Mi_net-el-Bassal, près de la chouna de M. Moussa 
Hafiz. Ces n1essieurs ont bien voulu se dessaisir 
cle leur partie au profit du Musée et c'est ainsi 
qLie j'ai pu réunir les nœ1nbra disjecta de cette 
statue, qui fut jadis dédiée à Thèbes, à la déesse 
Sokhit par le pharaon An1enhotep III, de la 
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xvrnme dynastie. C'est le plus ancien des rnonu­
n1ents possédés actuellen1ent par la ville d'Ale-
xandrie. ALEXANDRIE. 

III. - (CouR nu MusÉE). 

1874.- Gran'tt r·ose. Haut. 101 09. 

Statue assise de Rarnsès II. La tête du roi 
rnanque: on peut cependant attribuer sans hé­
sitation, cette statue au puissant conquérant de 
la xrxme dynastie. Les cartouches de Ra1nsès II y 
sont parsemés partout. Trouvée en 1892 près de 
la Colonne de Pompée. ALEXANDRIE. 

Le .Musée possède aussi une autre statue de l'école 
thébaine. En atLendant l'agrandissement du Musée, on la 
garde près de la Colonne de Pompée. Pour la commodité 
de .M.M. les visiteurs nous en donnons ici la description: 

Granit [}l'iS. Haut. 2m04. 

Statue colossale de roi. inconnu, derrière lequel on voit 
une déesse, Isis ou Hathor, qui lui pose les mains sur les 
épaules en signe de proLection. La lête du roi, ainsi que 
celle de la déesse, manquent. La partie inférieuee de 
cette œuvre imposante est encore ensevelie parmi les 
décombres du plateau sur lequel s'élève la ç.olonn e de 
Dioclétien. (xvnrmc dynastie). 
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ECOLE SAITE 

I. - (SALLE A, ANNEXE A). 

3090. - Basalte noir. Haut. Ü"' 45. 

Buste très mutilé, du jeune roi Psamitik II 
(xxvrme dynastie). Le pharaon porte un collier 
avec la figurine de la déesse Ma. Il figure ainsi 
co111n1e juge suprême de l'Egypte. Ce buste a été 
retiré de la mer près du Césarœum. 

Don de M. C. ZOURO. ALEXANDRIE. 

II. - (SALLE B). 

1731.- Basalte noir. Haut. Oru 92. 

Tête de vieillard; cette pièce rappelle de près 
celle du prostate Eirênaios de la salle C. 

III. ·- (SALLE B). 

1734. - Granit noz'r. Haut. OU] 3G. 

Tête d'Ethiopien; travail retnarquable par 
l'ampleur et la hardiesse de l'exécution. 

6 
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IV. - (SALLE H). 

1856. -Albâtre. Haut. Qm 45. 

Charmante statue de la déesse Neith1 trouvée 
en 1893 dans les ruines de l'ancienne ville de 
Saïs. La tête 1nanque, ainsi que les extrêrnités 
inférieures. 

TrouvaiLle de Birket-el-Qeroun. 

De cette heureuse trouvaille faite par M. Gré­
haut, la Direction Générale des Antiquités de 
l'Egypte a bien voulu nous céder une douzaine 
des plus ren1arquables statues qui en faisaient 
partie. Trois d'entre elles portent des inscrip­
tions grecques, une est signée par l'artiste. 

Cette trouvaille est une excellente acquisition 
pour l'histoire de l'art en Egypte et vient complé­
ter adn1irabletnent les savantes recherches de 
M. Maspero sur l'art hybride qui succède à 

l'école saïte. 
S'il faut en croire aux inscriptions qui sont gra­

vées sur trois de ces statues, elles datent du temps 
de la domination grecque en Egypte ; n1ais il 
sumt d'un coup d'œil, Inên1e superficiel, pour 
s'apercevoir qu'elle ne sont pas l'œuvre d'un 
artiste grec quelque rnédiocre qu'il eut pu être. 
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La statuette no 1785, bien que privée de la partie 
supérieure, nous renseigne à ce sujet. 

nETHCI 
nAnOY 
En OH 

Pour un Grec, cette inscription aurélit été rédi­
gée avec une extrême-négligence : la barbarie 
de l'orthographe conduit à en faire descendre la 
date. Le nom IIs·rYJ(H est égyptien; l'absence de 
la consonne finale dans les norns propres n'est 
pas sans exemple dans les inscriptions aiexan­
drines de la deuxième époque ilnpériale, (surtout 
sur des ossuaires de la nécropole de Chatby). 
Mais si le nom du · sculpteur est un indice de la 
nationalité, ce dont je ne doute pas, nous avons 
ici la signature d'un sculpteur ég~ptien. 

D'après les récentes découvertes faites à Siout 
au Fayoum, à Alexandrie et à Aboukir, il faut 
ad1neÜre l'existence d'une éco.le mixte, procédant 
de l'école saïte et mnpruntant certains éléments 
à l'art hellénique. L'existence de monurnents de 
cette école mixte a été signalée par M. Maspero 
bien avant les trouvailles dJ Aboukir et de 
Fayou1n. Selon M. Maspero {< l'école saïte était 
partagée entre deux partis différents. L'une cher­
chait ses 1nodèles dans le passé et sJefforçait de 
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renouveler l'art an1olli de son ternps par un 
retour aux procédés des plus anciennes écoles 
1ne1nphites; elle y réussit, et si bien, qu'on a 
confondu parfois ses œuvres avec les œuvres les 
plus fines de la rv'"e et de la v'"e dynastie. L'autre, 
sans s'écarter trop ouvertmnent de la tradition, 
étudiait de préférence le vif et se rapprochait de 
la nature plus qu'on ne l'avait fait jusqu'alors )), 
Le contact des Grecs et l'occupation définilive de 
l'Egypte par Alexandre le Grand déterminèrent 
la création d'une école mixte. De cette école sor­
tirent l'Isis alexandrine (Guizeh) et la statue du 
scribe Horus, découverte en 1881 au pied de 
Ko1n-el~De1nas (Alexandrie); ainsi que l'Isis co­
lossale déterrée par Daninos Pacha sur l'empla­
cement du temple de Cérès à Khâdra (Alexandrie), 
une remarquable statue crAbouldr et d'Alexandre 
II qu'on voit aujourd'hui au l\Iusée de Guizeh. 

Le Musée renferrne en tout douze monuments 
provenant de cette trouvaille. Ce sont : 

(SALLE B). - Les statuettes nos 1745, 1746, 
1755 et les statues acéphales qui se dressent aux 
côtés de la porte de la salle égyptienne A, ainsi 
que le buste 1725. 

(SALLE C). - La statue du prostate Eirênaios 
(1782), celle de Pisois (1780), l'autre signée Pétisi 
(1785) et les nun1éros 1786, 1787, 1788. 
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Il aurait peut être été mieux d'exposer ces 
monurnents dans une chambre à part, n1ais nous 
avons obéi dans leur classement à des considé­
rations quïl est inutile d'exposer ici. Il serait 
alors évident que les 11°" 1745, 1746 et 1755 nous 
révèlent une école étrangère à l'Égypte, ce qui en 
augn1ente l'intérêt. Le manque d'autres éléments 
de comparaison, et surtout d'inscriptions sur les 
bases, nous oblige à signaler ici ces trois monu­
ments à l'attention de MM. les Visiteurs, en 
attendant que des collègues plus éclairés ou 
d'autres trouvailles heureuses nous fournissent 
des explications satisfaisantes. 

Bornant ainsi notre attention aux autres neuf 
tnonULnents, nous sornmes conduits· à reconnaître 
au prernier coup d'œil l'importance de la stél tue 
d'Eirenaios à l'entrée de la salle C. 

D'abord elle porte sur le plis de sa robe la 
suivante inscription verticale : 

E . 
TATHl:Ioi<NonAIWI0EoM 

(A) 

EIPHNAio:INEniioiTOinPoi 

c< Eirênaios, fils de N eôpisois, (étant) prostate 
c< (a dédié son portrait) à Soknopaïos le grand 
« dieu. )) 

On voit sans peine que l'artiste, dans le n1odelé 
de la tête, a cherché la ressemblance avec le 
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personnage qu'il a voulu représenter. Irénée a 
l'aspect d'un vieillard ; debout, en marc.he, enve­
loppé avec dignité dans sa chlamyde, il regarde 
devant lui. Les bosses du crâne, les rides du 
fr.o.nt sont accusées avec intention. Les yeux sont 
rapprochés; le nez est long, solide et rond, la 
bouche longue, les lèvres sont épaisses, les joues 
saillantes. L'artiste n'a pas tenu à faire beau, 
mais tout simplement vrai. Cette statue parait 
donc dériver de cette école saïte qui, sans faire 
retour aux procédés de l'ancienne école memphite 
se rapprochait de la nature. Cette t~ndance est 
encore lnanifeste dan's la statuette no 1780, qui 
rappelle d'assez près, rnên1e dans l'inscription 
de la base, celle d'Irénée. Il est évident qu'il 
n'y a rien de commun avec les statuettes 1745, 

' 1746, 1755, qui paraissent devoir se rapporter à 
une époque plus rapprochée. L'influence hellé­
nique est n1anifeste dans le rnodelé de la tête ; 
le nez est 1nince, long, droit; le reste de laper· 
sonne n'a ni · sveltesse, ni n1aintien ; les extré­
lnités surtout ressemblent à des balais. Péls 
d'inscription. A l'époque de ces trois statuettes 
on pourrait rapporter le nain, aux pattes d'oie; 
toutefois il a un sourire sur les lèvres et une 
vague expression de bonne humeur, quj tran­
cte avec le sérieux et le calme des autres nlor­
ceaux.. 
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Le visiteur aura observé sans doute dans la 
salle B les statues acéphales, no• 1712, 1718. Bien 
que sans tète, elles sont des chefs-d'œuvre de 
l'école tnixte ; le travail, u1~ peu sec et sans 
an1pleur, nous rapporte aux ten1ps où un artiste 
inconnu sculptait l'Alexandre II et le scribe Hor 
d'Alexandrie. 

Les statues de Birket-el-Qéroun paraissent 
être des portraits de particuliers dédiés dans 
quelque temple selon l'usage de l'ancienne 
Égypte. Le dédicataire du no 1782 est Irénée fils 
de N eôpisois ; l'autre (statue no 1780) parait être 
un prêtre. Que ces deux statues soient de la 
rnême époque, à peu près, on le dirait à leur 
technique; il y a entre elles un air de famille qui 
est confirrné par les inscription~. Nous avons 
dans celles-ci des sigles et- coupures de rnots 
sans précédent. Qu'en conclure? Que nous avons 
à faire là avec des tnonurnents d'un art tout~à-faH 
isol~, Eirênaios, le prostate d'un thiasos quel­
conque fait acte de dévotion au dieu Soknopaios 
qui rn'est inc'cmnu ; l'autre rend hornmage à un 
autre dieu, qui parait se nommer Katabous dieu 
auguste. Ce sont des dieux inconnus en Égypte 
et ils attestent une religion exotique, cantonnée 
sur la lisière de la chaîne libyque. 

L ':intérêt de cette trou vaille en est singulière­
ment augn1enté . 



72 ÉCOLE SAÏTE 

Sur la base et sur le côté droit de la statue 
1783 on lit: 

YnEPEPrEYnNE<I>E 
v 

KAirKAITATEKN 

Lâ TYBic; 

nETHc;l 

nÀnoY 

en oH 

Pour la santé de Ergeus. Pnephe et sa fen~me 
et ses fils (ont dédié cette statue) l-'an IV, le '6 de 
Tybi. 

Petisi, (fils) de Pap (p) os, a fait (cette statue). 
La Statue no 1785 serait-elle le portrait d'Er­

geus? D'après l'inscription on est tenté de le 
croire : pour quelle raison le nommé Pnephis au­
rait-il consacré sa statue à lui rnêm~~ pour la santé 
d'un autre? 

Le cas est différent où un particulier, c01nme 
lrênaios, dédie sa propre statue au dieu. Et qui 
serait ce Ergeus? ·La réponse n'est pas facile. Il 
s'agit en tous cas d'un personnage d'importance, 
dont le rôle a été néann1oins tout à fait local,puis­
que l'histoire est muette à ce propos. C'est donc 
un horr1n1e dont la puissance, -rnême éphèmère, a 
décidé quelqu'un de ses clients, à ériger des 
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statues pour sa santé. Le fait lui rnême n'est pas 
sans exen1ple. A noter que lorsqu'il s'agit de 
particuliers, on donne toujours en résumé les rna­
tifs de la dédicace : ici, rien ; le personnage, en 
conséquence, était bien connu. Le nom est grec, 
1nais n'a pas de titres qui le rallient aux Ptolé­
mées ou à leur entourage. Etait-ce un souverain 
local attenant à la Lybie? Il n'y aurait là den 
d'extraordinaire, si l'on se rappelle que selon 
Diodore de Sicile (livre III p. 188) sous Ptolémée 
Philadelphe un roi Éthiopien, nommé Ergamènes 
élevé à l'école des Grecs et instruit dans leur phi­
losophie) s-'affl'anchit du pouvoir des prêtres de 
Napata, qu'il rnassacra, et gouverna le pays selon 
sa volonté. D'autre part la vie et les exploits de 
ces rois d'ÉÜophie hellénisés nous sont parfaite­
ment inconnus jusqu'au commence1nent de la do­
mination ron1aine sur l'Egypte. Des n1onu1nents 
de Dakkeh et Begeraouieh nous donnent les car­
touches de Ergatnenes (Arkanu:n); d'autres, de 
Debot, celui de Athergarnenes (Athakhrarnen) etc. 
On rappellera encore la ré vol ut ion qui éclata 
dans la haute Egypte lors de la mort de Ptolén1ée 
IV ; elle fut favorisée par les excès des tuteurs 
cl'Epiphane et étouffée dans le sang par celui-ci 
dès qu'il parvint à sa rnajorité. L'annexion du 
royaurne de Cyrène s'est efï'ectuée sans qu'aucun 
souvenir de son organisation nous soit parvenue 
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N'y avait-il pas de chefs locaux? Ces chefs étaient 
à coup sùr des Grecs ou des lybiens grécisés. Au 
delà de l'Oasis l'autorité. des Ptolémées et des 
Romains était-elle indiscutée? Y eut-il des con­
cessions politiques? Ergens fut-il un de ces chefs 
à demi grecs, à demi lybiens? Voilà bien des 
questions auxquelles il est difficile de donner 
d'autr0 réponse, si ce n'est qu'on a extrêmement 
négligé l'histoire de la Lybie sous la domination 
grecque et sous la ron1aine. Les données offertes 
par la. statue no 1783 sont insuffisantes; il Ù1Udra 
cependant en tenir compte à l'occasion de nou­
velles découvertes. 

En l'état, il est. bon de ne pas oublier les indi­
calions précieuses de la paléographie. Dans la 
dédicace de la statue, ainsi que dans la signature 
de l'artiste nous trouvons l'l plus grand que les 
autres lèttres, 1'0 et rn plus petites que les 
:tutres, le :I cursif, r sigle pour yu'rn. Toutes ces 
anomalies nous forcent à faire descendre l'ùge 
de la statue no 1773 à un ten1ps qui va du pr siècle 
avant J.-C., jusqu'il Septime Sevère. En tous cas, 
à n1a connaissance, c'est l'unique stalue signée 
par un artiste égyptien. A noter Clans cette signa­
ture la forme EnOH pour EnOIEI avec confusion 
d) H et de 1 E 1, ilacisn1e généralisé dès l'époque 
d'Auguste. 

En appliquant ce procédé à la statue d'Irènaios 
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nous la tenons sans hésitation comrne étant de 
rnême époque que celle signée par Pétisi. 

Dans la dédicace de la sLatue no 1780 les sigles 
nous rapportent à la conquête romaine ; cepen­
dant il y a quelque variante dans la paléographie. 
Le C carré, qui ne paraît guère avant le· premier 
siècle, y est toujours à la place du :::E: dans l'en­
semble on dirait la statue 1780, plus tardive 
.que les précédentes, tandis que pour la technique 
la statue de Pisois rappelle de près celle d'Iré­
naios. 

' ART I-IELLENISTIQUE. 

I. - (SALLE G). 

1848.- Marbre blanc. Haut. 0'"91. 

Avant bras colossal, probablement d~athlète 

grec . qui s'exerce au sphairestérion. Il a fait 
partie d'une statue colossale dressée dans l'an­
cienne Athribis ; et dérivée, sans doute, de 
quelque original de Lysippe ou de son école. 
(330 à 150 av. J.-C.). 

Don de M. NICOLAS CASDAGLI. BE NHA. 
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ECOLE ALEXANDRINE ET ROMAINE. 

Par suite de l'étroit local oü se trouve établi 
le Musée, on a laissé provisoire1nent dans la 
cout· de la l\!Iunicipalité, avenue Rosette, les 
rnonuments suivants : 

I. 1895. - Marbre blanc. Haut. 2~'13. 

Statue colossale assise figurant Hercule au 
repos. Celte statue qui a été déterrée le long cl u 
Drornos Canopique à Alexandrie est acéphale et 
a .beaucoup souffért des injures du temps et des 
hotnn1es. Réplique, dont le type original est 
encore à découvrir. ALEXANDRIE. 

II. 1896. - Marbre blanc. Haut. , 0'"88. 

Statue assise de Zeus-Sérapis, déterrée clans 
les fondations de la maison Adib, rue Chérif 
pacha. Elle se rapporte à un original bien connu 
et dont le Musée a des répliques sur des terre­
cuites et sur une pierre gravée. 

Don de la banque CRÉDIT FoNCIER, ALEXANDRIE 
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III. - (SALLE A, ANNEXE A). 

738. - G1"anit noir. Haut. Qm28. 

Tête inachevée, pleine de charme, d'un roi 
adolescent. (Ptolémée V?). 

Époque ptolérnaïque. 

IV. - (SALLE G). 

1854.- Marbre blanc. Haut. Om46. 

Statuette acéphale de Zeus-Sérapis; réplique, 
dont l'original est différent de celui du Sérapis 
de la Municipalité. Cette statuette se recon1tnande 
par la science anatomique. 

Achat. ALEXANDRIE. 

v. - (SALLE B' vITRINE C). 

1759. - Marbre blanc. Hâut. 0"'41. 

Réplique en petit n1odule de là Vénus de Milo. 
Fort mutilée. 

VI. 1760.- Marb·re blanc. Haut. Qm53. 

Vénus avant le bain; la tête n1anque. Travail 
très hardi d'après un original inconnu. 

ACHMOUNEÏN. 

VII. 1761. - J1farbre blanc. Haut. Qrn30. 

Autre Vénus; la partie supérieure manque. 
Pour la technique, elle rappelle le no 1760; pour­
tant elle se rattache à un autre origin51l. 

ACHMOUNEÏN. 
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Dans la méme Salle B. 

VIII. 1708.- Jllarbr,e blanc. Haut. Qm27. 

Tête d'inconnu. 
Époque romaine. 

IX. 1709.- Marbre blanc. Haut. Qm33. 

Tête d'une impératrice, peut être de Julia 
Mamrnaea. 

Époque romaine. 

X. 1711. - Calcaire. Haut. Om32. 

Portrait d'inconnu : les cheveux sont avec soin 
sur le front. Travail de convention. 

XI. 1713. - Marbre blanc. Haut. Qm41. 

Portrait d'inconnu. Travail médiocre, mais 
plein de vigueur. ALEXANDRIE. 

XII. 1714. - Calcaire. Haut. 0!1'34. 

Tête de Cérès. 

XIII. 1715.- Marbre blanc. Haut. Qm33. 

Tête d'adolescent. 
Époque rotnaine. 

XIV. 1717.- Marbr·e blanc. Haut. Qm34. 

Tête de Jupiter-Sérapis : travail libre et vi­
goureux. 
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XV. 1718. - Calcaire. Haut. 011<37. 

Tête de Bacchus couronné de fleurs. Les yeux 
sont rapportés et donnent au visage une grande 
expression œétonnetnent. 

XVI. 1719. - Mar·bre blanc. Haut. Qm39. 

Tête coiffée à la tnorle byzantine. 
Basse époquB. 

XVII. 1720.- Marbre blanc. Haut. 0"'56. 

Joli buste de jeune homn1e. Le nez a été ajouté 
(en plâtre). 

Bonne époque Alexandrine. 

XVIII. 1721. - 2Ylarbre blanc. Haut. Om27. 

Tête de jeune héros (?) A noter le travail libre 
des cheveux. 

XIX. 1723. - MarbJ·'e blanc. Haut. 01\126. 

Fort jolie tête de darne inconnue. 
Époque Alèxandrine. 

XX. 1728.- .Marbr·e blanc. Haut. 0"'26. 

Tête de jeune darne. On y a gravé après coup 
une croix sur le front. C'est ainsi qu'on en a fait 
une sainte, au lieu de la n1arteler, ou de la briser, 
con1me d'habitude. 
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XXI. 1733. - Marbre blanc. Haut. Om62. 

Tête de Diane, d'après original du rvme siècle. 
Bonne époque Alex:tndrine. 

XXII. 1737. -- Calcaire. Haut. 011140. 

Buste d'empereur de la décadence. Travail 
presque barbare. 

Époque romaine tardive. 

XXIII. 1740. - Marbre blanc. Haut. 0"'54. 

Joli buste de déesse, fort endonnnagé, nez 
brisé et restauré ab antiqua. 

Très bonne époque. 

XXIV. 17 43.- Marbre blanc. I-L 0"'41; l. Om27. 

Amour ailé, arn1é, s'est endorrni. C'est un 
Éros funéraire. La tête 1nanque ; le corps paraît 
n1odelé d'après une jeune fille. 

Bonne époque. 

XXV. 1744.- Marbre blanc. I--I. Om24; l. Om25. 

Même sujet que le précédent : ·pièce très re­
n1arquable ; le n1odelé en est admirable et 
frappant de vérité. La partie inférieure manque. 

Bonne époque romaine. 

XXVI. 1747. - Marbre blanc. Long. Om41. 

Grand pied votif. Traces d'inscription. 
Don de M. G. PARVIS. 
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XXVII. 17 48. - Jl!larbre blanc. H~1L. 

Support de grand candélabre, fort endotnn1at, .... 
le dessin cependant est remarquable; il y a deE. 
motifs que la Renaissance aurait exploités avec 
bonheur. Don de M. ALEX. RusCO\VICH. 

KAFR-DAOUAR. 

XXVIII. 1749.- Ma1"bre blanc. Long. 0"'40. 

_Grand pied votif se terminant en buste de 
Sérapis. Inscription grecque de dédicace : on la 
verra plus loin. 

Époque ron1aine. 

XXIX. 1753. -Marbre blanc. Haut. 01))47. 

Hecate trivz·a, travail d'école archaïstique. 

XXX. 1754. - ·Jl!larbre blanc. Haut. 0"'35. 

Sen1blable au no précédent. Ecole archaïs1ique. 

(SALLE C.) 

XXXI. 1772.- Marbre blanc. Haut 00149. 

Monun1ent rernarquable de l'école alexandrine 
1nalheureusement rnutilé en plusieurs endroils. 
Le sujet est Perséus ou Bellérophon sur le che­
val ailé. Les lignes sont adn1irables. 

Don de M. PuGIOLI. ALEXANDRIE. 

XXXII. 17t73. -1J1arbr·e blanc. Haut Ü'ù29. 
Tête de Baccus-Lunus. 

1 
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. -1174.- Calcaire. Haut. Qm36. 

aste de déesse Minerve ; on la reconnait aux 
;cailles du serpent Python, à l'égide et aux che­
veux flottants. 

XXXIV. 1775.- Calcaire. Haut. 011123. 
Charn1ante tête de dan1e, avec coiffure rangée 

à l'égyptienne. Portrait de quelque valeur. 

XXXV. 1781.- Granit !J?"is. Haut Qm59. 

Bacchus appuyé sur une vigne, se courbe sous 
le poids d'une outre. Travail de la décadence. 

XXXVI. 1789.- Marbre blanc. Haut. Ü'u35. 

Mauvaise tête d)Esculape. 

(PASSAGE). 

XXXVII. 1824. - Calcaire. Haut. Qm53. 

Réplique de la tête du Jupiter dit d'Otricoli, 
d'après un original à tort attribué à Phidias, mais 
qui semble être l'œuvre de Lysippe. 

Don de lVI. P. PuGIOLI. ALEXANDRIE. 

XXXVIII. 1815.- Marbre doré. Haut. Qrn47. 

Buste de l'époque des Antonins ; comme il a 
été atteint par le feu, il est rnaintenant couvert 
d'ut~e incrustation qu'il est bien difficile de faire 
disparaître. 
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XXXIX. 1818.- Marbr·e blanc. Haut. Qm79. 

Buste de déesse, autrefois couronnée. Travail 
plein d'atnpleur, bien que fort endommagé. 

Bonne époque rornaine. 

XL. 1821.- J11arbre doré. Haut. Qm47. 

Mên1e travail, mêtne époque, mên1e mésaven­
ture que le l1° 1815 avec lequel il a été déterré. 

XLI. 1828.- Marbre blanc. Haut. 011134. 

Tête admirable de rnodel~; on dit que la statue 
entière a été déterrée et sciée dans les cata­
con1bes d'Alexandrie. (César?). 

Don de M. PuGIOLI. ALEXANDRIE. 

(COUR DU l\!IusÉE). 

XLII. 1875.- J11arbre blanc. Haut. P'65. 

Statue acéphale. de darne rornaine. La tête 
avait été ren1plncée par une autre àî'occasion de 
quelque révolution. Trouvée à Sidi Gaber, près 
d'Alexandriè, en 1893, dans les ruines du Carnp 

des Césars. ALEXANDRIE. 

XLIII. 1878.- Marbre blanc. Haut. lm82. 

Statue d'e1npereur ron1ain. Bien que 1nanquant 
de la partie supérieure· elle est de quelque 
tnérite. 
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Moitié inférieure, très endonltnagée, crune sta­
tue de déesse. 

Epoque grecque. 

XLV. 1880.- Marbre blanc. Haut. 11113-!. 

Statue de personnage inconnu. La lête 1nanque, 
les jan1bes aussi. 

Basse époque. 

XLVI. 1881.- Marb1"e blanc. Haut. Olll48. 

Jolie statue de dan1e romaine. La tête et le 
bras droit manquent. L'agencmnent des plis est 
fort remarquable. 

XLVII. 1882.- Jl!lar·bre blanc. Haut. QrnGL 

Partie inférieure d'une statue de jeune fllle, 
1-.rouyée en 1892 dans les ruines de Nicopolis. 

RAMLEH (ALexand1·ie) 
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BAS- RELIEFS FUNERAIRES 
ET AUTRES. 

I. - (SALLE B). 

1742o- Calcaire. Haut. ôm56; larg. 0"'33. 

Un jeune llon1me y est représenté dans la vie 

farnilière; il joue avec le cbien quj lui fuL cher 

dans la vie. Celte slèle funéraire est une véritable 

œuvre d'art, qui nous rappelle une stèle signée 

par Alxénor de Na x os. On pourrait la rapporter 
à la fln du rvme siècle av. J.-C. 

II. - (SALLE B). 

1735. - CaLcaire. Haut. 0"'57; larg. 0'"33. 

Bas-relief funéraire d'époque plus récenle et de 

travail1noins soigné. La stèle était peinte; on y 
avait gravé le norn elu défunt. 

III. - (SALLE B, VITRINE C). 

1756. - Calcaire. Haut. 01))45; laL'g. 01))31. 

P ragment de bas-relief de très bonne époque, 

dans lequel l'arl.isle nous a con~'crvé le visage 

très rernarqua1Jle cl'un ancien Grec. Rien ne 
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trahit la préoccupation de la mort. Assis sur son 
fauteuil il la voit venir sans terreur : c'est ainsi 
qu'il passe à une autre vie plus heureuse. 

IV. - (SALLE B, VITRINE C). 

1766. - Calcaire. Haut. Qm31; larg. Qm24. 

Joli bas-relief funéraire trouvé en 1893 dans 
un to'rnbeau de Khâdra (Alexandrie) : un jeune 
homme y est assis dans l'attitude d'une pensive 
rnélancolie. ALEXANDRIE. 

v. - (SALLE B, VITRINE C). 

1771.- Marbre blanc. Haut. Qm35; larg. o•u40. 

Jolie stèle funéraire, brisée à Clroite, jadis 
peinte. Une jeune dame grecque est à demi cou­
chée · sur son lit de repos : dans le calrne du 
visage se reflète la grandeur d'{lne idée philoso­
phique dans laquelle l'ân1e se repose volontiers. 

VI. - (CORRlDOR, AILE DROITE). 

1789.- Marbre blanc. Haut. Qm36; larg. Qm42. 

Bas-relief funéraire de bonne exécution : La 
dame Kopria, une tnatrone vigoureuse de trente­
six ans, paraît se relever, pleine de force, sur son 
lit de rrort. Son regard très calrne s>adresse aux 
P'lssanls, cornme pour leur lancer la forrnule 
d'usage: 'iw.pob.tT~,x_~î'pé 0 vous, qui passez, salut! 
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VII. 2529.- Calcaire. Haut. 0m43; larg. 00151. 

Sous ·une sorte de naos, den1i grec et demi 
égyptien, avec colonnes à chapiteaux à fleurs de 
lotus, un jeune hon1me est à demi couché sur son 
lit de rnort et en soulevant la main droite paraît 
faire avec la tasse une libation à une in1age de 
Horus, raide sur sa base. Il y a dans cette compo~ 
sition funéraire des détails très piquants qui 
éviderntnent appartiennent à la sculrdure indus­
trielle. 

Époque rmnaine. 

VIII. 2530.-(BOULAQ, 5538). Grès. Haut. 0'"35; 
larg. 01\]37. 

<< Sous un naos, dont la frise est coueonnée 
<< d'uraeus, un homme est à demi couché sur un 
« lit funéraire à dossier relevé : deux éperviers, 
c< ernblème d'Horus, sont perchés sur le rebord 
« du dossier, au-dessus des pieds du personnage. 
<< Cette stèle est entièrement païenne. 

<< Époque romaine. )) 
MASPERO, Cat. de Boulaq, p. 363-364. 

IX. 2531.- Calca'l·'re. Haut. 0"'38; larg. 09'29. 

Sur un lit funéraire â dossier relevé un honune 
fait libation à Anoup accroupi sur son siège an­
dessus des pieds du défunt. Art industriel. 

Epoque romaine. 
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X. 25329 - Calcaire. Raul. 01)'36; larg. OUJ26. 

Sernblable, sous un naos ü colonnes enlortillécs. 
Epoque ron1aine. 

XI. 2533.- Calcaire. Haut. Olll38; larg. 0"'22. 

Autre scène de libation. En bas on voit une 
plan le de perséa. pour le jardin funéraire, une 

longue cruche à libations et des offt'andes. Traces 

d'inscriptions hiératiques r)Our un défunt, dont le 

no1n est illisible. 

Epoque ron1aine. 

XII. 2534.- Grès . Haut. O"'"bO; larg. 0"'26. 

Bas-relief funéraire n1utilé à gauche. La fennne 

lève les n1ains dans l'attilude de la prière; le 
défunt fait une libation. 

Epoque ron1aine. 

Les cinq bas-reliefs suivants ont été trouvés 

en Juillet 1893 dans une nécropole de la Basse­

Egypte dont le nom nous échappe. 

XIII. 2535.- Calcaire. Haut. Oll134; larg. 0"'20. 

Le défunt est ü den1i couché sur son lit funé­

raire; sa fern me est assise près de lui et l'entoure 
affectueusernent de son bras droit. Il fé1it une 

libation à un dieu inconnu. ArL industriel. 

Epoque rornaine. 
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XIV. 2536.- Calca-ire. H. 0111375, larg. Om27. 

Scène semblable sous un naos. 

XV. 2537.- G1'ès. Haut. 011131 ; larg 0'"18. 

Sernblable. La fernrne lève les beas en haut, 
dans l'attitude de la prière. Stèle brisée à gauche. 

XVI. 2538.- Calcaire. Haut. 0J'405; larg. 011131. 

Demoiselle enveloppée dans une robe collante, 
entre nn épervier d'Horus à droite et un chacal à 

gauche. La scène se passe sous un naos. 
Et autre sen1blable. 

XVII. 2517.- Calcaire. Haut. 0"'-17; larg. 0"'30. 

Sous un édicule soutenu par des colonnos · à 
chapiteaux catnpanifonnes on voit debout 1~ 

non11né Protarque, fils de Sotarion. Il est serré 
dans son hyn~ation, d'un air plein de dignité. 

XVIII. 2518. (Boulaq 5452). -lV/arbre blanc. 
Haut. Qm51 ; larg. 011161. 

<< Plaque carrée, brisée ·par le haut sur la gau­
<< che. Une fem1ne est couchée sur un lit: c'est 
<< Aurelia Aquillia (lisez : Aquilina) à r1ui ses 
<< parents ont dressé ce rn onu rnent. 

(< Epoque rOtnaine. )) ALEXANDRIE. 

MASPERO, CSttal. de Boub.q, page 372. S'il faut 
en croire à feu N(~rontzos bey, ce rnonument a 
été trouvé à Mandarah (Taposiris parva). 
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XIX. 1791.-CalcaiTe. H. 0"'33; larg. 0"'52. 

Isis et Osiris couchés à detni sur· un lit d'hon­
neur. Travail peu soigné. 

Don de lVI. L. AviERINà. ALEXANDRIE. 

XX. 1792.-Marbre blanc. H. 00140; larg. 0"'36. 

Bas-relief. On y voit Isis et Hercule. 

Le no suivant présente Hor Plousios clans son 
naos. Travail grossier. ALEXAN IJRIE. 

XXI. 1794.- Calcaire. Haut. 0"'58; larg. 011162. 

Grand bas-relief représentant un personnage 
d'ailleurs inconnu. Travail très tnédiocre. 

XXII. 1795.- Calcaire. Haut. 9"'37; larg. 011157. 

Un griffon ailé tnarche ü droite, préc(~dé d'un 
ange aux ailes déployées, rnarchant, lui aussi, à 
droite. Ce personnage ailé semble a\'Oir des 
traits dans la n1ain gauche. Le sens de la repré­
sentation est diflicile à saisir. 

XXIII. 1797 .~Calcai1·e. Haut. 0"'58; larg. 011110. 

Pilier quad rang1_1la ire d 'Herrnès )J?'othyros. Les 
traits du visage d'Hermès sont crune beauLé et 
d'une expression ravissantes. 

Pièce atteinte malheureusement par l'humidité 
saline cl 'Alexandrie G 
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XXIV.- (PASSAGE). 

1817. - Calcaire. Haut. 0'"59; larg. 0"'55. 

Joli bas-relief funéraire. Depuis le IV"' 6 siècle 
av. J .-C. l'usage prévalut de représenter dans les 
stèles funéraires plusieurs tnen1bres de la farnille~ 
y cornpris les esclaves. Stratonik_e est à den1i 
couchée sur son lit de 1nort; dans toute laper­
sonne souple et élancee, dans cètte tête abandon­
née sur l'épaule gauche, la longue chevelure 
flottante, on distingue une douleur calme: la 
mort pour elle n'a ni terreur, ni désespoir. Deux 
esclaves (peut-être deux pleurenses) sont debout 
derrière le chevet. En bas, partie d'une épitaphe 
rr1étrique. Epoque grecque. 

XXV. 1818. - Jl!farbre blanc. Haut. Om--!7. 

Angle de sarcophag0. Uu génie ailé tient dans 
la main gauche la palme, symbole de victoire, et 
sJécarte du centre de la cornposiiion. Le bras 
droit est levé en l'air, la rnain soulève une cou­
ronne, prix de la lutte. 

De l'autre côté un génie nu semble cueillir des 
lauriers. Epoque rmnaine. ALEXANDRIE. 

XXVI. 1820.-Calcaire. Haut. 0"'52; larg. 0"'5'2. 

Isis Alexandrine, revêtue de la tunique grecque 
se tient debout entre deux serpents. Celui de 
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gauche est couronné du pchent et serre enLre ses 
replis le caducée d'Hermes, sy1nbole cl u cont­
merce: l'antre est couronné du disque solaire 
des pl urnes et des co enes d'Arnmon; H lient le 
sistre d'Isis, ernblème de joie. 

Don cle lVI. Achille ABBAT. ALEXANDRIE. 

·XXVII. -- (SALLE E.) 

1845. -llfarbre blanc. Ilaut. 0'"57; larg. 0"'±1. 
1 

Bas-relief brisé de tt'ttYers. , SCl!lpture poly-
chrome d'un fini ren1arquable. Le sujet en esi 
funéraire, hien qu'au prernior abord on le dirait 
convivial. Le défunt est ü demi couché sur son 
lit de repos, avec la tasse (cantl7arus) dans les 
rnains. Plus bas est une table il trois pieds se 
terminant en griffes de lion. Un petit garçon 
(puer) vêtu de la chemiseUe (suuucula) paraît 
porter ü son 1naltre des 1nets funéraires. 

Don de l\1. P. PuGIOLT. ALEXANDIUE. 

XXVlii. 1846.-Catcair·e. H. Ü'"-10; larg. 0"'25. 

Sculpture polyclHome d'époque ptolémaïque ; 
sujet funér<:1ire. La défunLe est ù sa toilette; une 
esclave tient elevant elle le coffret ü bijoux. 

Don de 1'vf. P. PuGIOLI ALEXA~DRIE. 

XXIX. 1847.--·Calcaù·e. TTattL0'"52; larg.0111 U. 

Bas-relief funéraire sans indicalion du no ut de 
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la défunte. Les servanles tiennent devant leur 
1naitresse les coffrets à bijoux. 

Don de M. P. PUGIOLI. ALEXANDRIE. 

(SALLE G). 

XXX. 1848.- Calcaire. Haut. 01\155; larg. 0111 45. 

Bas-relief représentant Minerve en ~rmes, 

Jupiter-Sérapis et Hercule. C'est un ex-vota d'un 
collegium dont. le norn nous échappe. Ép. r01naine. 

XXXI. 1849. - Marbre blanc. Haut. 0"'57; 
larg. 00133. (Boulaq, no 551?). 

Bas-relief représentant Aurelius Sabius soldat 
de la Légion II Trajana Fortis campée à Alexan­
drie. On le voit tête nue, avec manteau et tunique 
serrée à la taille par une ceinture, la main gauehe 
appuyée sur un bouclier rond, la n1ain droite 
tenant les deux lances liées ensetnble. 

Époque rornaine. ALEXANDRIE. 

XXXII. 1849bis.- Marbre blanc. Haut. Om55; 
brg. 011143. (Boulaq, n~ 5514). Sernblable, n1ais 
JJrisé en haut. Le défunt est Pompeius 1lerinus, 
soldat dans la même légion. 

Époque ron1aine. ALEXANDR!Eo 
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(SALLE H). 

XXXIII. 1850.- Calcaire. H. Qm40; J. Qm245. 

Sous un édicule de la forme qui caractérise 
l'architecture Alexandrine, un jeune hornn1e est 
couché sur s0n lit de repos. On dirait qu'il s'est 
endormi paisiblen1ent dans le calrne de la n1ort. 
Le défunt, un adolescent l\1ilésien, s'appelait 
N1:kolaos. Épitaphe métrique. 

Don de S.E. DANINOS PACHA. ALEXANDRIE. 

XXXIV. 1851.- CalcaiTe. H. Qm36; L Qm28. 

Sous un édicule très orné on voit debout le 
soldat LykOJnècles dans l'attitude de celui qui 
prononce une allocution. Son rond bouclier ga 
sur le sol ; deux lances sont appuyées à la colonne 
de droite. 



III. TERRES CUirfES 

FIGURINES 

D'ALEXANDRIE, FAYOUM ET SAQQARAH. 





TERH.ES CUITES 

Un des points les plus importants de l'étüde 
des figndnes, ainsi que l'a dit M. Collignon, est 
la question de leur provenance. A ce point de 
vue, les terres cuites du rnusée d'Alexandrie, à 

l'exception de cinq 11uméros, peuvent se diviser 
en: 

Terres cuites d'Alexandrie et terres cuites de 
Saqqarah et Fayoum. Donc, pas de figurines du 
style le plus ancien: pour celles d'Alexandrie, 
styl~ Tanagra, dont rnalheureusement le Musée 
ne possède gue de rares échantillons, il suffira de 
dire qu'elles ne sont pas antérieures aux Lagi­
des; celles de Saqqarah et Fayoun1 n1arquent en 
général la dernière époque de l'industrie des 
terres cuites jusqu'à l'art presque prin1itif et 
barbare des fétiches coptes. 

En général, tout le n1onde attache quelque 
valeur archéologique aux terres cuites style 
Tanagra; peu d'intérêt aux autres. Pourtant ces 
dernières sont inspirées plus ou rnoins directe­
n1ent par des chef-d'œuvres à jarnais perdus. 
Les coroplastes des derniers ten1ps n'ayaient, 
peut-être, jamais vu les œnvres des vieux maîtres, 

s 
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rnais il les rappelaient d'après des répliques plus 
ou moins heureuses. 

L'interprétation des sujets offre quelques diffi­
cultés par suite d'une certaine ressemblance 
hybride des figurines grecques ~vec quelque 
divinité chtonienne de l'ancienne Egypte, parti­
culièrement avec Isis et. Horus-Harpocrate. Le 
sens rnythologique de ces figurines nous échap­
perait si nous ne nous rappellions que l'ins­
titution panhellénique des Eleusinies et des 
Thesn1ophories cornbinées joua un rôle prépon­
dérant . dans Alexandrie et dans la moyenne 
Egypte. Telle statuette qu'on aura dédaignée 
d'après la conviction qu'elle représente un Horus 
ou une Isis quelconque, gagne en importance si 
on la rapproche des théories orphiques et autres 
dont l'Egypte des Lagides et des Rornains était 
empreinte. 

L;infinie variété des sujets de la vie privée et 
publique a sa raison ici, con11ne ailleurs, dans 
des croyances aux: réjouissances que le défunt 
aurait dans l'autre 1nonde, sen1blables aux plai­
sirs auxquels il s'était livré dans cette vie d'ici­
bas. Et cela plus en Egypte qu'ailleurs; la croyance 
·en effet y était très répandue que le défunt, après 
son devenir (n1etempsykhosis) prendrait plaisir 
aux réjouissances qu'il avait eues dans cette 
vie, à eondition qu'on déposerait dans son tom-
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beau les objets; ou la silhouette, pour ainsi dire, 
des objets qu'il ·avait aimés de son vivant. Et 
cornmeles particuliers avaient pris part à la vie 
publique, il arrivait qu'un lambeau. de la vie 
publique quotidienne (théâtre, cireenses et 
si rn ilia) ressort pour nous d'une façon inépuisable 
de ces fig urines. Dames en costume d'intérieur 
on de sortie, aurigae fouettant les chevaux, ar­
tistes du théatré comique, joueurs de lyre ou de 
syrinx, philosophes socratiqt1es, dames les­
biennes, hétaïres et cynèdes; rien n'échappe au 
génie pétillant de verve des coroplastes. Peu 
importe si la pièce est signée ou provient d'un 
moule vulgaire: révèle-t-elle quelque point caché 
de la vie privée ou publique ? De là l'intérêt 
archéologique. se· rattache- t-elle à quelque ori­
ginal d'artiste ignoré? De là l'intérêt artistique. 
Nous révèle-t-elle quelque fonne inconnue de 
divinité locale, quelque variante d'un mythé à 
expliquer? De là l'intérêt théologique. MM. les 
Visiteurs comprendront aisérnent quel inlérêt 
les archéologues attachent à ces collections, qui 
ne sont jan1ais classées avec assez de soins et de 
précautions. 
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SU JETS RELIG lEUX 

(SALLE A, VITRINE A). 

JUPITEH. 

788 à 790. - Jupiter assis sur son trone ; 
manteau flottant ; aigle à gauche. 

791. -- Tête de Jupiter, d'après un original 
d'école hellénistique. 

792. - Jupiter assis; corne d'abondance; pas 
d'aigle. 

793. - Le mêrr1e, coiffé des plun1es d'Arnmon, 
du disque solaire et des cornes. 

794. - Tête de Jupiter-Amn1on. 

SÉRAPIS. 

795 à 797. - Sérapis assis, avec tunique et 
1nanteau ; la main gauche est tournée en haut. 

798 à 802. - Bustes de Sérapis coiffé du bo·is­
seau. Le 799 porte un aigle sur la poitrine; le 801 

est collé sur un grand siège. 
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803 à 810. - Autres figurines de Sérapis, 
parmi lesquelles il y en a de grotesques. 

Dans la mên1e salle B (vitrine C comparli­
rnent du centre, no• 1017 à 1019) on verra des 
·imagines de Sérapis clipeatae, c'est-à-dire en 

forme de bouclier décoratif, d'où se détache le 
buste du dieu. 

DÉMÉTER. 

La diffusion du culte de Déméter (Cérès) Thes­

?rwphoro.~ en Egypte date du règne de Ptolén1ée 
Plliladelphe, auquel on doit l'agrandissernent 
d'Alexandrie du côté de l'Est et le faubourg 
d'Eleusis (Khad ra). << Il insh'tua à Alexancl1"ie la 

process~·on solennelle du KALATHOS de Dérnéter 

porté sur un char traîné par· quatre chevaux 

blancs. C'est pou?~ cette cérénwnie que CalliJna­

qtte composa son hymne à la déesse. )) l\1. F. 
LENORMANT, auquel j'emprunte ces mots, fait ob­
server qtie la procession du J(alathos était étran­
gère aux fêtes Eleusiniennes et que c'était aux 

Tbesn1ophories que Ptolémée Pbiladelphe l'avait 
empruntée. En effet Déméter d'Alexandrie s'appe­
lait Dérnéter Thestnophoros, et Thesrnophoreion 
le temple que Philadelphc érigea en son honneur 

à Eleusis, près de la Porte Canopique. 
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811 à 813.- Démeler debout coiffée du disque 
solait·e; la déesse est sévèrernent drapée, le corps 
se ternline en serpent, comme divinité chtonienne; 
elle tient de la main cl roi te le flambeau al1utné 
des dadouques; la gauch.e pendante le 1ong elu 
corps, serre le vase des semences. 

814. - Serr1blable; épis dans la main gauche. 

815-816. - Sen1blable; épis et corbeille .. 

817. - L'attitude gén8rale reste la 1nême: 
fait défaut l'extrêmité en serpent; la n1ain gauche 
abandonnée le long du corps serre la corbeille. 
Travail rhodien. 

818. - Déméter lourden1e11t drapée lève de 
la 1nain droite la boite des semences. 

819. - Semblable, tenant la torche des da­
douques; à gauche: petit support, cys te et ile urs 
ou fruits. 

820 à 828. -· Dérnéter C?) debout, dans son 
drapmnent sévère de déesse, tenant de la droite 
la torche enflan1n1ée des dadouques. Dans quel­
ques unes de ces figurines on pourrait cependant 
reconnaitre la déesse Coré fille de Déméter. 

829. - DémAter ChLoé, presque entièretnent 
nue, au n1on1ent où, pour se purifier, elle va se 
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plonger dans les eaux du Styx ou du Ladon. A 
droite, petit garçon joua,n.t de Ja double flùte; à 
gauche hydria. 

830. - Détneter Chloé dans la danse du kala­
thiskos; à demi nue, et d'une beauté idéale. 
L'auleles et l'hyd da 1nanquent. 

831 à 833. - Semblable; aulete à droite; 
hydria à gauche. 

834 à 836. -- La même, sans joueur de flûte; 
hydria à droite. 

837 à 838. - Rappelant le no 830. 

839. - Déméter dans la danse du kalathiskos, 
tnais drapée. 

840 à 843. - Parties supérieures de figuri­
nes de Déméter Chloé. 

844. - Dén1éter en Is·is, caressnnt une brebis. 

845 à 856. - Statuettes de Dén1éter pyr­
phoros. 

857 à 866. - Figul'ines grossières de Démé­
tet· assise : c'est de l'art industriel à bon 1narché. 
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ISIS PLOUSIA. 

Hadès qui fait violence à Dé1néter (la terre 
inerte) c'est le traYail de l'agdc.ulteur qui féconde 
la terre. De cette union violente, nous dirions 
rnên1e laborieuse, provient Ploutos (la richesse). 
On avait assimilé Dérnéter à Isis; on avait bàti 
(en1placeme·nt de l'actuelle Bourse Toussonm) un 
ten1ple à Sérapis et à Isis la riche (plousia) à 
Alexandrie, ternple qui d'après ses ruines de­
couvertes en 1885 avait été érigé deux siècles 
avant J.-C. 

, << La corne d'abondance ( CORNUCOPIA), 
«, attribut constant et caractéristique de Tyché 
<< (FORT UN A) et, parn:'.li les personnifications 
<< adorées à l'époque romaine, celui de l'ABu N­

<< DANZIA et d'ANNONA, appartient-il àDérnétel' 
<< sur les n1onun1ents de .l'art? On l'a longtemps 

<< admis, el Gerhard . partage encore cet avis; 
<< tnais lVI. Overbeck a ·élevé ici des 'doutes que 
<< les n1onuments justifient pleinernent. Dans les 
<< statues, jusqu'à présent connues, la corne 
<< d'abondance 1nise aux rnains de Déméter est 
<< toujours une addition due à la fantaisie des 
<< restaurateurs modesne_s. )) (M. LENORMANT). 

Donc ce n'est pas à Dérnéter que nous avons à 
faire : je crois qu'il faudra y reconnaître risis 
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Plousia, dont le temple avait été édgé à Alexan­
drie stir l'emplacement de l'actuelle Bourse 
Toussoun. 

867 a 869.- Isis-Hathor en Dén1éter, debout, 
drapée à la grecque et couronnée d'épis, de 
cornes et de plt11nes surmontées du disque 
solaire ; ene lève la Hl ain droite en agitant le 
sistre en signe de réjouissance, la main gauche 
serre la corbeille des semences et la fleur elu 
n1elélgt'an. 

870.- Isis-plousia; la tête manque: la déesse 
est debout, soigneusement drapée; le gon\'ernail 
dans la r:nain droite, la corne d'abondance dans 
la gauche. 

ISIS, ÉPOUSE DE SÜRAPIS. 

871. - Plaquette brisée 8 gauche. La déesse 
cqiffée du kalathos est à demi couchée sur un lit. 
Cf. le Sérapis dé _ ouverl à Kom-el-Chougafa. 

872. - Petit buste d'Isis coiffée du kalathos, 
drapée sévèrèment à la grecque. 

ISIS, NOURRICIÈRE. 

873 à 875. - La déesse Isis nssise, les seins 

nus en déesse nourTicière, allaitant le petit Horus 
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876. - Slntuette grossière d'Isis portant le 
petit Horus à la mode des fellaha. 

HOR-PLOUSIOS, (PLOUTOS). 

C'est le fils· d'Isis Plousia, c'est-à-dire l'état de 
bonheur matériel qui succède, à une bonne 
récolte, au travail de l'agriculteur. Cependant il 
est vrai que dans Alexandrie Isis était plutôt une 
déesse rna.rine con1parable en p0rtie à Vénus; 

une déesse qni mettait à la voile et courait la n1et·: 

Hor-Plousios est, en c.onseqnence, un dieu du 
commerce, de la richesse (Ploutos). 

877 à 881. - Ho1'-plousios, nu, en epbèbe, 
parfois d'une beauté inquiétante, debout, appuyé 
à un socle, couronné du pchent, l_e doigt à la bou­
che, la corne d'abondance dans la n.win gauche. 

882. - Le n1êrne, habillé à derni. 

883 à 893. - Le n1ême, vêtu de la tuni.que 

grecque. 

894. - Comrne au no 877; mais lampe à droite. 

895-896. - En roi d'Egypte, avec le c!a(t et 

la couronne royale, appuyé sur un socle recouvert 
d'une peau de lion. (Month-plousios .fJ) 
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897.- Coiffé du pchent, la corne d'abondance; 
les jambes ouvertes com-me s'il était à cheval. 

898-8g9. __:_ Le rnên.1e; nwis vêtu· de la tunique 

et assis sur la fleur elu lotus. 

900. - Sernblable, sans ~a fleur du lotus. 

901. - Hor -plousios en adolescent: tresse 
d'enfant, bo'nnet conique orné du disque solaire 
et de l'uraeus royal, nu, avec la buLle d'enfanee, 
la corne d'abondance dans la rnain gauche. 

902. - Tout petit, nu, assis, soutenant une 
énorrne corne d'abondance. 

903-904. - Hor-plousios nu, debout, en dieu 
enfant, la corne clans la main gauche, au centre 
d'un naos enrichi crune fr'ise d'uraeus et de guir­

landes, aux colonnes lotifonnes. 

905. - Hor-plousios coiffé du pcbent, nu, 

assis. 

906. Semblable, à rexceplion de la coiffure. 

907: Le mêrne, nu, assis, clans le rôle de 
générateur. 

908 à 915. - Bor- plousios en réjouissance, 

à cheval. Coi fié du pcbent., le doigt à la bouche, 
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dans l'attitude de caresser de sa main gauche la 
crinière du cheval. 

916. - Smnblahle, coiffé d'un bonnet conique 
pointu. 

917 à 923. - Le n1ême sans coiffure, nu ; 
n1anteau flottant: bouclier rectangulaire au bras 
gauche. Est-ce un lointain souvenir de Dionysos 
le conquérant des Indes ? 

924-925. - Le rnême cuirassé, coiffé d'un 
bonnet conique, avec ou sans bouclier, à cheval 
sur un baudet. C'est la caricaLure des précédents. 

926 ü 928. - Le même, coiffé du disque so­
laire tnuni de cornes, sur le bélier de Cnouphis. 

929-930. - Le même, coifï'é d'un bonn eL eonl­
que pointu, cuirassé, sur un chameau -cllargé 
d'outres. 

931-932 - Le 1nètue sur l'autruche, coiffé 
con1n1e au no 826, parait serrer dans sa rnain 
gauche un glaive. 

VITRINE B. 

(Suite de Hor-plousios). 

933. - Le dieu sans autre coiffure que celle 
des dieux adolescent3, est assi ":·· sur l'oie. 
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934. - Le mên1e, coiff8 COlnme au no 926. 

935-936. - Le n1êrne en dieu adolescent, 
assis, couronné, avec le claft, vêtu, hydropbore. 

937 à 940 . . -Le n1êrne, 1nais couron"né d'épis. 

941. - Hor-plou.:;ios en dieu enfant, sans 
autre coiffure, tient à la droite le cyste rny3tique 
et le. pain sacré; à gauche une oie quïl abreuve. 

942 à 945. - Le mê1ne en dieu enfant, nu ; 
bracelets au cou, au somtnet des bras et à la 
cheville, assis à la n1ode orientale. 

946-947. ~ Le rnême, le doigt à la bouche. 

948-949. 
la naissance. 

Le rnêtne; les bras sont coupés à 

950-951. - Semblable, rnais habillé. 

952 à 954. - Hor-artophoTos, la tresse d'en­
fance, assis. Le bras de droite était 1nobile. 

955. - Le n1ê1ne, avec coiffure phrygienne, 
assis. 

956. - Le même, debout. 

957. - Coiffure surchargée de parnpres, bras 
coupés à la naissance; il porte la bulle d'enfanee 
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et il est assis avec une certaine nonchalance 
orientale. 

958 à 964. Bustes des Hor-plousios; deux 
sont re1narqunbles par la larnpe quïls ont à cl roi te. 

965. - Le rnêtne, debout, soutenant un énoe­
Ine thyrse ; le rnanteau flottant, le doigt à la 
bouche. 

966 à 975. - Assis, en Harpochrate, nu, il 
enfonce le doigt dans l'hyd1·ia. 

976. Le n1ên1e, vêtu. 

977. Le même debout, en éplJ.èbe hyclro-
phore. 

978 à 986. - Semblables, en Harpochrates 
hydrophores. 

987. - Le même., appuyé à un socle. 

988 à 997. - Petites statuettes sen1b labies 
aux précédentes. 

998-999. - En dieu enfant, avec le vase ap­
pelé X.'J't'p~ç, .dont on faisait usage le derniee jour 
des AnthestéJ·ies: con11ne il servait, dans cer­
tains endroits, à· faire croître des plantes, nous 
avons peut être ici un souvenir des Adonia. 
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1000. - Deux Horus affrontés et symétriques, 
enfoncentla 1nain dans le J(hytros. 

1001. - Les mêmes sans le chaudron. 

1002. - Les rnêmes: une bête (sanglier?) 
111ord à la n1ain celui de gauche. 

1008. - Hor-plousios en Ia.cchos arrné. 

1009. - Le dieu en Harpochrate coiffé d'un 
bonnet conique pointu, la fleur du lotus dans la 
gauche. 

1010 - Le mêtne sur une fleur épanouie de 
lotus garnie de l'uraeus royal, ayant pour base, 
une bâtisse carrée avec porte latérale. 

1011-1012. - Seroblables au no 1010. 

RADES ou DIO~YSOS L'ANCIEN. 

1003. - Divinité chtonienne sans coiffure, à 

tête humaine ; le n1ilieu est barbouillé de plâtr·e, . 
le corps se terminant en serpent. Je crois y re­
connaître Hadès, l'époux de Dé1néter, en le cotn­
p~uant surtout avec le numéro suivant. 

1004. -Le n1ên1e. En haut la tête de Hadès 
au dessus d'un siège où can1pe la figure du jeune 
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Horus en dieu enfant, nu, debout, la fleur du lotus 
dans la rr1ain droite, foulant des uraeus qui se 
dressent vivement et gonflent la gorge. 

CANOPE, DIVINITÉ LOCALE. 

1005 à 1007.- Dieu canopiforme, coiffé d'un 
bonnet pointu orné des plutnes d'Amrnon et du 
disque sol ai re rn uni des cornes du bélier. A la 
place de la poitrine une sorte de cartouche, avec 
pseudo-hiéroglyphes. 

ANAJTIS. 

1027 à 1040. - Déesse d'un thiasos exotiqJe, 
provenant de la théologie babylonienne et intro­
duite en Egypte par les Syriens appelés à remplir 
le vide de la nouvelle capitale des Lagides. 

1041. -La rnême, assise, drapée, coiffée d'un 
énonne diadème ciselé à jour. 

Les Anaïtis appartiennent à la dernière évolu­
tion du mythe babylonien hellénisé ; elles sont 
réduites à la signification d'atnulettes etcle pou­
pées funéraires. 
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TYMPANISTRIES. 

1042 à 1056. -Ce sont les suivantes de 
Dionysos, dont le -mythe, pour n1~i nt es rn isons, 
se fondit avec celui de Iladès. 

BAUBO. 

D'apt~ès l'aùrrtirable comn1entaire de M. de 
Longpérier, cette scabreuse figtlt'e nous repeé­
sent'e Baubo, type dérÎ\'é de celle de Jan1bé, la 
vieille servante du roi Céléos. Démélet~, en éffet, 
ù la recberche de sa fille, étant _pan'enue à Eleu­
sis sous les apparences d'une vieille femn1e, 
accepta l"hospital·ité empressé'e des filles du roi. 
La déesse, absorbée dans sa do"Jleue, restait 
voilée et ne se rnêlait pas au babillage des pl'in­
cesses et de la servante. Ce fut Iambe qui par des 
plaisanteries grossièl'es décida Déméter à boiPe 
le cyceon, à se dévoiler, et à rire·. Plus tard Iambe 
se transforn1a en Baubo, vieille radoteuse. Corn me 
elle présente à la déesse le breuYage réparateur, 
que celle-ci repoLlsse, la vieille servante prend 
le refus pour un acte de rnépris et lui répond 
avec un geste scabreux. C'est du reste, selon 
M. Lenormant, l'acte sacran1entel des femmes de 
Bubastis dans leurs fêtes nocturnes, 

9 
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1057 à 1077.-Statuettes grossières de Baubo, 
gui n'ont rien de scabreux. 

1078. - La n1ême serrant sue sa poitrine une 
gTappe de raisin. 

(SALLE c, VITRINE B). 

ADONIS. 

1079 à 1089.- Le dieu llabill~ à la rnode 
phrygienne a l'ait' de se li v rer à une d[lnse 
animée. 

1090.- Le 1nême, les rnains jointes an-dessus 
de la tête, danse avec entrain. 

SÉRIE DES VÉNUS. 

1091 à 1096. -Vénus se laisse emporter par 
sa barque sacrée sans "'oile ü quelqae rive 
inconnue : drapée ou non, presque toujours avec 
la ceintures des Grâces . . 

1097. - Vénus nue, tordant ses cheveux, le 
rniroir dans la gauche. (Don de 11!. G. NoRsA). 

1098-1099. - Vénus accroupie, d'après un 
original de Dédale (nrme siècle av. J.-C.). 
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1100-1101.- Vénus nue, debout, lordant ses 
cheveux. Pas de n1iroir. 

1102. - Vénus assise, à demi nue. 

1169 à 1192.- Têtes de Vénus-Déméter. 

(Con~partùnent du Centre). 

1193 à 1197. - Plaquettes en terre cuite, 
avec trou en haut et en bas. Vénus nue, debollt, 
nouant ses cheveux, pour allet' se plonget' dans la 
nt er. Elle est au centre d'un édicule ot·né de 
colonnes : la têle de la déesse tombe au n1ilie11 
d'nne coquille qui parait l'entourer cl 'une auréole. 

1198 à 1200.- Têtes de Vénus-Démétet'. 

MM. les Visiteurs auront noté ·Cette longue 
série de tètes de Vénus en forme de mascp1e 
émergeant des eni. l'ailles mêmes de la tet·re. La 
coiffure en est d'une complication sa\·anle et 
c.oquette; cependant l'expression elu visage est 
austère comme celle de Déméter, dont le 1ype a 
été emprunté. De riches pendeloques ornent sou­
vent les cheveux; les trous aux oreilles sont 
dc:;linés à recev0it' cles boucles. Le tottt esL 

coupé i rréguliè.rernent à ln. na.iss::wc :~ cl es épaules. 
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(SALLE c, VITRINE B ). 

Com.partin~ent d'en haut. 

EROS. 

1104. - Anlotn· nu, ailé, coiffé d'un bonnet 
phrygien, les a·iles ouvertes, armé elu tranchant, 
peotégé par un bouclier ronel, 1narche à droite. 

1105. - Arnour nu, ailé, coiffé d'un bonnet 
phrygien, un collier au cou, les ailes ouvertes, 
la torche des dadouques dans la droite, une 
boite dans la gauche, debout. 

1106.- Le n1~r:oe debout sur la fleur du lotus, 
avec un énorme bouclier oblong dans la n1ain 
gauche. l'air souriant, serre dans la 1nain droite 
collée le l0ng du corps un objet n1éconnaissable. 

1107 à 1110. - An1our, vêtu, collier au cou, 
air sé1·ieux et presque rnélancolique, les ailes 
ouvertes, chargé d' une énorn1e torche à l'instar 
des dadouques: cette fois la torehe se substitue 
au carquois; il en est surchargé et il s'aide de 
la main droite. 

1111. - An1our debout. nu, ailé, les rn ai ns 
jo in tes, s'incline clans l 'attilud e cl u re pen tir. 
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1112. - An1our ailé, revêtu d'un léger l11éUl­
Leau se fatigue pour verser des deux niains une 
a1nphore. 

1113 ü 1115. - An1our endonni. 

1116. - An1our ailé, c.uirassé, la scinlilarre 
atLac.llée au balLeurn, dans l'altilude de se relever 
sondain pour quelque exploit auquel il Yient de 
se résoudre. 

1117. - An1our, les jan1bes entrouvertes, 
comtne celui qui va mareher à grand pas. 

1128-1219. - An1our endormi: ces plaques 
ont été brisées ab antiqua et réparées par quelque. 
dévot de la façon que l'on voit aujourd'hui. 

(SALLE B, VITRINE C). 

ATTYS. 

137 4 à 1376. - Attys phrygien ailé: il dérobe 
ses ailes à Éros, en gardant cependant sa tunique 
ilottante, ses larges braies et son bonnet classi­
que. Il es! le compagnon de la :rvière des dieux. 
(Potlier : Statuettes de Len·e üuile ). 
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MÊN-ATTIS. 

1377-1378. - Dieu lunaire, il tieul dau~ ~a 
rnain droile une fleur à qualre pétales. Il esl le 
dieu de l'Asie ~ineure et. son culte fut en vogue 
à l'époque impériale. 

' DIVINITES ·ITYPI-IALLIQUES 

(SALLE RÉSERVÉE). 

(Nl.nnéros 1241 à 1247). DIONYSOS l'anden. 
Sous quatre variétés : 

a) Nu, barbu, coiffé de la cyste, pareil au dieu 
' de Panopolis, debout. 

b) Le n1ê1ne, entre deux plantes de palu1iers. 
c) Le n1ême, assis- pas de plantes. 
d) Le tnême en relief sur une corne dionysia­

que très ornée. 

1261 ü 1263.- COHOS et COHÉ. - Garos en 
Dionysos-Radés, barbu, avec le hois~eau, assis à 
côté de la déesse Coré. 
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1264-1265. - Garos en jeune dieu il11berbe, 
sans coiffure spéciale, embrasse tendrement son 
épouse 1nystique. 

DIONYSOS l'enfant. Six variétés. 

1248 à 1250.- Le dieu, eu Harpochrale, nu, 
tresse pendante, porte sur l'épaule un petit Dio­
nysos, qui est tout à fait son image réduite. En 
bas, à gauche on voit sur un support, la cyste 
rnystique avec sen1ences, fleurs et pains sacrés. 

1251.- Seul, nu, hydrophore, assis. 

1252-1253.- Le même, debout. 

1254. - Le rnême,' vêtu, tourné dr6le1nent 
vers le sol, verse l'eau de la purification. 

1255. -- Le mêrne, en éphèbe hydrophore. 

BIS. -On a cru sur la foi de plusieurs savants 
que le dieu Bis ou Bes, est une figuration grotes­
que de l'Hercule légendaire. Par des rnotifs qui 
n1.e paraissent concluants je n'y verrais que la 
earicature grossière de Dionysos vainqueur des 
Indes. 

1257. - Le dieu, eù henna.phrodite. 
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1258. - Bis) co1nnle à l'ordinaire, n1ais ily­
phallique. 

1259-1260. - Le n1èrne, saus la coifl'ure 
usuelle. 

Autres divinilés : 

1256. PERSEPHONl~ (?).-Une déesse encore 
jeune, nue, va se plonger daus les eaux de la 
purification. 

A ajouter, diverses figurines de Baubo, elc. 

SUJETS NEUTRES 

(SALLE C, VITRINE B). 

CIRCENSES. 

1131 à 1142.- LJAU1"(qa esL debout SUt' Süll 

ühar, la droite levée en rattitudr. de fouetler les 
chevaux. Le cocher est toujours coiffé à la phry­
gienne. 

THÉATRE ET CARICATURES. 

1143. -Une grenouille chevaucll~Ull, un pois­
son joue de la lyre. On pourra y voit· une carica­

ture cle quelque poëte dityrambique. 
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1144 à 1146. - Un acteur comique, perruque 
cou rte et drue, assis, n1asqué, semble com muul­
quer dans nn récitatif an public ses réflexions 
pleines d'hutneur. 

1147. - Un joueur ùe flùte a déposé son 
instrument et s'amuse a....-ec la syrinx. 

1148. - Un artiste passionnel déclare son 
rôle avec enthousiasme. 

1149. - Un personnage petit., trapu, à l'air 
d'in1portance, le front ridé, parait se promener 
avec suffisance panni un peuple de crédules. 

1150. - Chantre, tète de c.hien. 

Et autres dont l'énumération serail longue (de 
1151 à 1168). 

VIE QUOTIDIENNE. 

1266. - Jeune hon1me ù cheval. (Fouilles 
ZoGHEn 1892 à ChaLbi). ALEXANDRIE. 

1267-1268. - Dame alexandrine en costun1e 
de promenade. Achat. ALEXANDRIE. 

1~69. - Viel esdave nu; é1nouvanls ùélalls 
d'aualutnie el aussi d'hisloire. Achat. 

ALEXANDRIE. 
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1270. - Jolie tête d'éphèbe. Don de S. E. 
DANINOS PACHA. ALEXANDRIE. 

1271. - Cette pièce est ren1arqualJlc pat· 
l'emploi d'un vernis vitreux appliqué sur la sur-­

face de la terre cuite. Hare. 

ANINIAUX. 

(SALLE B, VITRINE c ). 

1272 à 1321. -Lysippe était renommé corn­
lUe sculpteur de chevaux, de lions et Œe chiens. 
L'école de Lysippe prospéra à Alexandrie, je 
n'entends pas di re par cela que notre collection 
d'anirnaux représente, pour ainsi dire, cette glo­
rieuse tradition. Nous ne pourrions citer en efTet 
que le Perséus à cheval (salle C). Cependant nous 
exposons ici ces terres cuites telles qu'elles sonl, 
faisant plus de cas du sujet que de l'exécution. A 
noter, des bœufs Hapi, des chiens, des chevaux, 
un cynocé.pLtalc, un sphynx fen1elle (rare en 
Egypte), des chattes, des pigeons, les lions de 
Cybèle, etc. 
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PTOLÉMÉE I. (306-285 av .. .J-C ). 

De ce roi le Musée ne possède qu'une stèle avec 
son cartouche en hiéroglyphes, et l'estampage · cle 
la suivante inscription alexandeine. 

YrEPBA:IIAEOirToAEMAioY 

KAITONTEKNON 

:IAPArl.àii:II.âl 

NI KANOPKAINIKAN.âPo:I 

N 1 KONo:IroAY âEYKEiol 

Cette inscription a été dédiée en l'honneur de 
Ptolén1ée I par Nikano1· et Niltand?"OS fils de 
N il<;ôn. Les norns des dédicataires viennent bien 
à l'appui des considérations de M. Salomon 
Reinach sur l'onomatologie épigraphique. 

PTOLÉMÉE II PHILADELPHE. (285-247 a\r, J-C). 

Pas de 1nonutnents certains de ce roi. Nous 
avons des raisons sédeuses d'attribuer au règne 
de Philadelphe les numéros suivants. 
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2467 (M. s··t09)- Calcaire co1npact. Haut.0·"25; 
larg. 0"'28. 

0EOI~MEr AAOIHAMo9PA:::I 

AroAAON lo~Q~O~I BloY 

0HPAio~HfEMONTON 

EIOTA:::EON~00EI~ 

EfMEr AAONKYNL\ YNON EK 

r AE}~A~EK TH~EPY0PA~ 

0AAA~~H~ 

EYXHN 

c< Plaque votive consacrée aux dieux de s~uno­
c< thrace par Apollonios de Théra, fils de Sosibios, 
(< chef des postes échelonnés le long de la côte 
« égyptienne, pour a voir échappé par leur entre­
e< rnise aux périls d'une traversée sur la Nier 
c< Rouge)) (MASPERo). Qoui?T. 

3050. -Calcaire contpact. H. 0"'22; larg. Ü"'--1:3. 

. . . rA~IKAirA 

~AI~TOY~BOMOY~ 

rY00fEITON 

NEIAONOHA 

MIO~ 

Inscription grecque, de cinq lignes, clans les­
quellesPytlwgeitûn fils de .Veilôn, natif de S1mos, 
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.nous inforn1e avoir érigé des autels . ü tous les 
dieux et à toutes les déesses. e) 

(Dans la Cour elu Jlfusée). 

PTOLÉMÉE EVERGÈTE I. (246-222 av . .J-C). 

(SALLE G ;, numéros 2451 et 2453). 

Moulage de la célèbre stèle de Tanis, au Musée 
de Gizeh, contenant les textes grec et hiérogly­

phique du décret rendu dans la ville de Canope 
en l'honneur de Ptolérnée Evergète rer par les 

prêtres rassemblés dans cette ville pour célébrer 

l'anniversaire de la naissance du roi et son cou­
ronnernent. Le no 2451 contient le texte hiérogly­
phique; l'autre tableau, no 2-153, le texte grec. La 

partie dérnotique manque. 

Il est bon de compléter cette notice par les 

(1) On a vendu dernièt'ement à Alexandde une plaque 
en calcaire avec la suivante inscdption gt'ecque, de cinq 
lignes, en l'honneur de Philadelphe, de Aùon et des 
Dioscures. 

YrEPBAIIAEOirTOAEMAioY 
TOYrTOAEMAIOYIOTHPOI 
A.àOTI sic .àiOIKOPOII 
rTOAEMAIOLIOTHPI 
IIMQNI.àHI 

Fabdquée par le trop connu Simouidis, probablement 
d'après un bon original. 
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infonnations suivantes empruntées à M. Maspero. 
(Catalogue elu Jlfusée cle Boulaq, p. 353}. 

« Les ruines nous ont rendu jusqu'à présent 
cc trois exen1plaires de ce décret. Le plus ancien­
cc nement connu provient du Caire, où il senTail. 
cc d~ seuil à ]a n1osquée de l'~mir Kour; il avait 

<< été transporté soit de Memphis, soit de HéUo-­
(< polis, et se troùve aujourd'hui au Musée du 
cc Louvre (C. 122j. Le second a été déterré à 
cc Tanis, en 18G7, et signalé par ~1. Garnbal'd au 
<< docteur Lepsius, puis à l\1;\,1. Reinach etRôssler, 

cc qui en publiè1·ent aussitot la partie hiérogly­
c( phique et grecque: le texte démotique gravé 
cc sur la tranche de gauche, ne devint visible 
c~ qu'au rootnent où 1e monmnent fut t1~1nsporté 
« à Boulaq. Le troisièrne exemplaire a été dé­
<< couvert à Tell-el-Hisn, à l'occident du Delta, 
cc en 1881, et porte au NI usée le no 54:02. )) 

(SALLE H). 

2457.- _lv/arbre blanc. Haut. 0"'18; larg. 0"'13. 

& P.IINOHI 

. & 2 E AQ>OI0E ~) 

. AYTOYKAI 

. yu NAIKQ~KAI 

. '~- AIÂION 
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Fragtnent d'inscription grecque de cinq lignes: 
tablette _votive pour la santé du roi Evergète pr et 
de la reine Arsinoé. 

Don de S.E. DANINOS PACHA. (1) 

PTOLÉMb~E PHILOPATOR. (222-205 av. J-C). 

Le Musée d'Alexandrie ne possède de ce roi 
aucun ruonument, si ce n:est l'estampage de cette 
inscription grecque, découverte l'année dernière 
à Alexandrie. 

YrEPBA:IlAEûirTOAEMAIOY 

KAIBA:IIAII:IHl:AP:IiNOH:I 

0EON<PIAOrA TEPilN 

1:APArlll.II21ÂIÂi0âOTO:I 

MYPTAIOYAAE:::ANÂPEY:I 

KAIOiYIOiâiOÂflTOI 

ArOAAo.ânTO:IâO ... O.IAPil:TfON 

dans laquelle Diodôtos fils de Myrtaios, citoyen 
d'Alexandrie, dédie, pour la santé de Ptolémée IV 
et de la reine Arsinoé, une plaque votive à Sérapis, 

(1) De cette inscription fragmentait·e on nous a voulu 
déhiter des copies qui évidemrr~el1t étaient l'œuvre des bé-
douins. · 

10 
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et à Isis. Sont associés à. la dédicace ses fils 
Diodôtos, ApolLodûtos, Do ...... et Ariston. (') 

PTOLl~~1f:E V ÉPIPHANE (205- 181 av. J.-C). 

(SALLE G). 

2454.- Moulage de la célèbre pier'Te de Ro­
~ette, conlenant un décret des prêtres de l'Égypte 
réunis dans un temple de Memphis l'an IX du 
règne d'Épiphane, rédigé en hiéroglyphe, démo­
tique ct grec, selon fa 111ode de- ce ten1ps-là. 
Voir à la page 4-L Don elu BRITISH MusEUM . . 

2466. - Calcaire. Haut. 0"'25; larg. 0'"20. 
f:orr. épigr. sect. A. 

. 0EOI 

· EriQ>ANEI 

KAAAil:TPATO!OHfE 

MnNKAIOITETArMENO! 

YnAYTON sic :ITPAT sic OTAI 

Inscription grecque, de cinq lignes) graYée en 
l'honneur de ce roi par J(allistratos et les soldats 
sons ses ordres. 

Kallistrat.os porte le titre de 'llyq;.0)v, du<r. 

(1) Dans la collection de M. Pugioli, en ville, on pourra 
Yoi.r autre inscription de Philopator, trouvée au mois de 
décembre 1876 en face de la mosquée de Khâdra (Porte 
Canopique '?) et éditée par feu Néroutzos bey. 
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PTOLÉîvlÉE VI. PHILOMETOR (181-14ü a y . .J.-C.) 

(SALLE G). 

2459. - Granit noir·. H3LÜ. 0'"13; larg. 0'"29. 

BA~IAEArToAEMAioNeEoN 

$1AOMHTüPAIH~KAiüPO~ 

Base de statue avec inscription grecque de deux 
lignes, qui nous fait savoir que la déesse Isis et 
la déesse Horus m) gratifient le roi Philométol'. 

Traces d'autre inscription antérieure n1artelée. 

(SALLE G). 

2460. - Basalte ~wù·. Haut. Qm18; larg. 0"'22. 

YnEPBA:IIAEOI.nT o}q;.o:.tou 

0EOY$1AOMHTOPO:IEY x_o:.ptrrrou 

El ...... AïOI.YrrE 'rhç 

Stèle cintrée contenant le cornrnencen1ent d'une 
inscription votive de Eu ......... as parent du roi 

Philométor. 
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PTOLÉMÉE VII, EVERGETE II (145-117 av. J-C) 

(SALLE G). 

2461. - Jl!faTure ulanc. H. 0"'33; larg. Ü'"2!. 

Corr. épjgr. sect. I. 

YnEPBAiiAE.OinTOAEMA~OYKA. 

BAIIAIIIHIKAEOnATPA!TH:iTYNAIK .. 

0EflNEYEPfETûNKAITilNTEKNflNA .... 

InTHPIKO:Z:IKAiliONOirOPTYNIO:LT.Q. 

APXIIOMATOQ>YAAKONAnEITA 

MENOIYnOnAOTOITOYIYrrENOYIKA. 

ITPA THrOYTHI0HBAi.âO.IEniTHNIYNAI 

rHNTHinOAYTEAOYIAI0EIAIKAIEniTON 

nAONKAinAPE:::OMENOITHNAI<I>AAEIANT ... 

KAT AKOM 1 TOYIIAnOTOYKA T AKOnTONOPOY 

T AAIBANûTIKA~OPTIAKAIT AAAA:::ENIA 

nANiEYO.âOIKAITOIIAAAOII0Eoii 
-

nAI~KAinAIAIIlMA0091 

Inscripiio11 grecque, de treize lignes. Sous le 
règne de Ptolérnée VII et de la reine Cléopatre, 
sa fern me, dieux bienfaisants, et de leurs .enfants, 



ACTES PUBLICS 133 

le nomrné Sotêrileos. fils de Ilcadiôn, natif de 
Gortynie (Crète) et l'un des comn1andants de la 
Garde royale, envoyé en rnission au Syna'i par 
Paotis stratège rle la Thébaïde, ayant accornpli à 
souhait sa tâche, a dédié cette pierre à Pan, dieu 
elu bon chemin, et aux. autres dieux, et aux. autres 
déesses. 

(SALLE G). 

2462 - Calcaire. 1-Iaut. 0"'38; larg. 0"'30. 

'17t~p BxctÀÉ Ol:llTOAEMAioY 

x.xl BxcrtÀtcr l:H:IkAEOnA TPA'L 

-r-/Jç xoêÀ(J) H:LKAIBA:IIAI:ï:l:HI. 
1 

K),sc~xTp Al.THifYNAIKOl. 

Ehwv E~)spy ETONKAITON 

TSXVWV X'J"r ONE~E<I>YAOI. 

. . . . OAYPPHNio:I 

-rwv &.pzy;w MA TO<l>Y AAI<ON 

C'est une dédicace en l'honneur de Ptolérnée II 
Evergète et des reines Cléopatre sa sœur et Cléo-
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patre sa fen1n1e, par Exepbylos, fils de ...... , 
nat.H' de ..... , oHJcier dans la Gacde du Roi. 

PTOLÉMÉE SOTI~R II. (117 -81 avant .J-C\. 

(SALLE G). 

2463. - (Gizeh, 25078) lVI a1·b1"e '~1erdâtre. -
Haut. 0"'38; larg. 0"'44 . 

. . CWTHPAHnOAIC 

. AOriCTOYToYNOMoY 

Inscription de deux lignes coupées ü gauche ; 
lettres de la troisième époque ptolémaïque. La 
ville de (Ptolétnaïs ·?)a érigé, paraît-il, une statue 
à Ptolémée Sotér II. 

CLÉOPATRE VII PHILOPATOR. (52-30 av . .J-C). 

SALLE A, (AN~EXE A, VITRINE A). 

3061. - Grès. Haut. 0'"2-1; larg. Om17. 

Stèle ci nt rée fragn1entai re. Au sorrnnet, le 
disque solaire ailé plane entre le nord et le sud. 
Légende: 

P·"fl THPN€WT€PoY 
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Dans le chan1p: deux personnages affrontés, 
style archaïsLique très lourd. La reine est coiffée 
de l'uraeus et d'une perruque, œil de face, figure 
de profil: collier avec figurine, peut-être la déesse 
Mâ-t, cC1n1n1e dans le buste de Psa1nitik II. Dans 
la rnain gauche, le sceptre de puissance et de 
fermeté. Serait-ce une représentation grotesque 
de la dernière Cléopatre ? Dans ce cas le jeune 
roi affronté serait Ptolémée XIV Césarion. 

2464. - G1'·anit g1~is. Haut. 0"'28; larg. 0"'75. 

Cette pierre qu'on croyait à ja1nais perdue a 

été heureusen1ent retrouvée par le Conservateur 
dans ces jours-ci et transférée dans la Cour du 
Musée. 

ANTONioNMEr AN 

KAMIMHToNA$Polll · 02. 

7rt~..pxa~ To.IToNEAYToYSEoN 

......... NL10ToYA 

XoiAXK0 

C'est le seul n1onu1nent qui nous rappelle les 
jours où lVlarc-Antoine oubliant ses devoirs de 
citoyen Rornain et d'hon1me politique s'adonnait 
aux plaisirs en con1pagnie de Cléopatre, la nou­
velle Vénus. 



136 AUTRES ACTES PGBLICS 

A UT RES ACTES PUBLICS 

D'ÉPOQUE PTOLÉMAÏQUE 

Un décret de proxénie, provenant de quelques 
trouvaille fortuite à Alexandrie, était dans la 
collection de M. Pugioli, qui a été assez airnable 
pour n1e le laisser étudier. 

ll!far·b1~e blanc. - Haut. Ol\12!5; larg. Olll3. 

E<i>l EPEOI.AiüTEAoYITE ....... . 

èt.TCo AAoânPoYrPAMMATE uc'J-roç 

..... ONTONIYNIOI ....... . 

-r~ 'TCE['· nTHicp01NONTOI tàcÇc -r~ BouÀ~ 

x.~l -r0 AHMOlnPY.TAN EW'J j'J(0p.ïj. 

'Er.E~~~ •.•.•. IOiâOPIE ... 

. . . . . . . . . . . . OTIMoiE .. . 

• • • • . . • • • • . • t EPEON .. . 

. . . . . . . . . . . . . . . . AT .. . 

Docun1ent intéressant à étudier pour la consti­
tution hellénique d'Alexandrie sous les Ptolémées, 
antérieur, c'est 1non avis, à Ptolétnée VII Ever­
gète II. 
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(SALLE G). 

2502. - (M. 5551). Basalte noù--. Haut. Qm60. 

TOY:IEIIIONT AJ:Eil:TO ///// 

AïNEYEINKATAYnOKI /////// 

AnOnA00Y.IiAIOYKAI ////// 

HMEPA:I·::: //////////// AAA /// 

ANEKTPO.:IMOYl:YN //// 

ETOKYI Al:KAI TPE<POYlJ-1 /1// 
AIEANEXOH l.à TO'f1:6E //// 

///// OrYNAIKO:I f[3 TA:IâET / // 

/// OAOY00ITOLIANJ\PA:2 ///// 
-

ANEKTPD:IMOY M 

THNL\ETEKOYl:ANKAITPE /// 

ANAEEX0HTOBPE<I>O:I //// 

r et.px TAMHNIO.N-==: 

ANt.PO:I B MYP:I!NKNh.l ///// 

Monurnent de grand intétêt, ainsi décrit par 
M. :rvraspero (Catalogue p. 360). 

« Petite colonne brisée par le milieu dans le 
« sens de la longueur, et qui devait se dresser à 

10 * 
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« l'entrée de l'un des ten1ples de la ville grecque 
<< de Ptolémaïs, dans la Haute Egypte. Elle por1e 
« un tarif malheureusernent rnutilé; il prescrivait 
« les purifications que devaient accomplir les fern · 
c< tnes qui avaient accouché d'un enfant n1âle, 
<< celles qui avaient avorté, etc. D'autres règle­
c< ments conçus dans le mêrne esprit, s'appli-
(< quaient aux hon1n1es. )) MENSHIEH. 

(SALLE I). 

2455. - Granit gris. Haut. 0 0118; larg. 0 0130. 

I:IIiliEKTQP 
ll:l.l\IEKTnP 

Base de statue de l'a déesse Isis, consacrée par 
le non1mé Ekt6r. Don de M. PuGIOLI. 

ALEXANDRIE. 

(SALLE G). 

2455. bis- Marbre blanc. H. 0"'72; larg. Om25. 

0EAIKAAH 
ENnANâOIT 
KALIYNNAOI:I 

0EOI:I 
AMMnNAPIN sic 

HPO.dOYA:IT­
ANE0HKEN 
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Base de statue de la bona Dea, dont le temple 
est en Pandytis (ville ou bourgade d'ailleurs 
inconnue), relrouvéc l'année dernière à Alexan­
dri~, sur le rivage de la mer, à quelques mètres 
de la Tour des Rotnains, dans l'emplacernenL 
présumé du Posidéïon. ALEXANDRIE. 

(CouR DU MusÉE). 

3052. - Basalte noir. Haut. 0"'30; larg. 00058. 

Q>IMHNICO 
& PXInPOQ>HTHC 

Base de statue avec inscription en l'honneur 
d'un premier pr0phète, dont le nom est peu satis­
fai s ant. Rivage de la rner, près de l'Hôpital du 
Gouvernement. Don de S. E. SCHIESS BEY. 

ALEXANDRIE. 

(COUR DU lVI uSÉE). 

3053. - Granit noir. Haut. 01\)78; larg. Om78. 

nTOAEMAIOC 
CTPATHfOC 
nOAEilC 

Inscription de gra_nd intérêt historique pour 
l'Egypte ptolémaïque. Elle nous informe que la 
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ville de Ptolén1aïs (Haute-Egypte) était chef-lieu 
d'une sh·atéoie. ÀLEXANDlUE. 

Le piédeslal en granit rose, découvert en 1879 
derrière Kom-el-Dick, portait une· inscription qui 
pouvait se référer aux prerniers Ptolém~t-~s. Il y 
était fait mention d'une staLuo que la ville d'Ale­
xandrie avait érigé en l'honneur du gymnasiarque 
Lykm·iôn fils de 1Voun~ênios eL frère de Ptolémée 
père d'un autre Noumênios. Jïgnore oü se trouve 
cette inscription déjà expliquée par Néroutzos. 
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CÉSAR AUGUSTE. (31 av. J-C.) 

(SALLE G). 

2485. -Mar-ure blanc. Haut. 0"'42; larg. OIU17. 

(co) S ÏÏ·PRINC 
(KO'~) ICAPI 

(au gu)S TO 

Fragment d'inscriplion publique bilingue, 
recque et latine, en l'honneur d'un em-pereur 
ui pourrait bien être Auguste. 

2486. -(B. 5946). Granit noir. Haut. 0"'11; 
arg. 0"'17. 

<I>1A€PWCnPOCT A TH CAC 

TO Ir L KAICAPOCAN€9HK€ 

HPAKA€1/:l.HNToNE:AYToï 

nA TPWNAKAI€Y€Pf€THN 

TOICNE:MoYCITHNCYNO Gov 

L If KAICAPOCME:X€1 p ... 

Base d'une statue que Phyleros, étant prostates 
d'un synode l'an 13 de César Auguste, a dressée 
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en l'honneur de Herakleides son patron et bien­
faiteur du sodalice. 

Une inscription avec la date de l'an 18 de César 
Auguste a été reconnue sur ·le crabe en cui v re 
qui servait de quatrième support à l'obélisque 
d'Alexandrie, que M. Corringe enleva et trans­
porta à Philadelphie; cela nous a fait c.onnaltre 
que les obélisques du Césaraeum avaient été dres­
sés l'an 13 av . .J-C. 

2487. - Calcaire. Haut. Om21 ; larg. Qm27. 

(u~) EPAYTOKPATOPO (ç) 

(K) AICAPOC0EOYYIOY 

CEBACTOYB /////// 

KAinA:IX ///// 0EOIC 

MEr12TOIC .. . //// WN 

EPMAIOY(;.)KoâoMH 

CENTOTIXOC SIC 

l KA KAICAPOC$AE 

Inscription grecque, de huit lignes, dans la­
quelle il est dit que le t> de Phan1enoth de l'an 24 
de César Auguste (a. 7 av. J-C.) le nonuné .... 1n6n, 

fils de Erntaios a bâti un temple ou plutôt une 
chapelle. 
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CALIGULA (37 à 41 ap. J-C). 

(SALLE G). 

2488.- Granit gris. Haut. 001~1; larg. Qm185. 

ETOYC â r AIOY-K 
AICACAPOCAYTOKPA 
TOPOCCEBACTO 
Y Eni ~OAAOY00Yn 
POC TA TOYCYNOÂO 
Y ... 

Base de statue érigée dans l'an 4 de Caligula 
par un synode inconnu, sous la présidence de 
Kollouthos. 

CLAUDE I. (cil à 54 ap. J-C). 

(SALLE G). 

2489. - (B. I. 6177). Calcaù·e. Haut. Olll24; 
larg. o·n21. 

TWNAnW 

nTO(Àe)M A là oC 

TE:K ( vh·) WNnP€C 

(~) €YToTWN€niK€K 

11 
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o(MHKoTWNToN 

€AYTWNTOnON 

WNI€P€YC.âl0f 

€NHCAnOAA 

WNIOY~TIB€ 
PloYKAAY ÂIYO sic 

KAiCAPoC<f> 

AM€N·IA 

Stèle cintrée, inscription grecque de 12 lignes, 
en souvenir des en voyés de Ptolén1aïs, desquels 
était prêtre Diogénes fils d'Apollonios. La stèle 
porte la date de 1'11 de Phmnenoth de l'an 46-
ap. J.-C. HATJTE ÊGYPTE. 

2490. - Calcaire. Haut. 0i"40; larg. OG\16. 

(crE) BAl: TOY 

..... El: 

(Aomdou 'IouÀ[ou) OYH:ITINOY 

1 1 1 1 / NOl: 
(cr). EBAl:TOY 

(~inoxpci) TOPOl: 

ETHI 

C'est la seule inscription dédiée en l'honneur 
de (L. Iulius ?) Vestinus préfet de l'Égypte, 1nen-
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tionné dans l'édit de Cn. Vergilius Capito (48-49 
ap. J.-C. cornme son prédécesseur. Vu son ün­
portance historique, quoique sciée dans le sens 
de sa longueur, nous la publions telle qu'elle nous 
est parvenue. 

(SALLE I). 

2493. -Basalte noi?". Haut. 0"'25; larg. 0"'35. 

(T~· KÀo:_vô) ION~EBA (cr-rov 

........•. iN· T 1 · AA E::: A N.6. PO :IKAA Y (6 kv) 

.•....••.. 1111111111//11111111111111 /! 111111111 

(yv) MNA:IIAPXO:I 

Fragment d'une base de statue, qui semble 
avoir été érigée en rhonneur de Claude I empe­
reur par Tiberios Alexartdros gymnasiarque 
ct•Alexandrie et, selon toute probabilité, frère de 
Philon Alabarque des Juifs, oncle lui rr1êrne de 
Ti. Iulius Alexander préfet de l'Égypte. Trouvée 
à Kon1-el-Dik. (1892). 

ALEXANDRIE. 
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NERON. (54 à 68 après J.-C.) 

(SALLE C). 

(Sous la ;::.tat'Ue de Dionysos). 

2491.- Basalte noir. H. Qm19; larg. max. 0'"45. 

a) 

( xp) nO XPA TH N0€0N M€fiCTON(È)n i<I>AN H N 

AYKAPIWNAM<PIGùN€W(AN€0HK€N€KTOY 

~N€PWNO(KAAYâiOYI<AI(APOC (€BA CTOY 

y)€PMANIKOYAYTO:<PATOPO(MHNOCKAI( AP€10Y 

b) 

APTIOXPATHN0€0NM€riCTON 

AYKAPIWNAN€0Hl<€N 

Lykariôn, fils œ Ampbiôn, l'an G de Néron, le 
mois Kaisareios, le quatorze, a dédié une statue 
à Harpochrate le dieu très grand et manifeste. 



ÉPOQUE IMPÉRIALE 149 

COUR DE LA MUNICIPALITÉ. 

C. MINICIO C. F. VEL. ITALO 

PRAEF · COH ·V· GALL. EQ. ET I BRI VAR(?) 

.. HI 1 1 1 1 / 1 1 1 1 1 1 1 1 1 OR. TRIB · MIL · LEG 

V VIGI 1 1 / 1 1 E 1 1 1 1 I SIN (?) 1 1 1 / 1 1 1 1 1 / 1 1 

1 1 1 1 Q. HER. PROC. PROVINC. ASIAE. PROC. 

PROVIN ClAR. L VGDVNENSI 1 1 1 1 1 1 1 1 

FL. AQVILAN 1 / 1 PRAEF · ANNONAE 

PRAEF · AEG. 

M. PEDANIVS. M. F. S 1 1 

7 LEG. III. GALLICAE 

Base de statuè, que j'ai trouvé l'an 1892 dans 
la ruelle qui conduit de Kon1-es-Chouaf à la Co­
lonne de Dioclétien. On y av aiL gravé un inscription 
latine de dix lignes en l'honneur de C. Minicius 
qui fut. préfet de l'Égypte, dit-on, sous les empe­
reurs Nerva et Trajan. 

Cette inscription usée par le ten1ps est peu lisi­
ble; vu son intérêt , j'en donne ici la transcription 
avec quelques réserves. 

Ordinairement on place la préfecture de 
C. Minicius entre Domitien et Trajan, d'après le 

11* 
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C. I. Gr. (V. 875). La 1nention de la légion IJJa 
Gallica, au lieu de .la II· TraJana for·tis ger1na· 
nz'ca nous permet de reculer de quelque peu cette 
préfecture. 

TRAJAN. (98-117 ap. J.-C.) 

(SALLE G). 

2492. - Grès. Haut. Qm54; larg. Om38. 

0 L\HMOC 

.1 MON 1 ~ Eni TPOnW 

!\- AICAPOC ~ TPAIANOY 

cré~~cr TOY Eni ÂIOIKHCEwC 
SIC 

s TTITPOnW :J' BYBAI09HKWN 

ÉÀ AHNIKWN :Jt EniEniCT O/\wN 

è niTP·onw ~ EnAPXEIWN 

~(ltMP YAIAC · rAAAATIAC 1111/ 
111111/ ONIAC · AYKAONI ~~ 

1 1 1 1 1 PONOMIWN :/" KAI 1 111 
1 1 1 1 1 AC · 1 1 1 1 1 1 C 1 1 1 1 1 1 1 1 
1 1 1 1 lAC 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 / 1 1 1 1 1 

'E n1 T -rpo~~~ / / / / 1 1 1 1 1 / 

Inscription ren1arquable, bien que peu lisible, 
par laquelle le demos de Ptolé1nars (Menshieb) 
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honore (Eud) aùnôn procureur de Trajan empe­
reur, charg-é de la finance, chargé des bibliothè­
ques grecques, secrétaire, chargé des affaires de 
la préfecture et d'autres oflices, parmi lesquels la 
surveillance clÙ 1narché. 

lVlENSHIEH. 

2493.-- JI!Iarb1''e blanc. I-I. ow205; larg. OID58. 

YnEPAYTOKPA TOPO( KAICAPOC NEPOYA TPA 
IANOYCEBACTOY 

f€PMANIKOYÂAKIKOYKAinANTOCOJKOY AY 
TOYI(I.6.0( 

€NATPI W iTO:::OANONKAITONNAO N KA 1 TA 
n€PIAYTOnANTA 

E:ntHr€MONOCO /I//!// OYMA!/!/I!/ KAI€niCTPA 
THfQYnOMnH 

IOYnPOKAOYKAinAPAA :·: M :·:: OYKAICTPA 
THfOYKAAYtdOY 

XPYC€PMOY .ài.6.YMOC8€WNOCPHTWPAN€ 
0HK€N 

E:TOY( ·Z· AYTOKPA TOPOCKAI( APOCNEPOYA 
TPAIANOY 

C€BACTOYf€PMANIKOY .àAKIKOY 0W0 Â 

Cette inscription est très riche en détails pour 
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l'histoire des hornrnes politiques de l'Egypte en 
l'an 195 après J.-C. En effet on y relève: 

Em.per~ur: Trajan, an VII; déjà vainqueur des 
Germains et des Daces. 

Préfet del, Egypte: ...... (nom n1artelé). 

Epistratège de ...... : Pornpeius Proklus. 

Stratège de ...... : Claudius Krysern1os. 

Enfin le dédicataire de la statue de Isis, du naos 
(chapelle) etc., est lui rn ème un personnage de 
quelque impôrtance. Il s'appelle Didyn~os fils de 
Théôn, orateur. C'est une acquisition pour l'his­
toire de la littérature grecque en Egypte. Nous 
connaissons en effet un Théôn d'Alexandrie, so­
phiste, qui a écrit les ProgymnaJnata, c'est-à dire 
des leçons de rhétorique. S'il a été le père de 
Didymos, il faudt·a mnender l'opinion de ceux qui 
placent son Œuvre sous les règnes de Trajan et 
d'Adrien .. En tout cas, cette farnille, qui pourrait 
rnètne se rattacher à Didyme le laborieux granl­
n1arien du temps d'Auguste, nous donne un autre 
sophiste dans la personne du dedicataire de 
l'inscription no 2--!93. 

Pour des tnotifs, que nous ignorons, on a Lnar­

tèlé le notn du Préfet d'Egypte en l'an 105, le 
premier de Thoth: mais, par praeter intentionen~ 
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des douze ou treize lettt·es effacées nous en lisons 
neuf; c'est-à-dire: 

OïiBIOïMA .... 

Il se notnmait donc Vibius Maxùnus. 

(CouR DU MusÉE). 

'2494. -JVlarbr·e blanc. Haut. 0"'65; larg. Qm44. 

_A ïTOKPA TO p11.. K~~cr11..poc 

E>EOïNEAOï 11.. ufov 

NEPOï ANTP ~vxvov 

:IEBA:ITONrEP p.ocv~x.ov 

âAKIK 6v.). 

Base de la statue que ïa ville d'Alexandrie 
érigea en l'honneur de Trajan empereur. Don de 
S.E. NUBAR PACHA. 

VILLA NUBAR. ALEXANDRIE-. 

ADRIEN (117 à 138 ap. J .-C.) 

Le 1\tlusée d'Alexandrie ne possède pour 1e 
n1oment aucun rnonurnent d'Adrien empereur, 
qui cependant visita l'Egypte et y detneura en 
compagnie de l'impératrice sa femrne et de la 
poëtesse Balbilla. 

Bans la collection Pugioli j'ai reconnu en 189 t 
la copie d'un décret rendu par M arcius M œsianus 
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en l'an 5 d'Adrien, le 28 de Tho tb. Ce &vTfypx9ov 
a été édité dans la Rivista quindicinale. 

MARC AUR}_::LE (161 à 180 ap. J.-C.) 

Notre lVI usée va s'enrichir d'une colonne votive 
datée de l'an 2 de l\1. Aurèle. En atLendant nous 
la décrivons d'après un estarnpage. Ce serait une 
insçription gr-ecque de onze lignes contenant 
une dédicace faite à Sérapis et au Bon Génie par 
JV/arcus Au1'elius Agatlws Daimôn appelé encore 
Phocas. A cel ac le de dévotion sont associés la 
fernme et le fils de Phocas; le 7 de Pachon -de 
l'an 2 de Marc-Aurèle Antonin pieux, heureux, _ 
auguste. 

A veè ceUe colonne une autre a été trouvée 
contenant un fragm~nt d'inscription grecque en 
l'honneur, elle aussi, de Sérapis et du Bon Génie. 

Sur les 1nurailles de l'oPPIDUM IWMA~uu ou 
a1:pocTonsocv (Camp des Césars) sis ü la gare de 
:Nioustapha pacha (chmnin de fer de Rarnleh) 
on lisait autrefois l'inscription suivante: 

IMP . CAESARI 
iVI . A VR ELIO ANTONINO 

AVG. AR:NIEN. MEDIC. PARTH. 
· GERMAN . SARl\IIAT . MAXIM. 

TRIB . POTEST . XXX 
Il\IIP . VIII . COS . III . P . P . 

TRIB. LEG. II. TR. FORT. GER. 



ÉPOQUE IMPÉRIALE 155 

L'oppl'dun~ a été détruit. Monument unique 
très hien conservé de la puissance ron1aine il a 
fait place a une constrncl ion très vaste, n1ais qui 
encombre (léjà le sol de ses ruines. C'est ainsi 
que l'mscription a disparu. Elle datait de l'an 169 
de J.-C. où de 170; lorsque M .. Aurèle ay:-tnt rein­
porté sur les barbares une longue série de victoi­
res et d01npté la révolle d'Aviclius Cnssius gou­
verneur de Syrie, visita Alexandrie. La célèbre 
n1osaïque qui ornait le p?~aetorùun du Camp des 
Césars avait une inscription qui rappelait de 
glorieux souYenirs: elle était an nom d'un Sem­
pronius Graccus. L'hérilage d'un nom <:lussi 
illustre était bien loutl. 

Le Musée d'Alexandeie possède une autre 
inscription rnilitaire de l'an 15 de Marc-Aurèle 
(176 ap. J.-C.) peu de ternps avant sa mort. 
La voici: 

2495. - Calcaire. lin ut. 0"'45; larg. Om55. 

IMP . CAESARIS . M . A VR ELI 

ANTONIN! . AVG . PRAESIDI 

VMVETVSTATECOLLAPSVMRENOVA 

VIT SVB C. CALVISIVM STATIANVlVT 

PRAEF. AEG. PER V ALERIVM MAXIMVM 

LEG. II TR. FORT. VII. KAL NOV. FLACCO 

ET GALLO COS- ANNO XV 
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A part la syntaxe vraiment castrensis, l'inscrip­
tion, que je crois avoir été n1urée au CaJJ~P des 
Césars, n .. ous donne des noms synchrones pour 
l'an 176 d. n. è; 

M. Aurelius Antoninus, ernpereur. 

C. Calvisius Statianus préfet de l'Egypte. 

Valerius Maximus, commandant de la deu-
xiètne légion résident à Alexandrie. 

Flaccus et Gallus consuls de Rorne. -

Notre Musé~ possède d'antres inscriptions de 
c-ette deuxiè1ne légion. A notet~, dans-la Cour du 
Musée, un tronc de colonne, granit rose - d'As­
souan, avec partie d~une inscription très ins­
tructive. 

2496. - Granit rose. Haut. Qm71; larg. Qm69. 

HONORATVM 

PRAEF . PRAET 

· EM. V 

P . ACILIVS TYCHIANVS 

LEG II TR F G SEVER 

L'inscription, pro~'enant des ruines de la ville 
de Nicopolis attenant au Camp des Césars, a été 
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cédée libéralement au Musée par M. R. J. Moss. 
A noter que, pour des faits militaires glorieux, 
qt~.e nous ignorons, la deuxième légion a pris ici 
le tire de SeDe~··iana. Qt\ant au nom propre du 
personnage enûnentissimus vir, en l'honneur 
duqnel la colonne a été élevée, on pourrait lire 

M. PETRONIUM M. F. QVIR. 

HONORATVM 

qui fut préfet d'Egypte sous Marc Aurèle, si snr · 
tout. l'adjectif Seceriana donné à la deuxième 
légion ne nous fotçait à attribuer le monun1ent à 
une date plus réeente. 

Toujours dans la Cour du Musée. 

2497.- Calcaire coquillacée. H. Qm25; 1. 0"'58. 

IOVI 

CETERISQVE 

DUS P . AELIVS 

AEMILIANVS 

SPECVL {5 LEG 

~ Il TR . FOR (5 

Époque des A~tonins. 
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AURÉLIEN (270-275 ap. J.-C.) 

(SALLE G). 

2508. bis - Porphyre. Haut. Qm37; 1arg. ~:::· 
!ll/1/!// oYCEBACToY 

EnEl<l>l i< 
EniKAAYÂIOY$1PMoY 
AAMnPoTAToYEnANoPSGùToY 

Trouvée en 1878, au rnilien des ruines du Cam·p 
des Césars (Alexandrie), elle a été publiée par 
feu Nérout.zos. D'après le savant alexandrin l'en1-
pereur dont le norn est rnartelé et pendant le 
règne duquel Claudius Firmus était préfet cl~ 

l'Egypte, c'est Aurélien. Le rnartèlement, en con 
séquence, dut avoir lieu en 272 de notre ère pen­
dant rusurpation de Firmus Je Syden. 

DIOCLÉTIEN (284 à 305 ap. J.-C.) 

(CouR nu MusÉE). 

2499. ·- MaTbre blanc. ~aut.1 mQ6; larg. Qm47. 

domi NVM ORBIS TERR arum 
dec VS PIETATIS //AV ..... 
c. AVR /VAL/ DIOCLETIAN um 
p ATREM AVGVSTOR u1n 
A VR SARAPION / VE nerandum 
............. 0/ F 

Cette pierre, quyon trouva en décembre 1874, 
en creusant les fondations de l'ancienne maison 
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Adib, rue de l'ancienne Bourse, à Alexandrie, 
est opistographe et a dù serYir d~abord de base 
à la statue de ./Elius Démétr'Ùts rhétor et philo­
sophe du temps des Antonins, (Voyez page 161); 
et plus tard à la statue de Dioclétien. Cette i ns­
cription a été éditée par feu Néroutzos bey. 

Don du CRÉDIT FONCIER EGYPTIEN. 

ALEXANDRIE. 

Autre 1nonument alexandrin en l'honneur de 
Dioclétien, c'est la Colonne dite de Pon1pée. 

2500. 

GALf~RE (305 à 311 ap. J.-C.) 

(SALLE G.) 

DDNNVICTORIBVS 

l\1AXIMIANOETSEVERO 

IMPERA TORIBVSET 

l\1AXIMINOETCONSTANTI no 

NOBILISSIMISCAESARIB us 

ABE/// jiNCj 1/ /VSMA 

/ 1 1 / / Vliii A 

Ce monutnent est s~ns doute de 1 'an 306-307, 
quand après la mort de Chlore en 306l'empereur 
Galère nomma auguste le césar Flavius Valerius 
Severus. 
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CONSTANTIN LE GRAND (311 à 337 ap .. J.-C.) 

(SALLE G). 

2501. - Grès. Haut. Om29; cliam. 0"'53. 

Tronc de colonne n1illiaire avec une inscription 
Jatine à den1i effacée. 

FORTISSIMOACPIISSIMO 

IMP. DN. FL. VAL. CONSTANTINO 

PlO INVICTO AVGVSTO 

.... EDVX 

............... E 
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AU1:'RES MONUMENTS. 

(CouR DU MusÉE). 

2559. - Marbre. Haut. Oln46. 

Tronc de colonne avec dédicace au dieu de 
Trenaros, trouvé en 1893 à Kon1 el Chougafa. 

ALEXANDRIE. 

2560. - Mar·bre blanc. Haut. 0"'75; larg. OID26. 
1 

Fragment d'inscription latine brisée en lon-
gueur et très ditiicile à reconstituer. Je l'ai trouvé 
à Bulkeley (Nikopolis) avec la ·partie inférieure 
d'uue statue et quelques marbres de la trabéation 
d'un temple 1narqués par des ~hiffres romains 
d'assemblage. Ou serait tenté d'y reconnaître un 
temple dédié Iunoni Reginœ; tnais ce serait trop 
se risquer. BULKBLEY. 

2499. -Marbre blanc. Haut. 1'"06; larg. Om47. 

Base opislographe de statue, découverte dans 
Jes fonclatio11S de l'aJJCienue nwison AdiJJ, rue de 
l'ancienne Bourse, Alexandrie. 

Inscription grecque de six lignes, éditée avec 
quelque incertitude par feu N éroutzos bey. A vi us 
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Hiérax avait élevé une stalue à .!Elius Dét:nélrius 
rhéteur et philosophe. 

Don de la Banque LE CRBDI'r FoNCIER EGYPTIEN. 

ALEXANDUIE. 

2562.bis- JV!arbr·e blanc. Haut. 0"'57; larg. 0'"<18. 

Partie inférieure de la base cl'uue statue que la 
ville d'Alexandrie avait dressée en l'honneur d'uu 
inconnu, grand gy;nnasiarque, hypornnêmato­
gJ•aphos et premier arnbassadeur. 

Fouilles du :Musée près de la Gare de Rar.uleh, 
~m 1892. ALEXANDHIE. 

Le LiLre de gymnasiarque ("'''J'L'JY-ai~c·,c,ç dans 
j 1 l/1.. 

les inscriptions alexandrines) esL facile à com-
prendre: le gymnasiarque éLaiL un citoyen riehe, 
libéral, qui avaiL exercé les fondions les plus ho­

norifiques dans la ville d'Alexandrie, et qu'à titre 
d'honneur on avait élevé à la dignité de cliredeur 
du GymrFtse. De ce nombre fut !vlarc-Antoine le 
trin m vi r, auq ud on Lin L con1 plc sa us doute des 
hautes fonctious quïl remplissaiL à R01ne et de 
son n1ariage avec Cléopatre, en échange. de celles 
quïl n'avaiL }Jas remplies à Alexandrie. A noter 
que le l1° 2562bis uousdonue la clésignaliou de -rov 

11-~yav yup.vY.cri:xp:z.cv te grand gyn~nasiw·que. Cette 
parti cula ri Lé nous fait regretter la Lrisure <J u 
xnarbre qui nous prive de connaîLre le nom d'un 
personnage ainsi distingué. 
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Quant au titre de hypomnématographos, nous 
le trouvons sur la base de la statue qu'Aurèle 
N émésion érigea ü Aurèle Sabinien. Cette base 
déterrée en 1880 pendant le creusen1ent des fonda­
Lions de l'hôpital grec à Alexandrie a été étudiée 
par feu Néroutzos, qui s'exprin1e ainsi dans le 
courant de son con1mentaire: 

« Strabon dit (GtwGu., XVII, 797) que la cha l'ge 
« d'üiec..u.v·f]u.(k"rv"'

1
'oxmcç était une des qualre de 

\ \ ' T 

« l'administration locale d'Alexandrie instituées 
<< jadis par les rois Lagides et ensuite conservées 
<< .par Auguste. Lucien (pro 1nerc. cond. 12) pa­
« rait vouloil' pal'ler des fonctions de l'hypomuê­
<< rnatographe sous les en1pereurs quand il diL de 
(( quelqu'un qu'il était chargé de diriger les ac­
« tions judiciaires, de 1nettre de l'ordre dans les 
cc débats, d'enregistree tout ce qui se disait el 
cc se faisait, el ainsi de suite. Sous les Lagides, 
(( rllyporuuèrnalograplle était chef des audiences 
c< du roi, ehargé de la conservation et de la noti­
« fication des a~tes royax, celui donL étnanaient 
(( le u7top.'r~v-~-r~ publics, eités dans les papyrus 
« eL les auteurs aneiens. 

En fouillant dans la collection de l\11. Pugioli 
d'Alexanch·ie j'ai re~onuu le ~oJ.nmencernent d'un 
rescrit (uïvcp.vYJ(Loc) de l\llarcius Mœsianus qui fut 
hypomnêtnatographe en l'an 5 d~Adrien empe-



16-1 AUTRES MONUMENTS 

reur. Je crois devoir l'insérer ici vu son intérêt 
local. 

Marbre blanc, bris0 par travers et rnanquant 
à la partie inférieure. Haut. Qm23; larg. Om41. 

ArATH TYXHI 

&v TlrPA4>0NYnOMNHMA Tll:MnNMAPKIOY 
MOLI.IA vou 

l~lnAorn Œ AâPI~NOYKAil:APO.I .... Y Plo 
· Yene Kz 

nOT A MONOl:KA 1 T ONl:YN A YTnA .. ... OYM A 
TO:IAY ... 

.LliONY.IInrPAMMATEII<nMorPAM p.{%Tt~ -rou 

MAPEilTOl: ..... rHù 

MATO<t>YAAKIANnPO:IHI<OY:IANAYT 0 ? .... . 
OYÂE . ... . 

TOYTIAPONTO:IrPAMMATEn.ITON .... Jâ .•. 

. . . . . . . . . . . . . N ...... ........................ . 

cc Copie des rescrits de lVIarcus l\tlœsianus à 
cc l'idiotogue en l'an 5 d'Adrien (notre) ·seigneur, 
<< le 27 de Tholl1. )) 

Le reste est in corn pl et; il ::;'agit vraisernblable­
Inent de la cause de Pot arnon et consorts lesquels 
avaient été appelés à servir dans la Sômaiophy-
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lakia, sorte de Police. Mention y est faite de 
l'idiologue, personnage bien connu, duquel rele­
vaient le Procurator AlexandTiœ ad rat?_"ones 
patrùnonii et le Procurator usiacus, et les en1-
ployés à 1'exaction des taxes (Èx.Àoy~o--r~O avec 
une foule de yp~(l-1-'·o.-rs~ç (secrétaires), x.wp.cyp~p •. 
~~-rsî:ç (secrétaires de deuxième classe), -ro7C'o­

ypctp.11.o~ -rs ~ç (sous-secrétaires). 
Le idiologus, '~8~wÀoyoç de notre inscr. est à 

identifier avec le Procurator rationis fisci Ale­
xandrin.i. On a cru, à tort, que l'idiologue 
d'Alexandrie était l'administrateur des biens 
privés des dOt'naines des Empereurs en Egypte. 
En effet, l'Egypte n'a jan1ais été une province de 
Ron1~, n1ais un domaine privé des Césars, suc­
cesseurs légitin1es des Ptolén1ées; c'était un 
bon~on vacans échu à l'en1pereur protempore. 
L'idiologue~ chargé del'adtninistralion financière 
du pays, au nom de l'ernpereur, avait des 
archives (tablinum)· avec des tabulaii (archi­
vistes) et des adiutores tabularioru;n, (aides 
archivistes), employés choisis ordinairernent par­
rni les lz'be1"tes de la n1aisDn impériale. 

Le rescrit de :rviarcius Mœsianus nous fait 
croire que icliologue venélit après le hypomnênta­
tographos. Un Q. Marcius Turbo Fronto Publicius 
Severus a été préfet d'Egypte sous Adrien (C.F. 
Dio. Cass. 69, 18; Spart. Hadr. 7. Corn. Fronto 
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6. C. F. C. III. 1462. Borghesi, œuvres ~ p. 23); 
rnais tout au plus Marcius Mœsianus fut-il allié 
à la famille de Q. Marcius Turbo. C'est donc un 

parent du préfet qui est hypomnên1at6graphe, 
c'est-à-dire ab actis du préfet, ou a co1n1nentariis 
avec Hirschfeld. 

A noter encore Q. Marcius Hermogenes amiral 
de l'escadre alexandrine l'an 134 av. J. C. 

Le x<üp.cyp(%(J·(l·XTc'JÇ du Niaréotis, rnentionné 
dans cette inscription, était préposé à une subdi­
vision de l'ager Alexanclrinorzun; ce n'était pas 
une dignité, 1nais un niunus, mnp1oi avec traile­
nlent fixé par les habitudes du pays; il ne t'elevait 
pas di recteruen t c1 u Gou veruement irn périal et 
se perdait dans la foule des secrétaires ( yp(%(J.-

(l·='--rü~). 

SALLE D; VlTlUNE B. 

2456.- JVlar·bJ·e bLanc. H. 0"'136; larg . 0"'096. 

Fragment d'un ex-vota, déterré près du Césareum 
en 1892. Don cle SIR CHAHLE~ CooKSON. 

ALEXANDRJIL 

2457. - JVlarb1·e bLanc. Haut. 0'"084; larg.Oml3. 

Fragment d'inscription votive métrique, trou­
vé en 1892 dans Je Vieux Port, à Alexandrie. 

Don cle SIR CHARLES CooK SON. 

ALEXANDRIE. 
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(SALLE E; VITRINE A.) 

2548. - JVIarb?·e blanc. Haut. 0'"21; larg. 0"'16. 

Catalogue des men1bres d'un thiase inconnu. 
Dans le verso, épitaphe de Apa Johannes 

décédé en paix. 

(SALLE G.) 

2503. - Calcaù·e. II. Ow55; larg. o~~~ L15. 

Bas relief représentant Minerve, Sérapis et 
Hercule. Travail très-Inédiocre. 

L ügende. 

0€01CCWTHPCITOKOAA.HriONYn€P 
€YC€BIACXAPIN€nArA0WI LB nAxl 

D'après cette inscription ce bas-relier a été 
dédi é à cette Lrlade par un Collège qui était 
placé sous leur hn.uL patrouage. La daLe, le 10 de 
Pakhou de l'au 2., 11e nous renseigne pas assez; 
le moL KOAAHrtON uon plus. Pourlaut, on Jil 
cl ai rem en t le uwL x.:;À /\·hyt-;;v au lieu de auvcocç. 

L'iusc. 5893 elu Corpus Inscr. Grrec. nous douuait 
déjà le n1ol x.oÀÀ·~y(Jv Ç == collegas; ici uous trou­
vons x.o)\À·nytcv == CollegiunL 

2510. - J1fa1'bJ·e. llaul. Om33; larg. ow38. 

Fragmeut d'un ùécrel de pruxe11ie pour Lysi­
Inaque fils- de Ptolérnée, citoye-n ou bienfaiteur 
de l'antique Ptolémaïs. MENSIEH. 
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2511 Calcaire. Haut. OLU73; larg. ow51. 

Inscdption grecque, sciée à gauch.e, en l'hon­
neur d'un empereur inconnu. Lettres en creux, 
jadis remplies de métal. 

(CoRRIDOR nu MusÉE) 

2548.bis-JVfarbre blanc. Haut. 0"'12; larg. OUllO. 

Fragmeut de liste de citoyens inscrits dans un 
sodahcùun Inconnu. De la n1êtne époque, que 
le no ~25 -18. (Salle E). 

2504. - lVI arbre blanc. Haut Qw66; larg. Om26. 

Il faul regarder ~eLle base de slalue avec quel­
que. incl u Ige nee. C'est, peut ètre, le de ru ier 
rnonUtnent érigé en Egypte en l'honneur de la 
déesse :Minerve. On connait le clieton : seJ·vate 

deanz, seJ'I)abitis urbem. Niais les Alexandrins 
abandonnèrent bientôt le culte de la déesse. L'in ­
scription geecque, de huit lignes, criblée de 
ligatures, avec quelques prétentions à la rhéto­
rique, nous at~H·end que .PJ·im,us Pet1·onius fils 
de Cecropios, ~itoyeu de Saïs (?) a fait fail'e le 
xoanon de la tnto-geneia c'est-à-dire de Minerve. 



URNES ET STELES PTOLEMAIQUES 
DE LA 

NÉl~ROPOLE ORIENTALE D'ALEXANDRIE 





TROUVAILLES DE KHADRA 

( 1886.) 

Dans le courant de l'année 1886, des trouvailles 
fortuites furent faites près du village de Khâdra, 
au nord-est d'Alexandl'ie, à quelque distanee de 
l'ancienne Porte Canopique. Ce sont les trou­
vailles du tombeau dit << des 1nercenaires >) et 
d'autres, contenant les dépouilles mortelles des 
pélerins grecs, qui envoyés en mission religieuse 
aux solemnités d'Alexandrie, étaient rnorts dans 
cette ville. Comme ces trouvailles se rappor- · 
taient à l'époque ptolén1aïque, les atnateurs ne 
n1anquèrent pas. Une partie des urnes cinéraires 
émigra en Amérique : on les voi.t maintenant au 
Musée de New-York. Le reste, une centaine à 
peu-près, fut acheté par la üirection générale 
des An ti qui tés, qui vient d'en céder soixante-dix 
au Musée d'Alexandrie. MM. les visiteurs COin-­
prendront sans difficulté l'intérêt que nous rnet­
tons à ces trouvailles. Les vases funéraires · 
transportés à ~ ew-York tonnent en effet, ainsi 
que le .dit M. S. Reinach, une classe de graffiti 
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tout à fait isolée jusqu'à présent. Feu N éroutzos 
bey a publié en 1888 douze inscriptions de théores 
on archithéores de la cteuxiètne trouvaille à Khâ­
clra, et dix-sept inscriptions provenant du Lon1beau 
des n1ercenaires. En tout vingt neuf inscri11tions, 
dont vingt trois manquent malheureusement au 
Musée d'Alexandrie. Cependant j'ai été assez 
heureux pour en découvrir dix autres, ce qui 
porte à seize les inscriptions provenant de

1 
ces 

trouvailles et déposées au Musée. 
Panni les urnes cinéraires; celles qui portent 

des inscriptions geavées ou peintes sont placées 
dans la vitrine A de la Salle H. On trouvera les 
autres dans la salle B, vitrine de la verrerie, ou 
en haut sur les artnoi1·es et les petites étagères 
des salles B et C. Con1me llotnmage au regr-etté 
Néroutzos bey je dois insérer ici l'avant propos 
et le petit commentaire dont il accompagne six 
de ces inscriptions. 

<< En dehors des tnurs de l'enceinte lnacédo­
« nienne, au nord-est de la ville, où commence l~ 
« nécropole de l'est, le terrain s'appelait ancien­
« nen1ent s?tt 'T~ 7tpoç 'E).suç~-~s 6ocÀiüü"{l, co1nme 
« on dit aujourd'hui à Khâdra du côté de la 1ner. 
« C'est là qu'on découvrit, l'année 1885, un hypo­
« gée de forme particulière, ressemblant aux 
« chambres souterraines appelées trésors, comme 
<< celles d'Orchomène et de Mycènes en Grèce. 
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<< L'hypogée en question était creusé dans le 
« roc tendre. Du sol, la pat~oi s'élevait circulai­
<< rement, en voûte ellipsoïde, et la chambre 
« recevait le jour par une ouverture verticale 
« pratiquée à sa partie supérieure ( luminare). 
« L'ouverture était obstruée par des décmubres. 

cc La paroi circulaire et conoïde était percée, 
« tout autour, d'une centaine de niches placées 
« sur cinq rangs p:uallèletnent superposées, 
<< véritables cohnnbaria, de forme cubique. Quel­
« ques-unes étaient ouvertes et vides, d'autres 
« fermées avec une dalle en fortne dè. simple 
« tablette ou de stèle peinte. 

« Dans les niches fermées se trouvait une seule 
cc urne (K~À'7t'r,) contenant des cendres humaines · 
<f et bouchée avec du plâtre. Le norn du défunt 
« et quelquefoi s le no1n aussi de celui qui avait 
(< pris soin de la sépulture étaient écrits, ou sur 
<< l'urne même ou sur la stèle qui fermait la niche. 

« Toutes ces urnes cinéraires en terre cuite, 
cc et d'une pâte fin e, avaient une anse plate, 
« allongée, attachée au col du vase, et, de plus, 
<< deux autres anses latérales, courtes et cylin -
« driques, de chaque côté de la panse. Elles 
« étaient ornées tout autour de bandes et de fes­
« ·tons de fleurs et de feuilles, parfois d'animaux 
(( fantastiques, peints en noir ou en rouge orangé 
« sur fond grisâtre. Les inscriptions se trouvaient 

18, 
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<< soit entre les bandes supérieures, soit au 
<< dessous de la bande 1nédiane, sur la panse nue 
« et libre de toute orn ernentation. 

<< Les inscriptions étaient en lettres du temps 
<< des Ptolémées. Les dates, qnand elles étaient 
« n1arquées, désignaient l'an elu règne du sou -· 
<< verain. Le jour et le n1ois de la 1nort ou des 
(( funérailles de la personne dont les cendres se 
« trouvaient déposées dans l'urne étaient notés 
cc d'après le calendrier macédonien. 

<< Les inscriptions indiquaient des personnes 
. cc étrangères d'ordre tnilitaire, des mercenaires 

cc de la Grèce continentale, des _Crétois, des 
cc Thraces, des Galates ou Gaulois de l'Asie­
« Mineure, et aussi des n1embres -de leurs fa­
« mill13s. 

cc On peut inférer de là que l'hypogée en ques­
c< tion était un lieu affecté à la sépulture d'étran­
<< gers appartenant à cette partie de l'artnée qui 
« tenait garnison à l'est d'Alexandrie, sur le 
« plateau situé au deJà du cap Lochias, entre les 
(l palais royaux et le quartier juif. 

cc D'après Polybe (v. 82), l'arn1ée sortie d'Ale-­
<< xandrie sous le commandement suprêtne de 
<( Ptolétnée IV Philopator, en 217 avant notre 
« ère, pour .n1archer contre Antiochu.s le Grand, 
<< roi _de Syrie, outre les gardes royales et les 
« deux phalanges macédonienne et égyptienne, 
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« contenait encore deux divisions de cavalerie, 
<< l'une crétoise, et l'antre thessalienne, d'Étolie, 
cc ainsi que des troupes légères d'Acarnanie, d'É­
<< tolie, de Thrace,deGalatie et de Lybie. Le tnême 
cc auteur, en parlant particulièeernent des Galates 
<< au service des rois d'Égypte et de Syrie, fait 
cc observer que paetout ils étaient accompagnés, 
« dans leurs expéditions par leurs femmes et par 
« leurs enfants. (1) 

Musée, no 2468. 

« Urne funéraire. Hauteur Om44; peinture noire 
c< sur fond ocre jaune clair: 

ÂIA<f>IAWNOC 
~ -

êTOYC € IAN.âii<OY € 

M€NêKA€0YCI<PHTO( 

Hr€MONOC 

(( Ât~ <Ï>[Àwvoç, t't"OVÇ "{, s~ vo~x.oü l' M~v~x. ÀÉcvç 

K p~fl't'OÇ, -fJye p.6voç. 

cc Par les soins de Philon, l'an V du roi, le V 
« du tnois de Xandicos. (Dépouille) de Ménéklès, 
« Crétois, commandant. >) 

« Le Philon qui prit soin des funérailles de 
« Ménéklès est très probablement ce même Phi-

(1) NÉRODTZOS. Ancienne Alexandrie; pages 102-104, 
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« lon de Cnosse qui, d'après Polybe (V, 65) était 
<< capitaine de cavalerie et comn1andaiL, sous les 
<< ordres ·de Cnopias, la nouvelle levée de mille 
<< cavaliers qui fit partie de la division de la 
<< cavalerie crétoise à la bataille de Raphia. 

« Dans ce cas: la date des obsèques du COJTI­

<< mandant Ménéklès le Crétois, c'est-à-dire la 
<< cinquièn1e année du roi, serait · la cinquième 
<< année du règne de Ptolémée IV Philopator, et 
<< correspondrait à l'année même de la bataille de 
tt Raphia (217 avant notre ère). La mort aurait 
« eu lieu après le retour de l'arn1ée à' Alexandrie. 

Musée, n ° 2466. 

« Urne funér·aire. H. Qm44; peinture noire sur 
<< fond fauve clair. 

AIA <PIAWNOC 
€TOY( H AYAYNAIOY ji 
. . . . ONOn 

A .'f../ " - A' <:-- 1 ~-
.! .. H~ 'PtÀWVOÇ, c"t'CIJÇ î'], \.JOIJ\10:. ~OlJ o,.,., .OV0'1t' •• ,.,. 

<< Par les soins de Philon, l'an VIII du Roi, le 
« IV du 1nois d'Audynaios...... Le noin du 
<< défunt est illisible; peut être appartenait-il au 
<< tnêine corps de cavalerie crétoise ...... La 
« date correspond à l'année 214 av. notre ère. 

Eleusis (Khâdra) ALEXANDRIE. 
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Musée n° 2467. (Guizeh 28288). 

<< Ur·ne funéraire. Haut. Qm40, peinture noire 
c< sur fond gri.s sale. 

<< L CA MHNOC AAIC IOY ENNA TH 

(! ATTAAOC AKAPNAN ME. AAK ... 

I -:;- 1 A , ' 1 "A "\ 'A 
(( J ÇA, p."')'JOÇ UO':.~CHOU E'J'JIX"t'~. "t'"t'IXAOÇ . X.tXp--

(( v2t..v, fJ- êÀÀ~x.~ov. 

<< L'an XXXVI du roi, du 1nois de Daisios le 
<< neuvième jour: A tt alos Acarnanien, cadet. 

« La date çÀ, c'est à-dire, i'"t'ouç Ëx."t'ou x.xl "t'r~~-­

« x.ocrTov, correspond à la dernière onnée du 
<< règne de Ptolémée VI Philométor, qui régna 
(( trente-cinq ans et un rnois, du 7 Octobre 181 au 
<< 29 Septembre 146 avant notre ère ...... . 

Musée no 2470. 

cc Urne funéraire. Haut. 00142; peinture noire 
c< sur fond fauve clair. Inscriptions en lettres 
<< cursives: 

THA€MAXOY I<PHTII<HC /1/1 

T"')ÀE!L~X.ou, Kp·fl-r~x.Y)ç (t1t7t'ou). 

<< (Dépouille) de Télétpaque, (de la cavalerie) 
« crétoise. 
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<< D'après Polybe (V. 65), rarrnée du roi Ptolé­
cc 1née IV Philopator, outre le régiment de la 

·<< garde à cheval ( ~7t7tûç 7t€p~ Tilv (j)..;ÀY-,v) de 
<< sept cents hornmes, contenait encore trois 
<< corps de cavalerie; celui d'Égypte et de Lybie, 
<< fort de trois rnille hommes, sous le con1man­
c< dement de Polycarpe l'Argien; celui de la 
cc Grèce et de la Thessalie, fort de deux mille 
« hommes, sous le corn1nanden1ent d'Échérate 
cc le Thessalien et celui de la cavalerie crétoise, 
cc fort de trois mille cavaliers, sous le cornman­
« demant de Cnopias Allariote, avec Philon de 
« Cnosse en second. 

Musée no 2465, (Guizeh 20304). 

« Urne funéraire. I-Iâuteur Û11'40; peinture noire 
cc Sltr fond jaune clair, presque gds. 

c< APICTANWP­

(< YCIO( 

a 'Ap~O'Ttivwp ''Trnoç. 

c< Aristanor de Hysiae ..... selon toute proba­
c< bilité appartenant au corps dJinfanterie légère 
c< comrnandée par. Socrate le Béotien, etc. 

Musée, - Salle E. no 2484. 

c< Fragment de stèle funéraire, en pierre cal-
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<< caire, peinte. Hauteur OmM>; larg. Qm24; lettres 
<< de l'époque des prerniers Ptolémées. 

<< 4>1AflTA:I API:ITnN 
« API:ITflNO:I A:I:IIù:I 

(( Philotas Aristôn (lisez Aristion, APJ:ITinN), 
<< fils d'Aristôn, de Assos. 

Don de M. PUGIOLI. ALEXANDRIE. 

A ces monurnents décrits par feu Néroutzos, 
on peut ajouter : 

SALLE H. VITRINE A. 

2477. - Urne cinéraire. Haut. OUl-13. Peinture 
noire sur jaune clair . 

.âiA 0€0 OO'TCU 

BA TTO( nOAYPPHNIOC 
; . . . . . . . . . . . . ... 

« Par les soins de Théodote. Battos de Polyr­
« réniurn (Crète). 

2470. - Urne cinéraire. H. 0Dl39. 
En lettres cursives à l)encre noire. 

AY(ICTPATOC 

.61(1 

<< Je suis Lysistrate, fils de ..... . 
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2471. - Urne cinéraire. Haut. OID41. 

Inscription de deux lignes peu claires. 

2474. - Urne cinéraire. Haut. Om40. 

Sur le col de l'urne, partie d'une inscription à 
l'encre rouge. 

2476. - U110ne (unéra,ire Haut. Qm35. 

A NIKIA 

AIA <I>IAONOC 

€TOY( Ï AY(TPOY 1 ~ 
'oc PI(TOKA€OY( ArO 11 111 

. . . . . . . . . . . . . 
« (Dépouille) ··de Nikias. 
Par les soins de Philon. L'an VIII (du roi Pto-

l~mée IV) le dix ...... - du 1nois Dystros. Aris-
toclês étant agorastès. 

L'an VIII de Ptolén1ée IV correspond à l'an 
214 av. J;-C. 

2478. - Urne funéraire. Haut. 0"'45 . 

.AIA ct>IAflNOC 
€TOYC H .AIOY Ir 
9AAHTO( KYZIKHNOY 
nP€(B€YTOY 

Par les soins de Philon. L'an VIII (du roi), le 
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XIII du mois de Diaus. (Dépouille) de Thales de 
Cyzique envoyé en mission. 

Co1nme le n.om de l'agorastes est encore Phi­
lon, ainsi qu'on a vu au no 2476, il faut rapporter 
Je trépas de l'envoyé Thalès à l'an 214 avant 
notre ère. 

2484.bis- (Guizeh 28293). 

Urne cinéraire. Haut. Oro40. 

Lettres graffites à la pointe, 

I(TI€OY ToY ÂHMHTPioY 

(Dépouille) d'Istieios fils de Dén1étrios. 

2485. - (Guizeh 28281). 

Urne cinèraire. Haut. Om33. 

Lettres à la pointe. 

r ANÂP0(9€NoY( 

AA 

ct (Dépouille) d'Androsthènes fils de Al. ..... )) 

De la nécropole de l'Est, le lVI usée d' Alexan­
drie possède aussi quelques autres monuments 
épigraphiques. 
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(SALLE H.) 

2473.- U;··ne cinéraire rougeâh·e. Haut. Qtu34; 
Sur le col, lettres à la pointe. 

(AKIAo{ 

« Je suis, Sakilos. )) 
Basse époque ptolén1aïque. 

lBRAHI.MlEH. 

2480. - Col cran1phore. Lettres gravées à la 
pointe: haut. des lettres 0"'015. 

Q>IAOKPA 

MEAAINIÂI 

c< Philokrales à Mélainis )), 

Et au cornrnencement de la panse, en lettres 
de omo2. 

(TPA 

:Niot inachevé qui nous livre à de nombreuses 
conjectures. 

Nécropole de l'Est. (KHADRA) 

(SALLE E) 

1316. - Calcaire. Haut. Qn'60; larg. Qm34. 

Stèle funéraire en fonne de petit édicule, 
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jadis peinte en lettres de bonne époque ptolé­
maïque: 

APTEMiânPOI 

« (Je suis) Arlemid6re )) . 
Don de M. PUGIOLT. 

KHADRA. 

2493. - Calcaire. Haul. 0w39; larg. Qw 35. 

Fragment de stèle funéraire en forn1e d'édi­
cule dorique. Lettres gravées sur la frise : 
haut. ow015. 

EXEQ>YAOI KAEOânPOY APKAI 

'E ' À l(À ~ ' "A X. é~V oç, Eoowpov, px.\/.ç. 

« Ekhephylos, fils de Kléodôre, arcadien )). 
Don de M. PuG IOLI. 

ALEXANDRIE. 

(SALLE E.) 

2520. - CalcaiJ·e. Haul. 0'"68 Iarg. Om33. 

Corn me le numéro 2502: jadis peinte en bleu 
clair. 

Don de M. PuGIOLI. 

ALEXANDRIE. 



184 URNES ET STÈLES 

(SALL-E E) 

2569. - Calcai1·e. H. 0Ul81; Iarg. Ow38. 

Stèle funéraire en forme d'édicule, avec traces 
de peinture. Dans la frise 

...... BIOYNO( 

Au centre portrait presque efïacé d'hoo.Hne 
debout. 

·non de M. PuGIOLI. 
ALEXANDRIE. 

(CORRIDOR) 

2502. - Calcaù·e. Haut. Olll82; larg. 0"'48. 

Stèle funérail'e sernblable à la précédente. 
Inscription effacée. 
Don de M. PuGIOLI. 

ALEXANDRIE. 
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D'ÉPOQUE ROMAINE 

ETIQUETTES DE ~10MIES 

(SALLE H, VITRINE D) 

<< Les Égyptiens, surtout ceux d~s dernières 
(< époques, conservaient les momies des gens qui 
<< n'étaient pas assez riches pour s'acheter une 
<< totnbe, dans des maga·sins placés sous la garde 
<< spéciale des coachytes. Là, moyennant une 
<< rétribution annuelle ou quelque son1n1e une 
<< fois donnée, les morts recevaient aux jours rè­
« gletnentaires la part des prières et d'offran­
<< des qui leur revenait. Pour empêcher toute 
<< confusion en1Te les différents locataires de ces 
<< chantiers funèbres, chaque rnmnie portait au 
(( cou ou sur la poitrin~ une étiquette à son nom. 
<< La plupart sont en bois; le nom y est gravé au 
« couteau, en grec. Maspero. (Catal. p. 408). 
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2850 - Boi8. Haut. Qm08; larg. Qm37, 

Lo.ng sceau en bois, brisé de chaque côté. 
Haut. ct es lettres, en creux, Qm06. 

111 1 / <f>(?) AOOY0A / 1 111 1 
Epoque romaine. 

2851 - Bois. Haut. Qm45; larg. 0"'115. 

Étiquette de rnomie, opistogr·aphe. Lettres 
cursives à l'encre noire, pour un fils du notnmé 
Euporos. 

2852. - Boù. Haut. Qm047; larg. Om16. 

Étiquette de 1nomie. Lettres gravées au cou­
teau: haut. 0, 025. Le nom de la défunte est 
Tlu;rmouthis. 

2853. - Bois. Haut. Qm08; larg. Qro14. 

Étiquette rectangulilire de 1nomie. Le nom de 
J a défunte, Ky/rilla est gravé au couteau en 
lettres de Qm035 d'hauteur. 

2854. ~ Bois. Haut. Qm042; larg. Qm13. 

Étiquette de tnomie, opistographe. Lettres 
tracées à l'encre noire, presque effacées. 

T Al ( âiOCI<OPOY 

€0BONN€ 

La défunte était Taïs fille de D'l·oskoros. 



ÉPOQUE ROMAINE 187 

2855 - Bois. Haut. Om045; larg. Om115. 

Étiquette de n1otnie, à oreillettes triangulaires. 
Le norn du défunt, tracé à l'encre noire, est 

presque effacé. On y lit Apollôdotos. 

2856 - Bois. Haut. Om06; larg. Om013. 

Étiquette de n1o1nie. Nom du défunt; à l'encre 
noire. 

0€1PHCAO~<ATOC 

2857 Bois. Haut. 801075; larg. Om14. 

Étiquette de n1ornie. La défunte, Ta-Isis fille de 
Petrifis, est morte le 4 de Phamenotb, l'an 8 
(dA l'en1pereur ...... ) 

2858. - Bois. Haut. 0"'045; larg. Om195. 

Étiquette de n1omie à oreillettes rondes. 
Le no1r1 du défunt, gravé au couteau, est 

CAPOIT 
TE:KTWN 

2859. - Bois. Haut. Om16; larg. 011)37. 

Fragrnent de cercueil, avec inscription à l'encre 
noire. Haut. des lettres: de Om017 à 0"'006. 

TOYOPSIC nAXOYMIC ATlOAAWNIOY 
rYNH T1€T€C8nP€( ////OYÀBIAAOY 

Époque romaine. 
HASSA.ÏN, près d'EDFOU. 
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2860. - Bois. Haut. 001015; larg. 0'010. 

Étiquette de momie. 
Inscription pour Senpete1nin fils de Patkho .. . 

2861. - Bm~s. Haut.. 0'"085; larg. O·n15. 

Étiquette de momie, en forme de tessère n1unie 
d'oreillettes triangulaires. Inscription gravée au 
couteau. Ha ut. des lettres Om017. 

TANO 

BYBAC 

Tano était probablement chrétienne : A noter 
le mot BYBA( ==VIVAS. 

Époque romaine. 

2862. - Bois. Haut. 0"'09; larg. Qm22. 

Inscription de quatre lignes, gravée au couteau. 
Haut. de lettres 0"'012. 

SAHCIC fYNH 

ANOIBIWNOC 

rYMNACIAPXOY 

APABOY' 

c< Taisi, la ferr1n1e d'Anoubiôn gyrnnasiar­
que..... >) Le dernier n1ot ne donne pas une 
signification satisfaisante. 
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2863. - Bois. Haut. Om05; larg. 0'"13. 

Étiquette de 1nornie, .sen1blable à la précédente 
et provenant du n1êrne cav.eau funéeaiL·e. Inscrip­
tion de trois 1 ignes, gravée au couteau. 

BHCAPIW ( ~) 
ANOYBIW ( voç) 
rYMNA (c~tXpzou) 

En co11.1paeant les tablettes.2862, 2863 et 2861: 
la généalogie de cette fan1ille s'établit comme 
il suit: 

TAISIS 

1 

ANOU BION 
gymnasiarque 

1 
BESSARION 

gyrnnasiarque 
1 

lSKHYRION 

(n. 28G2) 

(n. 2863) 

décédé l'an 155 de .J. Ch. (n. 2861) 

2864. - Bois. Haut 0 11116: larg. 0 111095. 

Étiquette de n1omie. Inscription de sept lignes 
gravée au couteau. Haut. des lettres 0"'006. 

I(XYPIWN 0 l<AI A(kAA 
NOYI<I( BH( APlWNO{ 

l Mc;­
€T€A€YTH(€N 
LH E:T€1 ANTWNINOY 
0W0 kA 1 1 1 €KTI 
.A M € ( 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 

14. 
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C'est-à-dire que le nommé Iskhyrion, qu'on 
nmnmait aussi en langue égyptienne Asklanou­
kis, fils de Bessarion, agé de 46 ans, est rnort 
l'an 18 de l'empereur Antonin, (an 155 de notre 
ère), mois de Thoth. Le reste est inconlpréhen­
sible. 

a865. - Bois. Haut. 0 0107; larg. 01\)165. 

Étiquette de rnon1ie, rectangulaire, enduite de 
blanc. Lettres, tracées d'abord à l'encre noire, 
gravées au couteau. Haut. 0"',03. 

T€.PHoY( · 

AUTRES INSCRIPTIONS 

(CORRIDOR) 

2513. - Marbre blanc. Hant. 01))18; larg. 011140 

Épitaphe de .F'lam:a D01nitz'a jeune fille sy­
rienne. 

Époque des Vespasiens. Inscription latine. 

2516. - Calcaire. Haut. 0"'20; larg. Om34. 

Épitaphe grecque en souvenir de Valeria 
Politta décédée à 34 ans. 
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2517 (B. 5-!52).-Marbre blanc. II. 0"'50; l. 0"·60. 

Plaque rectangulaire, brisée par la hauteur 
sur la gauche. Une fillette est à oen1i couchée sur 
un lit: elle est nommée Aurelia Aquilina, qui 
(bi.Tit) a vécu ,_1 ans et 3 mois. 

]~poque ron1aine. ~1ANDARAH. 

2518. - CalcaiJ'e. IIaut. 0"'-17; larg. 0"'30. 

Stèle funéraire de Pt·otm~que fUs cle Sotm~ù)n, 
ttgé de 25 ans, décédé l'an 3 (de l'empereur) le 
20 de P.harnenotll. 

}:poque ron1aine. 

2519. - CalcaiJ·e. Il a ut. 0'"50; larg. 032. 

Inscription grecque, de cinq lignes, pour 
Glaul-cias, petit garçon décédé à douze ans, l'an 
~ r (de l'en1peeeur ... ) le 12 de Paoni. A ren1:1.rqner 
la faute du lapicide, qui au lieu de lB (douze) a 
tracé PB (cent deux ans). 

Fouilles de M. Naville. 
TEL-EL-YAHOUDIEH. 

2520. - Calcai7·e. Haut. 0'"38; larg. 0'"'"'=6. 

Touchante inscription grecque en souvenir de 
Ta-isis. 

2525. - Calcaz're. Haut. 0"'21 ; larg. 0"'255. 

Stèle cintrée. Épitapbe de Thermoutùs. 
Époque rornaine. 
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252S. Calcaz:re. Haut. 0"'27; larg. 0"'16. 

Pierre tu1nulaire de Samby (?) jeune garçon 
décédé à la fleur de l'âge. 

Don de M. EDWIN SIMOND BEY. 

KAFR DAOUAR. 

2529. - Calcai1·e. Haut. Om23; larg. Om15; 

Autre pierre turnulaire pour le regretté Herodiôn. 
Don de NI. EDWIN SrMOND BEY. 

KAFR DAOUAR~ 

2530. - Calcaire. Haut. 0m20; larg. 011118. 

Semblab~e. Autre inscription funéraire grecque 
peu lisible. 

Don de 1\a:. EDWIN SrMOND BEY. 

KAPR DAOUAR. 

2531. - Grès. Haut. Om32; larg. 0"'25. 

Stèle funéraire de Machaôn, fils de Sabbataios, 
âgé de cinq ans, décédé ran 37 d'Auguste. Ins­
cription grecque de douze lignes tracées à la hâtt~. 

Époque ro1naine. 

2533. - Calcaire. Haut. 0"'22; larg. 01\120. 

Petite stèle funéraire du notnmé Agathokles 
Inscription grecque de 4 lignes. 
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(SALLE H, SOCLE F) 

1851. - Calcaire. Haut. 00)36 larg. 0"'30. 

Lykomèdes, soldat, est debout au centre d'un 
édicule ; il sen1ble s'adresser aux passants. 

Légende: 0 bon Ly· 01nècle, adieu! 

(SALLE H VITRINE E) 

2566. Calcaù·e -

Épitaphe opistographe n1étrique de Eiouliana, 
jeune fen1n1e crétoise décédée à 25 ans. Cet épi­
taphe, qui ne rnanque pas d'une certaine philo­
sophie, conclut par l'éloge de l'ile de Crète, qui 
est la mère de tous les Yivant5. 

(SALLE H VITRINE B) 

1850. - CalcaÙ"e compacte. H. 0'"40; l. 0"'245. 

Dans Je verso de la stèle, épitaphe n1étrique 
en souvenir de Nikolaos, fils de Sô~os, natif de 
Miléte (Asie-Mineure); lequel était le chéri des 
dieux et des hornmes. Cependant il est enseveli 
dans le sacré sol de la Lybie. 

Don de S. E. DANINOS PACHA. 

ALEXANl~UE. 
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2524. Calcaire. Ilaut. 0'"5~2; larg. 0"'2 L 

Aulr~ 8piLaphe métrique pour ttn flb de l:lirê­
naws. 

(PASSAGE). 

1817. - Calcaire. IIauL. 0'"50; larg. 0"'55. 

Stèle (JUad rangulai re JJ risée sur ln gauche, 
a\'ec un remarquable bas-relief funéraire. 

Épitaphe rnétrique pout la dame Stratonike. 

ALEXANDllJ].'] ("?) 
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ÉPOQUE BYZANTINE. 

2567. - Calcaire. Haut. Qw•21. 

Slèle triangulaire pour la dame Athanasia:~ 

décédée à Panopolis, le jour .... du n1ois ...... . 
de let pre1nière indiction. A•H:\HM. 

2568. - Caleaà·e. Haut. 01H21; larg. 0'"31. 

Epitaphe cl'Ele qui vécut 45 ans. 

2569. - Calcaire. Haut. Om38; larg. 0"'33. 

Stèl~ funéraire rectangulaire brisée à l'extrê­
rnHé inférieure. Cornmencement d'une épitaphe 
gravée en grands caractèrei;. Plusieurs fautes 
d'orthographe 

c< Que Dieu donne. le repos à l'âme de . .... )) 

!570. - Calcal:re. Haut. 0Ul34; larg. 0'"39. 

Croix i.1 huit pointes. Frag1nent d'épitaphe re­
marquable par ses itacz'sn~gs. 
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2571. - Calcai?·e. Haut. Om17; larg. 811134:. 

Stèle funéraire en forn1e de lessère n1ilitaire. 
On invoque le repos éternel po.ur une dame dont 
le nom, ·indifférent du reste, n'est pas lisible. 

2572. - Calcœh"e. Haut. 0'"2-l; larg_. 0 1113G. 

Epitaphe de Severl'nus qui fut prêtre à Pana-
polis, et y décéda à 56 ans, le 1no is de ......... , 
troisième indiction. 

ACHMIN. 

2523. - Marbre. Haut. 0"'54; larg. 0"'32. 

Souviens-toi, ô Christ, de tes ..... et donne Le 
repos à L' ânze de ta servante S .. ..... dans le sein 
des Saints Pères, cl' Abraha;n, cr Isaac, de Jacob .. 

2573. - Calcaire. Haut. 011\29; larg. 0'"33. 

Stèle cintrée, au nom du bienheureux Jvlarkinos 
décédé à l'âge de_ .... ans, le ..... de Choiad1, 
quatrième indiction. 

2574. - Calcaire. Haut. 0"'41; larg. 0'"32. 

Stèle cintrée, en forn1e de porcl1 e soutenu par 
des colonnes enroulées. Le fond du porche est 
occupé par le griffon, dans lequel on aime à re­
connaître le Saint-Esprit. Légende: 

ç( Il n'y a que le Diç:u dç: J ccc ob. l) 
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2575. - Calcair·e. Haut. olll ~16. 

Stèle rec·.tangulaire au norn de Zoé décédée 
le 4 de Epiplli. 

2576. - Calcaire. Haut. Oll\37; larg. 0'"35. 

Stèle en forme de façade d'église byzantine. 
Au dessous du fronton, dans une tessère à oreil­
lettes triangulaires, 

Sou z;enù· elu bienheu1·eux. . . . . . . . Auguste 0') 
décédé le 24 cle Pachon . ... 

2577. - MaPb7·e blanc. Haut. 0'"39; l. Qm56. 

Epitaphe de la dame Ioannia. 

MOYC OnOÀON PH TH P À sic 

.61 KÀCnOÀONÀKPONÀnAÀ 

TA · TYAA"BOC HÂ€Yf€NHCIWA 
NNIAN€XWNAYMAXONE:NnPA 

:::€( 1 NAPHIONE:NnE:.lliOIC 
..... nOTHAE:TA<t>OYnPINTH 

NnA0€€1N€1<01MH8HMA 

xx PIA!'WANNIA0Yr ATHP 
x11• MWNIOYAnOE:PMOYnOAE:OC 

[L EXEIPn€MTHIN.6. / TECCAPE:( 
ôs I<A TH( X p·r,v-ràç AN An AY 

Gé~ ":""V t1 YXHNAYTH( 
1 

Inscription fu né l'ai re d'une vanité remarquable. 
La d~funte, qui se nmnme Joannia fille de 
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Anvnonios l' H er·n~opolitain est dite avoir été 
extraordinaire dans la poésie, la rhétorique et la 
eonnaissaric.e des lois. Les prerniers cinq mots 
constituent un hexamètre. 

2578. - Calcaire. ~a ut. 0"'48; larg. 011l17. 

En paix (soit) l'ân~e de celui qui a été déposé 
(selon les enseignements de) Ch1·ist. Il -a été 
cléJjosé le 9 JVfelchir. 

2579. - Calcaire. Haut. 0111 37; larg. 0'"23. 

Dalle rectangulaire aveç épitaphe de 9 lignes 
en souvenir de Paul fils cle Théodoros décédé 
le .. de Phannouthi, deuxièn1e indiction. A noter 
pour l'orthographe que la division des moLs esL 
très irrégulière. 

2580. - (Boulaq 1G,179). 

JVfarb?·'e blanc.Ilaut. Om2-1; larg. Om24. 

Dalle carrée avec douze lignes d'une épitaphe 
composée presque enlièrement de fonnules em­

pruntées ü uue prière llthurgique. 
Que Jésus-Ch1·ist, le dieu de nos pèl~es, ]JJ'enne 

pitié de l'ârne de son se7·citeu1· et qu'il la dépose 
clans le sein de nos Saints Pères, ct> Abr·àha"'n , 
cl) Isaac, cle ' Jac~Jb, qu'il ...... . 

t< A éh~ déposé en Jésns-CbrisL le diacre Jean, 
le .... de Phamenulh, iucliction XV. 
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La n1ên1e forn1ule se .trouve, à peu pr(~s, dans 
l'épitaphe de Glylcitati déterré <lans le courant 
de 1891 à la Petite Ib1·ahinüeh (Alexandrie). 

D'une rédaction plus pornpeuse, bien qu'issue de 

la n1ême source, est l'épitaphe de Zoneïne ( t 19 
1nars 409 ap .. T.-C.) découverte en 1871 près de 
l'Abattoir; nécropole de l'Est, Alexandrie. 

2581. - Calcai1'e. Haut. 0"'51; larg. 0"'29. 

Stèle en fonne de fa(;ade d'église byzantine; 

au dessus ùu fronton on lit une inscription de six 
lignes . C'est l'épitaphe de la dame Joulitta décé­

dée le l "l de Pllarnenotll de la quatriètne indiction. 

2582. - Calcaù·e. Haut. 0'"Gl; larg~ 0"'62. 

SLèle en for-me de façade d'église byzantine. 

Le fronton est brisé, rn ais évidernrnent on y oV<:lit 
gravé, comme d'habitude. 

Au dessus. le visiteur verra avec quelque sur­
prise le non1 de Jupiter 

Z€Y( / / 

suivi de la croix ansée de l'ancienne Égypte clans 

l'anneau n1ystique. Le reste de la stèle manque. 

3583. ·- Calcaire. Ilaut. 0"'17; lnrg. 0"'22. 

Fragment de s·Lèle funéraire en souvenir de la 
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nomrnée Euphrosine de Panopolis, décédée à 
l'àge de vingt trois ans. 

ACHMIN. 

2584. - CalcaÙ"e. Haut. Om22; larg. 0 11137. 

Stèle triangulaire pour un bienheureux citoyen 
de Panopolis (Achmirr1) décédé à l'âge de 
cinquante ans. Son norn n'est pas parfaiten1ent 
clair dans l'inscription. Serait-il un L. Quinctius r.? 

2585. - Calcaire. Haut. 0"'22; larg. 0 11193. 

Slèle cintrée, en souven-ir de J-(oloe qui a 
vécu quinze ans. 

2586. - Ca!caù·e. Haut. 0"'23 larg. 01\)36. 

Fragtnent de stèle fut':léraire. Au son11net plane 
une croix latine. Inscription fort endornn1agée. 

2587. - CalcaiTe. Haut. 01112:8; larg. OUI38. 

Stèle triangulaire. Epitaphe de la bienheureuse 
Tanisl<:a, jeune fille de Panopolis. 

ACHMIN. 

2588~ - Calcaire. Haut. 0"'19; larg. 0"'41. 

Stèle rectangulaire rnunie d'oreillettes en for­
rne de tessère romaiue. Le défunt s'appelle 
Paniskos. 
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2589. - Calcaire. Haut. 0"'22; larg. 0'"33. 

Stèle cintrée; épitaphe de Jacob, décédé Je 
26 de Pharn1outhi, deuxiè1ne indiction. 

PANOPOLIS. 

2590. - Calcaire. Haut. Oro28. 

Stèle triangulaire. Epitaphe de Victor décédé 
à Panopolis à l'âge de vingt cinq ans. 

2591. -- Calca·ire. Haut. Om 25. 

Stèle triangulaire funéraire en souvenir de 
Tsenbis decédée à cinquante ans. Inscription 
grecque de cinq lignes. 

ACHMIN. 

2592. 1Vlarb1"e blanc. Haut. 011125; larg~. 0"'27. 

Le très bienheureux Z akarias abbé d'un rno­
nastère, qui rne semble sis au Vieux Caire, est 
décédé le 5 de Phar1nenoth, de la XVme inriiction. 
On dirait aussi que Zaharias est le fondateur du 
n1onastère. 

v lEUX CAIRE. 

2593. - Calcaire. Haut. Om31; larg. Ow32. 

Fragment considérable d'une épitaphe d'épo­
que assez tardive rédigée dans un esprit assez 
affectueux. 
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2594. - Calcaire. Hé:lUt. Om24. 

Stèle triangulaire en n1êmoire de Iia!Linicos 
jeune hornn1e de Panopolis, décédé à 30 ans. 
Inscription grecque de cinq lignes. 

2551. - CaLcaire. Haut. 01)122. 

Stèle triangulaire pour Panislcos de Panopolis. 

2552. __.:_ CalcaiTe. Haut. 0"'27. 

Epitaphe funéraire de la bienheureuse Aurelie 
jeune fille de Panopolis décédée à 28 ans, le 
rnois de Athyr, le 24. Indiction sixièn1e. 

2597. - CalcaiTe. Haut. 0'"29; larg. 01)128. 

Fragrnent de la stèle funéraire d'Ab1·aam 
chrétien ·d'Achn1in. 

2598. - Calcaire. Haut. 0"'34:; larg. 0"'46. 

Stèle funéraire de la bienheureuse Sousanna 
fille de ..... 

2599. - Calcair·e. Haut. Om31. 

Fragn1ent d'inscription byzantine; le norn du 
défunt est incomplet. 
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!601. - Calcaire. Haut. Olll31. 

Stèle triangulaire en souvenir de T·-Sophia 
jeune darne de Panopolis, de bienheureuse n1é-
1noire. Inscription grecque de sept lignes. 

ACHl\1IN. 

2tt02. - Calcaire. Haut. 00)17. 

La · nomn1ée Taklwurnis est n1orte le 1) de 
Paophi, à l'âge de 31 ans. Cinquièrne indiction. 

ÂCHMIN. 

2603. - Calcaire. Hant. 0"'17; larg. 0:"22. 
Fragment de l'épitaphe du bienheureux Io 

(hannes). 

2604.- Calcaire. Haut. 0"'1G; larg. Oll120. 

Fragment de stèle funéraire. 

2605. - Calcaz:re. Haut. OID22. 

Fragrnent de stèle triangulaire en souvenir 
d'un chrétien qui est rnort au 16 de Paoni, XVJn·e 
indiction. ACHMIN. 

2606. - Calcaire. Haut. 0"'21. 

Fragment de stèle funéraire au non1 d'une in­
connue décédée le 30 de Pakhons, à Panopolis. 
Son nom parait devoir se lire Zittouna Oliva. 

ACHMIN. 
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2607. -- CalcaiTe. Haut. Om17; larg. 01!131. 

Stèle en forn1e de tessère avec oreilleUes tri8.n-­
gulaires. La forn.1ule de l'épitaphe s'écarte nn 
peu de l'ordinaire. 

(AILE GAUCHE) 

2608. - Calcaire. Haut. 0'"2G; larg. 0"'42. 

Stèle leiangulaire de MegaR, décédé le 28 cle 
Epiphi à l'âge de cinquante ans. 

ACH2\1IN. 

2609. - Calcaire. Haut. Orn48; larg. Om31. 

Stèle en forrne de façade d·église byzantine; 
au-dessous du fronton, épitaphe d'Arpoch1"apôn, 
moine, décédé le 13 de Phan1enoth à 23 ans 
L)inscription conclut avec beauconp de philoso­
phie que rien dans ce 1nonde n'est irnn1ortel. 

Plus bas, fragn1ent d·une croix centrale au lieu 
de la rosace. 

2610. -Calcaire. Haut. 01062; larg. Om32. 

En haut tablette rnunie d'oreillettes; dans le 
can1p, croix équilatérale. Dans la tablette =Paix 
à tân~e de celui qui s'est reposé en Chr·ist, à Phi­
loxène. Le sept de Mechyr. 

Nombre de fautes d'orthographe. 
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2611.- Calcaire. Haut. 0"'81; larg. 0"'40. 

Dalle rectangulaire; épitaphe du bienheureux 
Andreas, décédé le 11 de Epiphi, dixième indic-
tion, après J.-C ..... . 

2612. - Calca ·re. Haut. 0"'23; larg. 0"'2-1. 

Fragment de l'épitaphe du nornmé Théon. 

2613. - CalcaiTe. Haut. 0"'25. 

Stèle triangulaire -avec courte n1ention du bien­
lwureux PouTios. 

ACHMIN. 

2614. - Calcai1·e. Haut. 0"'28. 

Stèle triangulaire avec épitaphe de six lignes 
en souvenir du géomètre Isacios décédé à 33 ans, 
le 14 Tybi, neuvièn1e indiction. 

ACI-DliN. 

2615. - Calcaire. IIauL 0"'33. 

Épitaphe du 1noine Johannes. Inscri pt.ion insi-
gnifiante de neuf lignes. ACH:\HN. 

2616. - Calcaire. Haut. 011)22. 

Stèle funéraire du nonnné St"barûn. 

2617. - Calcaire. Haut. 0"'2-1. 

Fragtnent de stèle funéeé'tire. 
15. 
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2618. - CalcaÙ"e. Haut. 0"'19. 

Fragrnent de stèle funéraire. 

2619.- Calcairé. Haut. Om26. 

Stèle triangulaire avec l'épitaphe de Élias dé­
cédé à quarante ans, le 12 de Athyr. 

ACHMIM. 

2620.- Calcaire. Haut. 0"'21. 

Stèle triangulai t·e : épitaphe de Dy me, n1oine 
dn.ns un monastère d'Achmirn. 

ACHMIM. 

2621.- Calcaire. Haut. 0.58; larg. 0"'32. 

Stèle en forme de façade d'église byzantine. 
Épitaphe de Sousanna, jeune fille dont il est fait 
maintes éloges et qui a été déposée dans le tom­
beau à son jour onomastique. 

2622. - Calcaire. Haut. 0.17; larg. 0.34. 

Stèl~ funéraire avec épitaphe de Ménas. En 
bas, monogramme de J.- C. 

2623. - CalcaÙ"e. 1-Iaut. Om67; larg. Qm31. 

Souvenir de Pesynthios Psaïos, diacre, décédé 
le 11 de Athyr, sixième indiction. Il n'est pas à 

plaindre : chacun 1neurt ici-bas. Croix dans ün 
cercle fleuri. 
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2624. -Calcaire. Haut, Om53; larg. 0"'29. 
Fragment du titre sépuléral de Trulôr·a (lisez 

Théodol"a) fille de Taïa. Croix entee deux pal­
mettes. 

2625.- Calcaire. Haut. Om6,!; larg. 0"'·!3. 
Partie d'une grande stèle dont l'inscription est 

peu vi)3ible. Conclusion usuelle. Le défunt n'est 
pas à plaindre ; aucun ici-bas n'est itnmortel. 

2626 . ...- CalcaÏ?"e. Haut 00)60. 
Longue stèle avec épitaphe peu lisible., 
Le défunt paraît se n01nmer I(yr (illos). Même 

conclusion philosophique que dans la précédente. 

2627.- Calcaire. Haut. 0"'22; larg. 0"'27. 
Stèle cintrée, en souvenir de la non1tnée Tatis. 

2628. - Calcaire. Haut. 011130; larg. 28. 
Stèle funéraire de Apa Psal' archiprêtre. 

2629. -Calcaire. Haut. 0"'27. 
Stèle eintrée, au no1n de Marian~. 

2630. - Calcal~re. Haut. 0"'2!. 
Moitié d'une stèle triangulaire au norn de 

Theodosia. 

2631.- Calcaire. Haut. 0"'27; larg. 0'"27. 
Stèle funéraire au no rn de la fille Tbelds .. 
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Ces stèles funéraires sont le fruit des recher­
ches de MJ\!I. Maspero et Bouriant dans le 
cimetière du convent appellé Deir-el.-Garbieh 
(Assouan). Co1nme M. Gayet est chargé de copier, 
photographier et publier ces inscriptions, je ne 
ferai de tnon côté qu'en donner les généralités. 

Voici les termes dans lesquels M. Maspero 
raconte sa trouvaille de Deir-el-Garbieh. 

<< Après avoir passé près de deux heures à 
<< visiter_ ce couvent, qu'on appelle aujourd'hui 
t( Deir-el-Garbieh, nous allân1es explorer le cime­
« tière. Il s'~tend à l'est, sur le rebord du plateau 
<< et sur la pente de la colline. Les tmnbes sont 
<< en tout semblables au totnbes d'aujourd'hui. 

·<< On creusait la fosse dans le sable, à deux ou 
<< lrois pieds de profondeur. Le ·1nort y reposait 
<< dans ses suaires en toile ou en laine de con­
« leur ; j'ai recueilli sur les lieux des débris 
<1 d'étoffe rayée roug~ ~t blanche, jaune ttt rouge, 
<< rouge et bleue, de travail grossier. Les habi­
<< tants du couvent étaient pauvres et n'avaient 
<< point, comme les gens d'Achrnîtn, dei) linceuls 
<< brodés ou garn~s de bandes en tapisserie.· 
(< Chaque torr~be était surchargée cie pierres 
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cc plates entassées, pour ernpêcher les chacals de 
cc venir déterrer le cadavre. Une stèle en grès ou 
« en calcaire liortait le nmn de l'occupant, son 
cc n1élier, la date de sa mort. Un marchand 
c< d'antiquités établi à Assouan 1n'en avait ap­
cc porté un certain nombre, lors de n1es précé­
cc clents voyages (1). Une recherche patiente de 
cc plusieurs heures enrichit notablement notre 
cc col.tection. Rien n'est plus tnonotone que ceLLe 
èc épi graphie monas1ique. cc -f Jésus-Christ t- Le 
cc jour de comn1émorer le bienheureux père 
cc Ennophri, qui s'endormit le 2 de Pachons de 
cc la 15"'c indiction, l'an de Dioclétièn 4-±5 >), c'est-· 
cc à-dire 729 de J.-C. « -r- Jesus Christ -j-. - Le 
<< jour de conunémorer la JJienheureuse Anatolia, 
« celui oü elle s'endornlit, c'est le l'·r de Tybi, 
« de la 4nc indiction, de l'an 497 de Dioclétien )) 
« 781 de J .-C. Çà et là pourtant on recueille 
cc quelque renseignement utile à l'histoire. Ainsi 
cc nous apprenons le non1 d'uu prélat jusqu'alors 
« inconnu., Pousi cc éYêque de Phihe> et prenliee 
ct père de ce n1onastère· )) (2) 

(1) Elles ont été publiées par M. BoueianL: NoLice ùes 
Monuments coptes du Musée de Boulaq, clans le Recueil 
de trav·aux relatHs à la Philologie et ft l'Archèologie ég'\'P ­
tiennes et assyriennes, t. v. p. 62 .JV~J. (Maspero) .. J'ai 
cherché en v ai ll ce~te brochure CfLLÏ 1n'in téressai t ù plu­
sieurs titres. B. 

(2) 1\Iaspero: Deuxiètue l'LLlJlJOL'L :::; ur le :::; foLülles eL !l'u­
vaux exécuL~s en Egypu~ . 
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CoRRIDOR - CôTÉ EsT. 

2640. - Calcaire. Haut. 0"'42; larg. OlU3-1. 

« Jésus 7 Christ. Le jour de la con11némoration 
du bienheureux père Isidore, arelJiprè lre, qui 
s'est reposé en Mésori, etc. >> 

2645. - Calcaire. Haut. 0"'35; larg. 0'"23. 

Fragment de stèle funéraire. On invoque le 
Père, le Fils, le Saint Esprit, notre père Jérémias, 
notre père ...... Sainte Marie, etc. 

2647. - Catcair·e. Haut. 0'"25; larg. 0'"3t. 

Süllllllet de stèle ruu6raire. Fül'lll ule Seln blable 
à la précédente. 

cc 0 père~ ô fils, ù Saint-Esp1 it ! Nolre père 
l\lichel, notre père Gabriel, nolre 111ère l\'larie , 
Apo. Jérén1ic, Apa Enoch, Ap~l Phih, Apa 
AnouJJ ...... >). 

2648. - Calcaire. Haut. 0'"50; larg. 0'"47. 

Fragment de stèle funéraire. Même formule 
que la précédente. 

ct (Notre père) .Jéréu.rie, (noLre père) Enoch; 
notre père 1\llichel, notre père Gabriel, Sainte 
lVIarie, Ama SiJJylla ... >) . Le creux. des leltre~ 

était peült en rouge . 
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2652. - Calcaire. H8.ut. 0"'67; larg. OIU38. 

Fragment de stèle funéraire ; n1algré le mono­
gramme de J. Ch. entre l'Alpha et l'Omega, il y a 
dans la décoration quelque souvenir de l'ancienne 
religion nationale. 

2653. - Calcaire. Haut. 0m53; larg. 0'"26. 

Stèle très ornée du défunt Joseph. 

2654. - CalcaÙ"e. Haut. 01))60; larg. 0"'32. 

Stèle au nom d'une dan1e décédée dans le n1ois 
de Pharrnouti, indiction XIII(). 

2655. -Calcaire. l-Iant. 0"'58; larg. 0"'31. 

Au sOtnmet du fronton, le croissant entre A et 
W et des antefixes. 

Au centre, grande ceoix copte. 
La stèle est au nom de la dame Thé/da. 

2656 (B. 5!15.) - Grès. Haut. 0"'49; larg. 0"'L10. 

Cette stèle pi~ovient des l'ou ill es praliq uées en 
1883 dans le cimetière du rnonastère d'Assouan. 
J'en emprunte la description à lVI. lVIaspero. 

c< Épitaphe -du bienheureux Pousi, évêque de 
Philœ et premier père de ce rnonnstère. La date 
rr1anque et c'est malheueeux, car elle nous aurait 
appris et l'époque de lrt fonda_lion du n1onastère 
situé près d'Assouan, et la place qu'occupait l'é-
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vêque inconnu Pousi dans la série des évêques 
de Philre. Con1me la plupar~ des épitaphes pro­
venant de ce . rnonastère portent des dates des 
ans 72-i, 726, 729 etc. de notre ère, il est probable 
que Pousi a dû Yivre et mourir dans la première 
moitié du huitièrne siècle. >-) Ép. rnusulmane. 

AssouAN. 

2658. - Grès. Haut. 0"'26; larg. 0'"21. 

Étoile à huit pointes : XC ; croix. 
cc Le jour de corranén1cii·er le bienheureux 

Jean ..... >) 

(Le reste n1anqne). 
AssouAN. 

2659. - Calcaù"e. Haut. 0'"34; larg. Om-11. 

f:pitaphe en forme de tessèr~ cruciforn1e. 
On invoque le Père, le Fils, le Saint Esprit, le 

saint ptophète l'archimandrite Senoudi pour le 
repos de la da1ne .lvi a1·ianl. 

2660.- Grès. Haut. 011133; larg. Olll33. 

Partie supédeure de répilaphe de la défunte 
Sousana. L'ortbographe nous a conservé pour 
les consonnes géminées la prononciat~on des 
grecs n1odernes et des Yénitiens. 

Époque musulmane. 
AssouAN. 
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2662.- Gres. Haut. 011128; larg. 011130. 

c< Le jour de comtnemorer le bienheureux frère 
Dioscoros le fidèle, est le 19 de Pharmouti, XIVe 
indiction.)) ASSOUAN. 

2663. - Calcaire. Haut. 0'"32 ; laeg. 0 111 32,. 

Épilaplle de Jean fils(?) del 'anachorète Zac a rias. 

2664. - CalcaiTe. Haut. 0 11126; larg. 0'"29. 

On invoque le Père, le Flls, le Saint EspriL, 
Apa Jérémie, Apa Enoch, et~. 

2665. - Gres. Haut. OIJJ4J; larg. Olll22. 
Épitaphe elu notn1né Johannes. 

AssouAN. 

2666. - CalcaÏ?'e. Haut. 01)]~~9 ; larg. 0"'2--L 

Par Lie d'une jolie stèle ; inscription funéraire 
peu lisible. 

2667 . . - Calcai1'e. HauL Om39; larg. 0'"2--L 

Stèle funéraire en iorn1e cl>éùicule grec. Deux 
fois la formule elliptique A v). Deux croix 
ansées. 

2668. - Gres. Haut. Om29; larg. Om30. 

Dalle Lutuulaire pour lu uom1ué Joseph. 

AssouAN. 



INSCRIPTIONS COPTES 217 

2669. - G1'ès. Haut. 0"'40; larg. Om23. 

<< Il n'y a que Dieu qui nous aide.. Apa 
Eukhairos, rr1oine, décédé dans le rnois de ..... ,)), 

AssouAN. 

2671. - Grès. Haut. 0"'4-l ; · larg. 0'"33. 

Partie supérieure de la stèle funéraire du non1-
rné Djemahor. 

ASSOUAN. 

2672. - G1'·ès. Haut. 0"'29; larg. Om38. 

Sonnnet de la stèle funéraire de Apa Abraan~. 
ASSOUAN. 

2673. -Grès. Haut. 0"'39 larg. 0"'36. 

Stèle funéraire au norn de Djapham, n1oine du 
rnonastère de Apa Pesenthios, décédé le 2 de 
Pharrnouti. 

ASSOUAN 

2674. - Grès. 1-Iaut. Om36; larg. Oou28. 

<< Jour de com1né1norer le bienheureux frère 
Athanasios, qui s'est reposé le ..•.. de Mekhir, 
après Dioclétien ..... )) . 

ASSOUAN. 

2676. - Grès. (B. 5458). H. 0"'29; larg .. 0"'21. 

Pierre tun1ulaire en fonne de façade d'église 
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byzantine. Fragment de l'épitaphe du bienheu­
reux Abba Joseph, évêque (de Philœ '!). 

Époque 1nusulmane. 
AssouAN. 

2677. - Grès. Haut. 01\)18; larg. 00128. 

Partie inférieure de stèle; inscription de six 
lignes pour un n1oine déèédé à l'âge de G8 ans, 
le 20 de Pao ni, cinquièn1e incl iction. 

Époque musulmane. 
ASSOCAN. 

2678. - Grès. Haut. Om29; larg. Om14. 

Fragn1ent d'une inscription de six lignes pour 
le moine Senoudi. 

Époque musulmane. AssouAN. 

2679. - Calcaire. Haut. Om27; larg. Om49. 

Stèle assez ornée de Mariam,ne. Inscription 
en 4 lignes. 

2680. - Grès. Haut. Om26. 

Trois lignes d'inscription pour un moine 
inconnu. 

2681. - Grès. Haut. 0"'24; larg. Om30. 

« Non1 du Père, du Fils, du Saint-Esprit, etc.>); 
sept lignes d'une forrnule très usitée. 
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2682. - Grès. Haut. 0"'36; latg. 0"'28. 

Fragment de la stèle funéraire de Théophile, 
décédé le 29 de Pharrnouti. 

2683. - Gt·ès. Haut· 0"'30; larg. 0'"28. 

Inscription de 6 lignes pour un n1oine décédé 
dans la cinquièrne indiction. 

2684. - Calcaire. Haut. 00162; larg. 001 28. 

Stèle funéraire en fonne d'édicule. Au centre 
la croix. entre deux ra.meaux. de palmier. L 'ins­
cription comrnence avec la fortnu1e. « Il n'y a 
qu'un seul Dieu. >> Le défunt s'appelle Askrypios, 
défiguration évidente de Asklepios. 

2685. - Calcaire. Haut. 0'"59; larg. Om26. 

Stèle funéraire. La composition du centre n1é­
rite d'être remarquée. La croix, telle qu'elle a été 
adoptée par les chevaliers de Malte, y cmnpe. 
Les colonnes, qui sont censées soutenir l'édifice, 
ont forme . de palmiers. 

2692. - Calcaire. Haut. Oll\77; larg. 001 38. 

On invoque le repos éternel à l'âme du bien­
heureux A pa A nd reas. 

2693. - G1~ès. Haut. 011125; larg. 0"'28. 

Épitaphe du bienheureux Daniel, décédé près 
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d' l\..ssouan le 7 de Méchir, indiction X, après 
Dioclétien 4-13, c'est-à-dire dans l'an 727 de .J.-C. 

Èpoque rnusul1nane, AssouAN. 

2694. - G?'·ès. Haut. 0"'30; larg. 0"'26. 

Dalle funéraire en forn1e d'édicule. Insceipl.ion 
gravée par ci, par là, 

€1(0€0( 

H0W€YMOIPW 

CW<f>PONH 

Après cette invocation pour le défunt Sofronio8; 
en haut et dans la frise on voit la croix copte. 

AssouAN. 

2696. - Grès. Haut. 001 41; larg. 01)131. 

Épitaphe presque barbare pour la défunte 
Therebek, nom évide1nn1ent indigène. Deux croix 
ansées. AssouAN. 

2698. - Calcaire. Haut. 0"'38; larg. 0"'28. 

Épitaphe d'une dan1e qui se nornmait .l'lymphe, 
décédée le 17 de Pharn1outi, indiction ........ . 

2699. - Calcaire. Haut. Olll-11; larg. 011124. 

Partie de l'épitaphe du père Jéré7nias. 
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2709. - Grès. Haut. 0"'61; larg. 0"'-37. 

Partie inférieure de grande stèle ·funéraire. 
Dans le cam-p, grande croix oblongue entre deux 
ran1eaux de palrnier. En bas, deux lignes d'une 
formule banale. 

AssouAN. 

2710. - G?"èS. Haut. Om51; larg. Om38. 

Partie supérieure de gTande stèle funérélire. 
Façade d'église byz9-nline avec antefixes. Entre 
les lettres A et W, croix copte. 

ASSOUAN. 

2711. Calca-ire. - Haut. Orn34; larg. 0"'34. 

Fragrnent de stèle funéraire. Forn1ule bien 
connue: c< 0 Père, ô Fils, ô Saint-Esprit ! Notre 
père Jérémias, notre père Enoch. etc. )) 

2712. - CalcaiTe. Haut. 0"'38; larg. 0"'27. 

Stèle funéraire dLl bienheureux Ê lias. 

2713. - Grès. l-Iant. 011131; larg. 0"'32. 

Stèle fur.éraire du moine J(ollouthos. 

AssouAN. 

2714. - CalcaiTe. Haut. 0"'20; larg. 0"'-JA. 

Fragment de la stèle de Japharn fils de 
Jérémias. 

16. 
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2715. Gt·ès. Haut. 0"'30. 

Stèle funéraire de A pa E llaze, qui fût oikonornos. 
· AssouAN. 

2717.- Marbre blanc. Haut. Om15; l. Om17. 

Fragment d'une inscription hybride pour un 
inconnu qui est décédé l'an ... de la IX"'e indiction. 

2718. - Grès. Haut. Om31; larg. 0'"29. 

Stèle funéraire de Apa Psai"e archiprêtre, décédé 
le 26 de Tybi. 

AssouAN. 

2722. - Grès. Haut. 0m35; larg. Om28. 

Stèle rectangulaire pour le défunt Bœthios (?). 
ASSOUAN. 

2728. - Calcaire. Haut. 0m35; larg. 0"'25. 

Stèle pour le repos du nommé Apa Jôl. 

2729. - G?"ès. Haut. 0"'34; larg. 0 01 25. 

Stèle de M arte?··'ia. 
ASSOUAN. 

2730. Grès. Haut. Om32·. 

Fragn1ent de stèle portant la date de l'an 446 
de Dioclétien; c'est-à-dire, 730 de J.-C. 

Époque n1usulmane. AssopAN. 
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2731. - Marbr·e blanc. H. 0"'-1:2; larg. 0111 19. 

Plaque rectangulaire brisée à gauche : partie 
d'une inscei ption de quelque inLérêt, Inalheuee'u­
sernent trop n1utilée. 

2732. - Calcaire. H. 0"18; larg. Om16. 

Plaque opistogeaphe, brisée dans le sens de la 
longueur·: la paléa.graphie du recto est très 
soignée, celle .du verso est plus hâtive. Ce sont 
deux épitaphes d"'inconnus; dont l'un est décédé 
le 12 de Phan1enoth. 





MARQUES D'AMPI-IORES 





MARQUES D' AivfPHORES 

. cc L'étude des tin1bres crarnphores, qu'on trouve 
<< en grande quantité dans tout le monde antique, 
<< peut servir à l'histoire du con1n1erce, à la con,_ 
« naissânce des n1agistratures et des calendriers 
<~ locaux. Les ai1ses les plus nombreuses sont 
cc celles de Cnide et de Rhodes; à Alexandrie, 
cc Stoddart a recueilli quinze anses de Rhodes 
« pour une de Cnide (cf. Athénée, I. 50). Dumont 
<< a démontré que ces timbres étaient une garantie 
« de la contenance légale des vases; les évêques 
<< de Corinthe et les e1nperewrs Con:mènes conti­
<< nuèrent à légaliser ainsi les mnphores en y fal­
cc sant estan1piller leurs noms. A en juger par les 
cc erreurs des inscriptions cérarniques, elles 
cs étaient souvent gravées avec des caractères 
cc mobiles; toutefois, les anciens connaissaient 
cc également les 1noules à tin1brer les vases. )) 
( Sal01non Reinach; Traité d'èpigraphie grecque, 
p. 455, 456). 
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(SALLE I) 

VILLE DE RHODES. 

(Notes taclligraplliqucs: R, 1·ectangnlaire; Rh, Rhodes; 
c, Cl1'Culaire; Centr, cenh·a!e; ü dr, a droite; cad, ca­
ducée ; s.d. sine data; etc.) 

Nom dtt .MagisLrat Mois ùe l'année OJJscrvaLiolls 
ou du potier 

4001 Aeneas Dalios c Rose celllr. 
-1002 Aenetor Panamos R 
4003 Aeschines Agdanios R 
400-l )) Artdrnilios R 
4005 )) Badro111ios c 
4006 )) H yakintlrios R 2 vat'iélés 
4007 Agathokles s. d. H 
4008 )) 'f H rétrograde 
4009 )) ? c pretrise. Rose de Rh. 
4010 Ageslralus Artamitios c Hosc cenlr: 
4011 )) Dalios c )) 

4012 Agoranax Ao'rianios b H 
'-1013 . )) Arlamitios c 
4014 )) Dalios n 
4015 )) Ilyakintllios H Preil'e d'A pol! on 
4016 )) )) T~ varié lé 
4017 )) Panamas H.oct. 2 variétés 
4018 )) Panamas drul ;' ros H 
4018 Alexanclç.r J\arneios H 
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~om du Magistrat .Mois de l'année OlJservations 
ou du potier 

4020 Alexiadas Agran1os R 
4021 )) Artamitios H 
4022 )) Panamos R 
4023 Aleximachus . )) R 2 variétés 
4024 )) Sminthios R 
-1025 Anaxander Agrianios R 
4026 )) Badmrnios R 
4027 )) Dalios R 
4028 )) )) R Prêtrise 
4029 )) Carneios R 
4030 )) Panamas R 
4031 )) Sminthios R 2 variétés 
4032 )\ Thesmophorios R 
4033 Anaxibulus Ilyakinihios R 
~1034 )) Sminthios R 
4035 Anclrias Artamltios R 2 variétés 
4036 )) Badromios R 
4037 )) Dalios R 
,:1038 J) Hyaldnthios R 
-1039 Anddcus s.d. R caducée en bas. à dr. 

4040 Androneikus Agrianios R 2 variétés 
4041 )) Artamitios R )) 

40±2 )) Badromios R 
40~13 )) Dalios R 2 variétés 
40é14 )) s.d. R cad. en bas, à(\!'. 2 ". 

40-15 Antimachus )) · R 3 variétés 
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Nom du Magistrat Mois de l'année Observations 
ou du potier 

40-16 Apœles s.d. R 
4047 Apollodorus ? R 
40-18 )) s.d. R 
40±9 Apollodotus c 
4050 Apollonius Artamitios R 
4051 )) s.d. H. 
4052 Apollonius ' H. 2 variétés 
4053 Apollophanes R 
405-1 Aphrodisius )) R 
4055 l) l) c Rose de Rh 
4056 Arataeus )) H 2 variéLés 
4057 Aratubnlus Da li os R 
4058 Aratophanes Agdanios c 
4059 )) Arlamitios c Hose de Rh. 
4060 )) Dalios R 
L1061 )) Panamas R 
4062 )) Sminthios R 
4063 l) Thesmophorios R 
406-1 )) s.d. · R 
4065 ArchembroLidas )) R 
4066 Archembl'otos Agl'janios R 2 variétés 
-!067 l) Artamilios R Rose celr. 
4068 l) Da li os R 2 variété• 
4069 Hyakinthios c 
4070 )) Panamas c 
4071 !) l) R 
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Nom du Magistrat Mois de l'année Obsel'vations 
ou du potiee 

4072 Archestratus s.d. R 
4073 Archibius Dalios R 
4074 )) Hyahinthios R 
4075 Archidamus s.cl. R Soleil à dr. 

4076 )) )) R 
-!077 Archilaidas Artamitios R 
4078 )) Dalios c 
4079 )) Hyakinthios c 
4080 Archinus Pan amos c 
4081 )) Hyakinthios l{ 

4082 Archocratès s.d. H 

4083 Aristœnetus Sminlhios R 
408-! )) Thesmophorios R 
4085 Aristanax Agrianios R 3 variétés 
4086 )) )) c 
4087 )) Baclromios R 
4088 )) Diosthyos R 
4089 )) IIyakinthios R 
4090 )) Pan amos R 2 variétés 
4091 )) Sminthios R 
4092 Thesmophorios R 
4093 Aristarcus s.d. R 2 variétés 
4094 )) )) R 6 étoiles 
4095 )) Badromios R 2 variétés 
4096 )) Panamas R 
4097 Aristid~s Artamitios R Prel!·ise - rétrog!'. 
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Nom du Magistrat Mois de l'année Ob::;ervaliom; 
ou du potier 

4098 Arisiides Agrianios R 2 variélés 
4099 )) Badromios R )) 

4100. )) Panamas R 
L1101 )) s.cl. R 
4102 )) )) R Soleil a gauche 

L1103 Aristiàn )) R Prèlre 
L1104 )) )) R 
-1105 Arislobulus Agrianios R 
L1106 )) Dalios R 
4107 Aristocles s.d. c 2 Yariélés 
4108 )) Da li os R 
4109 Aristocrates s.d. R L1 étoiles 
4110 )) )) R 4 croix. 
4111 )) Dalios R 
4112 )) Hyakinthios R 
4113 Arislodamus Agrianios R 
4114 )) Dalios H 
4115 )) Hyakinthios R 
4116 )) Pan amos R 
4117 )) Sminthios R 
4118 Aristodotus Agrianios R. 
4119 Ari13togènes )) R. 
4120 )) Hyakinthios R 
L1121 )) Panamas R. 
4122 Arislogitus Agrianios H 2 variétés 
4123 )'• Artamilios R. 
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Nom du Magistrat Mois de l'année 0bseevations 
ou du potier 

4124 Aristogitus Dalios R 
4125 )) Hyakinthias R 
4126 )) Thesmopharias R 

4127 Aristamacus Dalias R 
4128 )) Hyakinthias R 

4129 )) Panamas R 
4130 )) Sminthias R 
4131 Aristombrotidas Agrianias R 2 variétés 

4132 )) Dalias R )) 

4133 )) Hyakinthias R )) 

4134 )) s.d. R 3 variétés 

4135 Aristamènes Agrianias R 

4136 Aristari Dalios R 

4137 )) Artamitios R 

4138 )) s.d. R 
4139 Aristanomus Dalias R 2 variétés 

41-10 )) Panamas R 

4141 Aristaphanes Agrianios R 

4142 Aristopolius · )) R 

414:3 )) Artamitios R 

4114 )) Diosthyos R 

41-15 Aristratus Agrianios R 

41W )) Artamitios R 2 variétés 

4117 )) Panamas R 

4118 Armosidas )) R 

4149 )) )) R Prêtre 
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Al\1PHORES 

Nom du Mag·istrat Mois de l'année Observations 
ou du potier 

4150 Armosidas Panamas deuteros R 
4151 ? H yakinthios R 
4152 Artemidorus s.d. R 
4153 Pan amos R 
4154: Artimas s.d. R 
4155 )) Panamas R 
4156 Astymedes Agrianios R Prêtre 
4157 )) Artemitios R 
4158 )) Badromios R 
4159 )) Dalios R 
4160 )) Hyakinthios R 
4161 )) Carneios R 2 variétés 
4162 )) Panamas R 
4163 )) Sminthios R 
4164: )) )) c 2 variétés 
4165 )) s.d. R )) 

4166 Athanodotus Artamitios R 
4167 )) Diosthyos R 
4168 )) · Sminthios R 2 variétés 
4169 Atlombrotus s.d. R Rose de Rh. 
4170 Atlubrotus )) c Soleil à gauche 
4171 Autocrates Dalios R 2 variétés 
4172 )) Hyakinthios R 
4173 )) Carneios R 
4174 )) Panamas R 
4175 )) Sminthios R 
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Nom du 1\fagistt·at Mois de l'année Obsei·vations 
ou du potier 

4176 Bromius s.d. R 2 variétés 
4177 Callianax )) R Prêtre 
4178 Callikrates )) c Rose 
4178 )) Ageianios c )) 

4180 )) Artemitios c Tete d'Apollon 
4181 )) )) c Rose 
4182 )) Carneios R 
4183 )) Dalios R Prêtre 
4184 )) Panamos R 
4185 )) Sminthios R 
4186 )) Thesmophorios C 
4187 )) Dalios c Rose 
4188 Callis s.d. R 
4189 Callistratns Sminthios H 
4190 Callon s.d. R 2 variétés 
4191 Clearchus Panamos c Rose 
4192 ))· s.d. R 
4193 Clenostratus Agrianios R 
4194 )) Artamitios R 
4195 )) Dalios c Ros;e 
4196 )) s.d. R 
4187 Cleitomachus Artomitios R 
4198 )) s.d. H 
418J Cleombrotidas Artamitios c Rose 
4200 Cleonidas s.d. R 
4201 Cleonimus Thesmophorios R 
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Nom du Magistrat Mois de l'année Observations 
ou du potier 

4202 Cleonünus s.d. R Soleil à gauche 
4203 )) )) R 
4201 Clisimbrotidas )) R 
4205 Crateusippus )) c Rose 
4206 Cratidas Sminthios c )) 

4207 Creon Artamitios R 
4208 Carneios R 
4209 Darmenetus Artami ti os (?) R 
4210 )) Carneios R 
4~11 Damidas Dalios R 
4212 Damippus s.d. R 
4213 Darnocles Pa nam os R 
4214 )) s.d. R 
4215 D~mocrates )) c Rose 
4216 )) 1) R 
4217 )) Hyakinthios R 
4218 )) Panamos R 
4219 Damophilus s.d. c 
4220 )) Artemitios R 
4221 Damon )) c Rose 
4222 )) Dalios R 
4223 )) Hyakinthios c Soleil au cen!re 
4224 )) )) R Prêtre 
4225 )) Panamos R 
4226. Diodotus s.d. R 4 variétés 
4227 Diocles )) R 
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~om du .Magistwt l\Iois de l'année Observations 
ou elu potier 

4228 Diocles Thesmophorios R 
4229 Dionysius s.d. R 3 varié.tès 
4230 Dioscurirles )) c rétrograde 
4231 Discus Pan amos R 
4232 )) Sminthios R 
b233 )) s.cl. R So!cil à droite 

4'23-1: )) )) R Vase à droile 

42~i:J )) R 
423G Dius )) R 2 variétés 
4237 Dorcylldéls )) R Soleil à gauche 

4238 Dorion )) R Rose en han!. 

4239 Dorotheus )) R 
4240 Dorus )) R rétrograde 
4241 Drakontidns Srninthios p -\. 

4242 )) s. cl. R caducée 
42-1:3 )) )) n. ancre 
424± Eirmaion (?) )) R soleil 
42-1:5 Epidamœus (?) H yakinthios H . 

4246 Epigonos ("?) Pan amos Col'dir. 

4247 Ergon Agrianios H. 
4248 Ermaiscus s.cl. R 
4249 Estiœus (?) Agrianios n_ 
~1250 )) Artamitios H 

4251 )) Dalios H. 
4252 Euclès Panamas R 
4253 Euclitus s.cl. R L Yariétés 

17. 
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~om du M.ag-isteat Mois de l'année Observation~ 
ou du potier 

4254 Eucrateidas s.d. c 
4255 )) R 
4256 Eucratt:s )) R 
4257 Euclamus Artarpitios R 
4258 )) Dalios R 
4259 )) Hyakinthios c 
4260 )) )) R 
4261 )) Panamos R 2 variétés 
4262 )) Pan~unos deutel'os R 
4263 Eugen ... Artarnitios R Prêlre 
4264 Euphanes Dalios c 
4265 Euphranor Artemitios c Rose 
4266 . )) s.d. c Prêtre 
4267 )) )) c Tele d'Apollon 

4268 )) Dalios R 
4269 Evander Theudalsios R 
4270 E\·anor Agrianios R 
~1271 )) Artamitios R 
4272 Dalios R 
4273 )) Hyakinthios R 2 varié1 és 
4274 )) Theudaisios R 
-1275 Galeutes s.d. R 

4276 Glaucias )) H 
4277 Gonus Agrianios R 
4278 Gorgias s cl. R 
·b279 Gorgon Agrianios R 
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~om du M.ag,isteat Mois de J'année OIJsen:aLions 
ou du potice 

1280 Gorgon Artamitios H 
~281 )) Badromios R 
l28.Z ünneios R 
k?8:1 IIeplHeslion S.tl. n 2 variétés 
1:?8 ~ Ileracleon )) n 
b285 Ile ra(·.l i tus )) H 2 Yariél és 
b28G Il er-agoras Artamitios H 
-!287 )) Diostllyos c Ho se 
1288 Panamos c )) 

-1289 Ilierocles s.d. R 2 Yat·iéL(~S 
t290 ITieron .\.rLamitios n. 
!291 Dalios H 

-1292 )) Ilyé}kinthios H 
-1293 )) Pannrnos ]{ 

429 -1 s.cl. l{ 2 vnric"lc's 
±295 IIieroleles )) c 
1'29G llippocl... H 
~1297 Hippocrales )) c no se 
·±298 JasicrD les Tllesrnophorios n. 
-1290 Jason Agrianios n 
-1300 )) Badl'Omios H 
ci:301 )) Dalios R 
4302 )) s.d. R 3 variétés 
4303 Imas )) n )) 

-1:30! Leontidas Agrianios c Sole 1 au cenl1'e 
4305 )) )) H_ 
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~om elu .Magistrat Mois de l'année Obseevalions 
ou du potiel' 

430G Leontidas Dalios c 
4307 )) )) H 
4308 )) Diosthyos R 
4309 )) Hyakinthios c 
4310 )) Sminthios R 
4311 )) s.d. R 
4312 Linus )) H 3 variétés 
4313 Marsyas Agrianios R 
4314 )) Badromios R 
4315 )) Carneios R 
431G )) . Dalios H 
4317 )) Panarnos H_ 

4318 Matrodorus s.d. R 
4319 Menancler )) H Prêtre 
43'20 )) )) H l~pée, 2 Yar 
4321 Menecrates )) R 

4322 Menestratus )) H_ 3 variélés 
4323 Menippus )) R 2 étoiles 
4324 Menis )) R 

4325 Menodorus 1) c Rose 
4326 Menon Hyakinthios R 
4327 )) )) c Rose 
4328 )) s.d. R 
-±329 Menothemis )) R 

-1:330 Metrodonts )) R 
,-1:331 Mieythus Artamitios R 
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Nom du Magistrat Mois de l'année Observations 
ou du potier 

4332 Mieytus s.d. R rétrograde 
4333 Midas )) R 3 variétés 
--133_4 Myrion Thesmophorios R 
--1335 )) s.cl. H. 
±33G Nanis )) R 2 variétés 
1337 Nausippus _ Agrianios ·1 H. 

-1:3:38 Nicagis s.cl. R 
~1338 Nicasagoras Agl'ianios R 
--13--10 )) Artam itios n 

1 

43-11 )) Badromios H 
-13t2 )) 1 Iyakinthios H 
-1313 )) P<:wamos c Ho se 
13U )) )) H 2 variétés 
4315 )) Pedageilnio::-; H. 
13W )) SminLhios H 
l317 ~icasimadllls s.d. H. 
1318 Nicatimus )) Il 
13lD ~icias )) H '"1 variétés 
1350 N icomachus D<:ilios H 
-1351 n SminLhios H 
1352 Nicùn s. cl. H 2 vat·iétés 
~1353 )) )) ll Soleil â gauche 

435! Nysius )) R 
-1355 Olympus )) H 
--135G Ouasancler Pan amos c 
-1357 J) s.tl. c 
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:.;-oltl d11 .JlagisLraL .Jlois rlc l'allut':e ()IJSCl' \·a Liu 11 :-

ou dtl potier 

!:J.)R Papas 0) s.d. H 
1359 Pasiôn c Ho se 
-!:3GO Pairùn )) H 

!3Gl Pausall ias Agriauios H 

l:1G2 )) Artamilios H 
-!3G3 )) li yakinillios H 

43G ~ )) Panamas H 
-!3();) Panalllos deuleros H 

l3GG Tllesmoplwrios H 
-~:1(;7 )) s.d. H Pn~lre 

1:1G8 )) )) H Soleil à gauc~c 

-l:1GU )) )) 1{ Ho se 
-1370 )) H ~ YGl'Îélés 
-!371 Pausippus )) 1{ 

-!37:2 Peisislralus Agriallios lt 
-t::J/3 Plwuias s.d. 1{ 

!371 PlJrcnidas Agrianios lt 
-137.) }) llyaki11lllios 1\ 

!:37G Plli !t-e u i us S.tl. H 

l377 Pli ilc.m1 on (1) )) n n~ll'ugr;ulc 

!378 Pllilippus )) H 

-1:}78 Philocrates )) H t;adul'ée 
-!380 Pliilodamus Smi11 thios H 
-!381 PllilostepllalJUs s. cl. lt ;) \'èll'iélés 

-1:38.2 Pllilolas )) H rélmgratle 
J:JR;J Pul ydulus c 
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Kom du MagistraL Mois de l'année OlJservalions 
ou du potiel' 

138! Polycharmus s.d. 1{ Prètre 
~1385 J) H 

138G Polyxeuus R 2 variétés 
-1387 Polyaratus Agrianios c Ho se 
-1388 )) Baclromios R 

1389 )) Carneios R 

-1390 )) Diosthyos l-t 
13~ll )) IIyakintbios H 2 vélriétés 
t-:l!J:2 )) Tllesmoplwrios H H.ose 
t:3D:~ )) XauLhios H 

Œ9! )) s.cl. ll PrèLre 
!~if);) )) )) H 
t:mG Posiclo11ius H. 
1:397 Praxon )) H 
t:m8 PraLoplwnes )) H. Soleil 
!:38!) PyLlwnitus Pa nam os H 
·1100 )) 

,, 
H Hos0 

l Wl Pytlwduru::, Pauauws H. 
ll02 Tllesmophorius H 
·1 b0:3 PvLllü<~"eues 

" iD 
Agrianlos H 

·1 bût )) Arlamitios (; Hu se 
1 W5 )) Panan1o.s H :J variétés 
l-lÜ(j Panamos Deuteros H 
it07 PedageiLnyos lt 
liON )) Tlwsmophorios H 
110D Pyllwnil:us [l 
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Nout du Magis.Lrat Mois de l'année Observations 
ou du potier 

HlO Pynhtts s.d. H 
-b-111 Hhodippus )) n 
4412 H.hoclon )) H 
4-:1:13 Sarapion )) H_ 

-Hl-! Satyrus )) H 
-1415 Socrates li yakinlllios H 
4HG )) s.d. H 3 y;u·iélés 
4417 Sopaler )) H 3 variétés 
4H8 Sosicles Agria11ius l-t 
4410 )) Arlamitios H 
4420 )) Dalios H 
-1-:1:21 )) s.d. H 2 variélés 
4422 Sostralus , Agrianios c 
4423 Artamitios H 
~1±24 )) Thesmopllorios 1-t 
~1-125 )) s.d. H_ 

"1-!26 Sotades (?) H 
4'127 Sotericlas )) c Ho se 
4128 Themison )) n_ 2 variélés 
4129 T heod o ws Slll in tlli os H 
4-!30 )) s.d. p -l 

44:31 Theogenes '? H_ Prèlre 
-1-!32 Thersander Artamiiios H 3 variélés 
4-:1:33 )) Dalios · H. 
4-!3:1 )) IIyakinthios H 
-113o )) Stuiulbios H ~~ \·ariélés 
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~om du Magislrat Mois Lle l'aun?;e OlJsenal ions 
ou du potier 

4436 Thestor Pedageitnyos H 
1437 Th~·asidamus s.d. H Soleil a gaucbc 

4-!38 Timagoras Artamilios H 
143H }) Panamos H 
1140 }) Thesmoplwrios H 
llH Ti ma ra lus s.d. ]{ 2 Yariélt2s 
1142 Timarcus c }) 

H4:J }) )) H 
1-114 Timasagoras II yakinllJ ios H 
lU:> )) Sminlllios n 
·±lW Timodicus lTyakintllios H 
U17 }) Agr'ianios c Ho se 
bUB }) .\r!amitios H. 
lll!J Tilllocles li yak inlhios n 
1150 }) s.d. H 
1151 Tinwcliùes }) H 
4432 Tillltlwus Badrornios l{ 

4453 }) Stu inll1 ios c 
4431 }) s.d. H ;2 variétés 
4453 Timuxenus }) c Ho se 
44)G }) }) H 2 vo.riélés 
4457 Tisagoras Arlamilios H 
4458 }) Smintllios H 
4458 )) Thesmophorios H 
44GO Tisamenes Arlamilios c Soleil 
44Gl Dalius c )) 
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~om du MagisLl'at Mois de l'année OlJservatlons 
ou elu potier· 

4-W·Z Tlsamenes Hyakintllios c Rose . 
-:1:163 Xenaretes s.d. c Prèlre 
4-16-1 Xenocrates R 
4-163 Xenopllanlus Artemilios R 
4-!6G )) Pan amos H_ 

4167 )) Sminlllios H 2 variétés 
LHG8 Xenop_banes s.d. H Soleil à gattchf 

-1469 Xenophilus )) c Rose 
4-17 J Xenostratus Carneios H_ 

4-!71 )) Péll1éll1lOS c )) 

4-172 Xenotimos s.d. c )) 

~1473 XenouU mos )) c )) 

!117-1 Zeno Agrianios 1{ 

..:1175 )) Uyakiulllio~ n 
-l17G )) s.d. c Ho se 
'1-177 )) )) H 2 variétés 
-:1:178 Zeuodulus H Ho:::;e 
4l79 Zoilus )) H 



:JIAHQCES o'A)IPHOHES 2-l7 

VILLE D'ALEXA~DRIE -

-1:80 AL .... rét1·ogTade; nom cl' Alex and rie, clans 
.ut1 catnp circulaire. 

U81 ALE .... marque ca_rrée. 
-1182 ALEXAN ...• marque carrée ; galère tournée 

à gauche. 

"U83 A GCHECR(atès) tnarque carrée; ~aire lolll'ilé,: àgauclle 
-ll8-l Donrn (us) J) )) )) )) )) 

·l18;) pA SJC'U.\ (lès) )) ) )) !) 

1 l8G PH.\ I~O('L (èS) )) )) )) )) 

1187 SosrcnAT (ès) )) )) )) )) 

VILLE DE Cl\ IDE 

1 bH8 :\oms de Aglof.c7'atès et Agatlwclè::> n. 
-l18U ~on1 de .'-lnz!Jntns C. 

L1DO Notns de Amyntas el Timoc~~enllS H. 
llDl Nont de ApoLLrjnius H. 
1W2 Llsclêp ... (glaive) R. 
1l93 
-n9-! 
-1195 
-! l9G 
1LD7 

-1-18~ 

Asclê]Ji. . . H. 
Noms de Asctepz.odonts el Ana:caucler·. 

)) de Di.oclès et .1Vfo8chiôn. 

>) Lle Dioclès eL Jlf enest1·at us. 
)) de Dt'oclès eL Aoath in us. 
)) de Dt'ogène::> eL ...... . 

)) 

)) 

)) 
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4499 Nom du clfu11iourge Epichar1nus. 
4500 )) du dam i ou rge Ka ll . ..... . 
4501 Cinq variétés au norn exclusif de la ville de 

Cnide. 
4502 Gall .... phrourarque. 
4503 Noms de Phanès et Car·neoclotus. 
L150± Nl)tTI de Polychwnès. 
4505 )) de P,ythonicus. 
450G )) de Sosidamus. 
4507 )) de TheToclès. 

ILE DE CRÙTJ!; 

·1508 :Mollogratnme de la Yille de Cyd.ouia. 

V ILLE DE ComKTHE 

-1509 VISELLI. 

PrtOPOKTI~ 

4510 ~( (Ville L1e Lnsituachia) 

4901 ALBI B 
-1902 .... 0 ALBI 
-1903 l\1. ATIOLEI 

I~CEHTAIKES 



MARQ,GES D' A::\IPHORF.S 

4904 L.CORNELI L.F.Q. 
4905 HANNO 
490G L.LVC 
4907 LVCCO 
4908 PERDICAS 
4909 .L.PVBLIC.FE 
4910 SCOPA 
4911 M. TV ... C .. 
1912 S_. VIN 

4913 VEHIL 

4914 M F C 
4915 TAA& 
"1916 Q C C 
~917 Q.M S 
1918 E Q F 
l919 ALETB 

249 

Nous avons on1is les ti mbt'es en rnonogeonnnes 
encore inexpliqués. Le no 48-1:1 porte pour n1arque 
nne jolie tête de Vénns en relief, probablement à 
sig!Slifier que le potier s'appellait Aphrodisios; le 
11° 481:2 est marqué d'une tête de Satyre; le IlOITI 

du potier était donc probablement Saty1"os . . 
On pourrait ajouter à cette liste, déjà assez 

longue, les quelques n1arques de lampes et de 
gl'andes poterie qu'on voit Salle E, V 'ih·ine A. 
Ct ~ sont : 

4D60 A 
~961 AFRIC l F 



250 :\fATIQCES D'A::\IPHOTIES 

!962 AGILIS 
4963 A<l> (graffilo). 
H16 ~ . •. AAAM .. 

i.} €Z:ANÂ r::·~ç 

4005 8 
tn6G r 
1867 ill 
49G8 ~10 
,!069 iliO<I>AN 1 T~B2S 

-1970 EYnOPICTOY 
4971 €PMOr j €NOYC 
4972 €1PHNAI 

.... TYXI C5 
~973 E 
4074 H 
4975 KAIOY 
497G n 
W77 nPOBOY 
4978 . SABI~VS 

.OMILIVS 

4978 ~E 

bDSO S 



ERRATA 

AGE LTG~E :\ rr LTEU Dl~ LfSEZ 

') des de d 

5 2-t ::\Xli""' XXI"'" 

G 22 id. id. 
7 5,8,11,1H id. id. 
)) 22 DEIR·-EL-BAIIAfU Pl SAQQARAH 
f) •) f{ebltsen noue j' f{ebhsenno7f 1 t) 

Î 8 GUR:\AH GOURNAH 
0 23 de bandelettes des bandelettes 
2 5,9 BIHKET-EL-QUEROCN DDlEH 
! 10 cléchiffremen déchiffrement 
8 7 Akaruanien Akarnanien 

15 Sotepenka. Sotepenrrr 
() 7 BIRKET-EL-QGEROU~ DBIEII 
1 H Birket-el-Queroun Din1eh 
G 13 IIELLÉ::\ JST I QUE GHEC 
1 13,15 archaïstique archaïque 
!) 18 dé ouvert découvert 
7 7 son dain soudain 
5 20 tabulaii tabulari-i 

2 23 'EÀwç'i'vs 'E)\suv'i'vt 

0 7 A NIKIA NI KIA 
16 agorastès. agora si ès )) . 
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